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L'INTÉBRALE DU ROMAN EN BANDES-DESSINÉES | 


LA TROISIÈME GUERRE MONDIALE DURA MOINS DE 
HUIT JOURS, LES « MUTS > ENVAHIRENT LES RUES, LES 
MAGASINS, LES MOYENS DE TRANSPORT. FACE À LEURS 
ÉTRANGES POUVOIRS, LES HOMMES RÉAGIRENT AVEC 
VIGUEUR. ALORS, LES « MUTS >» DEVINRENT DES PARIAS. 
MAIS LEUR VENGEANCE FUT TERRIBLE ! 


LE CRÉPUSCULE TOMBAIT SUR PARIS, APPOR- 
TANT UN PEU DE FRAÎCHEUR APRÈS CETTE 
LOURDE JOURNÉE D'ÉTÉ. LES GENS DEVI- 
SAIENT AVEC INSOUCIANCE. PERSONNE N'A- 
VAIT L'AIR DE SE RENDRE COMPTE DU DAN- 
GER TERRIBLE QUI LES MENAÇAIT. 


OUI, DES 1M- 
BÉCILES ! ILS IGNO- 
RENT TOUT PARCE 
QU'ILS NE SOUPÇONNENT 
PAS L'AVENIR. ILS NE PRENNENT 
PAS LA CHOSE AU SÉRIEUX PARCE 
QUE LE PANGER, POUR L'INSTANT, 
SE SITUE HORS DE NOS FRON- 
TIÈRES... 4 
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4 AU FOND, ILS ONT RAISON... POURQUOI S'IN- 
QUIÉTER ? POURQUOI TOURNER AU TRAGIQUE UN 
ÉVÉNEMENT QUI, SELON TOUTE PROBABILITÉ, 

S'ARRÊTERA AUSSI VITE QU'IL A COMMENCÉ 7 


CAR ILS COMPRENPRONT RAPIDEMENT LEUR OH ! DOCTEUR... VOUS RENTREZ BIEN 
FOLIE. ILS COMPRENDRONT QUE LEURS Di- TARD CE SOIR... 
VERGENCES D'OPINIONS NE SE RÈGLENT PAS 
À COUPS DE BOMBES ATOMIQUES ! J'AI ÉTÉ RETENU À LA CLINIQUE PLUS 
QUE DE COUTUME... ET CES ÉTUDES Z 


ÇA VA. MAIS C'EST DUR. JE N'AURAIS JAMAIS 
CRU QU'IL Y EÛT TANT DE CHOSES À APPREN- 


LORSQUE L'ON 
VEUT DEVENIR MÉDECIN, ] 
ON S'IMPOSE DES EFFORTS, \! ? DIANT DÉSIGNA 
DES SACRIFICES. LA ROUTE EST PAR LA VITRE LES BAN- 


LONGUE À GRAVIR. MAIS VOUS 
VERREZ PAR LA SUITE. VOUS SE- 


REZ RÉCOMPENSÉ DE VO- Vo 
TRE TRAVAIL. = HEUREUSE MENT, POUR UNE FOIS, NOUS À 


BP | DEMEURONS À L'ÉCART... MAIS C'EST TOUT, 


Be. DE MÊME MALHEUREUX D'EN ARRIVER LÀ ! 
\ NN 


LUI AUSSI ! MAIS 
QUAND DONC SAISIRONT-ILS, CES 
IDIOTS, QUE LE DANGER SUBSISTERA APRÈS 
LA FIN DES HOSTILITÉS ! AUCUN PAYS, MÉ- 
ME LE PLUS ÉLOIGNÉ, N'A LE DROIT DE SE 
CROIRE EN SÉCURITÉ. 


VOUS ENTREVOYEZ UNE ISSUE PROCHE, L'HELIBUS 0 
DOCTEUR + VENAIT D'ATTERRIR, 


BONSOIR, DOCTEUR. MES AMITIÉS À 
OUI... UNE TELLE GUERRE NE MADAME FRIDMAN, 
PEUT S'ÉTERNISER. CE SERAIT 
LA FIN DE L'HUMANITÉ, 
MERCI, JE N'Y MAN- 


QUERAI PAS, 


TOUT DE MÊME 
. PES NATIONS SE- 
RONT ÉPARGNÉES, LA 
PLANÈTE EST VASTE. 


OUI, LA TERRE EST VAS- 
TE, MAIS, POUR NOTRE MAL- 
HEUR, ELLE EST RONDE, ET 
CE QUI SE PASSE AUJOURD'HUI 
EN UN POINT PU GLOBE PEUT, 
SANS LA MOINDRE DIFFICULTE, 
EN FAIRE LE TOUR. 


LE FRONT SOUCIEUX, HENRI FRIDMAN W///1L, OUI, CHÉRIE... EXCUSE-MOI 
PÉNÉTRA DANS UN IMMEUBLE, L'AS- IP: DE RENTRER 51 TARD, 
CENSEUR LE DÉPOSA AU QUATRIÈME 
ÉTAGE [VF x 


! C'EST TOI, HENRI 7 


ARE 


JE VIENS DE COUCHER LES ENFANTS, MAIS IL SE DIRIGEA VERS LA CHAMBRE AUX MURS 
ILS NE DORMENT PAS ENCORE. TU PEUX AL- TAPISSÉS DE ROSE. 
LER LEUR PIRE BONSOIR. 
DORMEZ BIEN, MES PETITS ANGES, 


PAPA, TU DEVRAIS TE FAIRE GRON- 
DER. TU ARRIVES EN RETARD ET MA- 
MAN S'INQUIETAIT.,: 


by 
Pere 
CTP 


OUI, PAPA... ET JE NE VEUX PAS 
QUE MAMAN S'INQUIETE... 


ALLONS, HENRI, LAISSE- 
LES DORMIR, MAINTENANT. 


TU VEUX 
MANGER 7 


NON, MERCI, JE N'AI PAS FAIM, DU 


RESTE, J'Al GRIGNOTÉ UN SANDWICH À LA ‘ER 


CLINIQUE. MAIS Si TU TIENS À ME FAIRE 
PLAISIR, DONNE-MOI UNE ORANGEADE. 


- FRANÇOISE LE REJOIGNIT, 


LA FENÊTRE 
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TIENS, 8015... CELA TE FERA DU BIEN, 


JE T'ATTENDAIS PLUS TÔT. 


TU SAI 


EUT 


,; NOUS AVONS DiISCUTÉ AVEC 


LOIR, CHÉRIE. À LA CLINIQUE, ON NE 


S, IL NE FAUT PAS M'EN VOU- 
FAIT PAS TOUJOURS CE QUE L'ON V 


LES COLLEGUES..e 
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r: TU LEUR AS EXPOSÉ TES INQUIÉTUDES ? TU 
BIEN SÛR, DRAMATISES TROP, HENRI... 
DE QUOI VEUX-TU > 
QUE NOUS PARLIONS 7 COMME LES AU- LE VOILÀ JUSTEMENT, LE DRAME ! 
TRES, ILS NE VEULENT PAS rt C'EST DE CROIRE QUE JE PLAISANTE .…, 
TRE QU PC RE EE POURTANT, Si L'ÉTAT ACTUEL DES CHO- 
: SES CONTINUE, JE PRÉVOIS LES PIRES 
€ CATASTROPHES, ON NE JONGLE PAS 1M- 
PUNÉMENT AVEC LA RADIO-ACTIVITÉ 
ATOMIQUE... À PROPOS, TU AS ÉCOU- 
TÉ LES INFORMATIONS À LA TÉLÉ Z 


OUI, LE CON- 
FLIT N'A PAS L'AIR DE S'A- 
PAISER, AU CONTRAIRE. LES PEUX 
BLOCS PARLENT D'UTILISER LA 
BOMBE AU COBALT, 


LES MALHEUREUX ! 
MAIS NE SAVENT-ILS DONC PAS 
QU'ILS COURENT À LEUR RUINE ET 
À CELLE DE L'HUMANITÉ 7 


‘ILS EMPOISONNENT L'ATMOSPHÈRE 
P. rl , 
ee rte AVEC LEUR SALOPERIE ! ET QUAND JE PEN- 
' SE QU'À LA CLINIQUE, ILS HAUSSENT LES 


CE CONFLIT AVEC CALME 
2 PA PT se 
Re Sn GA TION. SOU. ÉPAULES, AVEC SCEPTICISME 


LES LES NATIONS SITUÉES 
SUR LES FRONTIÈRES DES 
BELLIGÉRANTS COMMEN- 
CENT À S'INQUIÉTER. 


FRIDMAN, VOUS NOUS 
«à IMAGINEZ DÉJÀ AU BORD DE LA 
FT cATASTROPHE. LAISSEZ DONC LES BEL- 
LIGÉRANTS SE DÉTRUIRE MUTUELLEMENT, ILS ) 
S'ARRÊTERONT BIEN UN JOUR, CROYEZ-MOI, CAR C'EST 
L'ISSUE DE TOUT CONFLIT. ICI, À DES MILLIERS DE 
KILOMÈTRES, NOUS NE RISQUONS PAS GRANP CHOSE... 


4 
w IL REVOYAIT 
SON DIRECTEUR LUI- 

MÊME AVOUER... 


OUI, LES IMBÉCILES ! ILS SUPPOSENT STUPI- 
PEMENT QUE LES KILOMETRES SUFFIRONT À 
LES PROTÉGER, C'EST UNE ILLUSION. LA RA- 
DIO-ACTIVITÉ SE DÉPLACE, GRÂCE AUX COu- 
RANTS ATMOSPHÉRIQUES, LES RADIATIONS FE- 
RONT LE TOUR DE LA PLANETE... CELA, DE 
GRANDS SAVANTS L'ONT DÉMONTRE ! 


ENFIN, TOI, FRANÇOISE , TU PEVRAIS 
COMPRENDRE. 


NE T'ÉNERVE PAS, HENRI... LES 
RADIATIONS QUI ATTEINDRONT LA 
FRANCE NE SERONT PAS FORCÉMENT 
MORTELLES, L'ORGANISME PEUT SUP- 
|, PORTER UNE RADIO-ACTIVITÉ DE QUIN- 
ZE ROENTGENS, ET MÊME PLUS, 


DIEU SEUL LE SAIT, ILS VIVRONT, C'EST 

TOUT CE QUE JE PUIS DIRE. MAIS PEUT- a AH ! TAIS-TOI ! 

ÊTRE ÉVOLUERONT-ILS DANS UN MILIEU 

TOUT AUTRE QUE CELUI AUQUEL NOUS SOM- 

MES HABITUÉS, PEUT-ÊTRE EN CONTEM- 
PLANT NOS PHOTOGRAPHIES... 


TAIS-TOI ! 


ENT, JE FERAIS N'IMPORTE QUOI POUR TU VEUX ENVOYER NOS ENFANTS SUR LA LU- 
AROVÉSES LES ENFANTS DE LANNARIE ET NE 7 CETTE POSSIBILITÉ PARAÎT EXCLUE. 
D'HÉÉNE.. MAIS EXIETE-T IL UNE PRO PERSONNE NE VOUDRA D'EUX À LUNATOWN 

TECTION, SEULEMENT 7. r 

IL N'EN EXISTE QU'UNE ET JE SUIS PÉCI MA MUTRTION ÊQUR LÜNATONN DÉS Da 

DÉ À LA TENTER, LUNATOWN BÉNÉFICIERA MAIN, TU PARTIRAS AVEC : 

ÉTERNELLEMENT D'UNE IMMUNITÉ COM- J LAS QE RS 

OS ENFANTS. 


AN 


MOI, TE QUITTER 7 COMMENT PEUX-TU 
Y SONGER 2 


| TU ACCOMPAGNERAS HÉLÈNE ET 
JEAN-MARIE PAR LE PROCHAIN MOONJET. 
JE TE REJOINPRAI LE PLUS TÔT POSSI- 
BLE, DÈS QUE J'AURAI OBTENU MA MUTA- 
TION, DU RESTE, ON DEMANDE DU PER- 
SONNEL MÉDICAL POUR LE SATELLITE, 


FRANÇOISE PRÉPARA 2 AUTRES ORANGEADES, 


JE COMPRENDS TA DÉCEPTION, CHÉRIE... 

TU VAS QUITTER CET APPARTEMENT DE 
MONTROUGE POUR TE CLOÎTRER SUR LA LU- 
NE. MAIS RIEN NE PROUVE QUE NOUS RESTE- 
RONS LA-BAS DÉFINITIVEMENT. LA FRANCE 
SERA PEUT-ÊTRE ÉPARGNÉE. ALORS, NOUS 
REVIENDRONS, MAIS JE NE VEUX RIEN NÉGLI- 
GER POUR LA SÉCURITÉ DE MES ENFANTS... 


Le Q à 
LR 
NO SPeStS à 


SUR LA POINTE DES PIEDS, ILS S'APPRO- 


TU AS RAISON, HENRI... NOUS IRONS SUR LA CHÈRENT DE LA CHAMBRE ROSE. 


LUNE, PUISQUE NOUS EN AVONS LA POSSIBILI- 
TÉ. DES FAMILLES VIVENT À LUNATOWN... 

PUIS, DES QUE LE DANGER, SUR TERRE, SERA 
ÉCARTÉ, NOUS REVIENDRONS. CE N'EST L'AF- 
FAIRE QUE DE QUELQUE TEMPS. 


pre 


ILS DORMENT 


OUI, ILS DORMENT. 
INSOUCIANTS DE LEUR 
AVENIR. ET C'EST POUR PROTÉGER L'A-| 
VENIR DE NOS PETITS-ENFANTS QUE 
NOUS DEVONS NOUS IMPOSER DES SA- 
OUI, LA RADIO-ACTIVITÉ SE DISSIPERA. CRIFICES... 

CERTAINS PAYS NE SERONT PEUT-ÊTRE 
PAS TOUCHÉS, MAIS IL EST IMPOSSIBLE 
DE PRÉDIRE LESQUELS, FUYONS LE PÉ- 
RIL ALORS QU'IL N'EST PAS ENCORE 


l TROP TARD... fl 
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AS-TU CONFIANCE 
| EN MOI, CHÉRIE 7 NE CROIS-TU 
PAS EXAGÉRÉES TOUTES LES PRÉCAU- 
TIONS QUE JE SUGGÈRE 7 OH ! JE 
VOUDRAIS TELLEMENT TE PERSUA- 
DER DE LA VÉRITÉ... 

perse 


HENRI, TU ES MÉDECIN. TU AS TOU- 
JOURS VEILLÉ SUR LA SANTÉ DE 

NOTRE FAMILLE, POURQUOI, CETTE 
FOIS-CI PLUS QU'UNE AUTRE DOU- 
TERAIS-JE DE TA SINCÉRITÉ 7 


DE NOMBREUSES ANNÉES PASSERENT... SUR LA TERRE, LE CONFLIT DFFOSANT LES PAR APAN 

DES PUISSANCES N'AVAIT DURÉ QU'UNE SEMAINE. LES DIPLOMATES S'ÉTAIANT AE ee 

COMPTE QUE LA GUERRE S'AVÉRAIT IMPOSSIBLE ET TOURNAIT À LA DÉS A 
DES DEUX PAYS... DE GRANDES VILLES AVAIENT SOMBRÉ DANS LE NÉANT, de bre LOC 
CES ÉTAIENT DEVENUS INHABITABLES. LES COMPTEURS GEIGER, À CERTAINS € HE ES 
SAIENT PLUS DE CENT ROENTGENS... AINSI, UNE ERE DE PAIX S'INSTALER 
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SUR LA LUNE, LA VIE DES COLONS NE S'ÉTAIT 

GUÈRE RALENTIE, AU CONTRAIRE. UNE SECONDE 
CITÉ, ANNEXE DE LUNATOWN, ÉTAIT EN CONS- 
TRUCTION SUR L'AUTRE HÉMISPHÈRE. DES EXPÉ: 


DITIONS TENTAIENT DES POINTES VERS MARS 
ET VENUS, LA PAIX FAVORISAIT AU MAXIMUM 
LE DÉVELOPPEMENT SCIENTIFIQUE. 


À LUNATOWN, DANS SON CABINET PERSON- CHÉRI... TU TRAVAILLES TROP. TU 
NEL, LE DOCTEUR JEAN-MARIE FRIDMAN DEVRAIS TE REPOSER... 
ACHEVAIT SES CONSULTATIONS, SON AS-  }/ 

SISTANTE( C'ÉTAIT SA PROPRE FEMME ) 

L'ENROBA D'UN TENDRE REGARD, 
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PAPA À CONSENTI DE GROS SACRIFICES POUR BAH ! ÇA PASSERA... JE VAIS PRENDRE 
M'ÉLEVER AU POSTE QUE J'OCCUPE. J'ASSU- DES VITAMINES. 

ME LA RESPONSABILITÉ DE TOUT LE SERVI- 
CE SANITAIRE DE LUNATOWN. CROIS-TU QUE 


TU AURAIS RTOUT 8 IN D 
JE NE DOIS PAS MONTRER L'EXEMPLE 7 Ë se FSOIN PE 


CHANGER D'AIR, 
IEN SÛR, JEAN-MARIE... JE NE CRITI- 

QUE PAR TON ARDEUR À L'OUVRAGE. TU TE 

DÉPENSES SANS COMPTER. MAIS TU ES FA 


TIGUÉ. REGARDE-TOI DANS LA GLACE. 


TOI, TU VEUX ALLER SUR LA TERRE... 


AIS NON, VOYONS... TU SAIS TRÈS 
BIEN QUE JE ME PLAIS À LUNATOWN, DU 
RESTE, JE NE CONNAIS LA TERRE QUE 
PAR DES PHOTOS OÙ DES FILMS... ALORS ,| 
POURQUOI VOUPRAIS-JE Y ALLER 7 


MOI AUSSI, : 
CHÉRIE, À DE FRÉQUEN- 
TES REPRISES, J'AI CONNU CE DÉSIR. 


MAIS JE N'AI PAS OSÉ T'EN PARLER, JE NE VOU- 
LAIS PAS DE FAIRE DE PEINE, IL NE SUBSISTE, EN 
MA MÉMOIRE, QUE DE VAGUES SOUVENIRS DE NO- ‘ 
TRE PLANÈTE, TOUT COMME TOI, JE SUIS VENU TRES 
JEUNE À LUNATOWN, MON PÈRE M'A EXPLIQUÉE CE 
QUI SE PASSAIT SUR NOTRE GLOBE, TOUT D'ABORD, 
J'AI MAL COMPRIS LES MOTIFS DE LA DÉCISION PA- 
TERNELLE, ET PUIS UN JOUR, JE VINS À LA RAISON 
se. PAPA, SÛREMENT, NE DEVAIT PAS SE TROMPER 


+ ALORS, JE LUI A1 OBÉI, JE NE REGRETTE 
PAS MON SACRIFICE... 


A 


PARCE QUE TU ES UNE TERRIENNE. PARCE 
QU'UN TERRIEN N'EST PAS FAIT POUR Vi- 
VRE INDÉFINIMENT DANS UNE ATMOSPHE- 
RE ARTIFICIELLE, PARCE QUE, ENFIN, TU 
AS BESOIN D'ÉVASION, ET TOUT CELA 
EST NATUREL, 


TON PÈRE À 

LANCÉ LE CRI D'ALARME, 

ICI, BEAUCOUP L'ONT ÉCOUTÉ, À COM- 

MENCER PAR MON PROPRE PÈRE, QUI À 

DÉCIDÉ DE NE PAS RETOURNER SUR LA 

TERRE... COMME TOI, JE NE REGRET- 

RIEN, MAIS IL FAUDRA ENCO- 
. RE BEAUCOUP DE SACRI- 


LE TIMBRE D'ENTRÉE SONNA, IMPÉRATIF. à ATTENDS, MON CHÉRI... 
L JE VAIS VOIR. C'EST 
PEUT-ÊTRE UN MALADE. 


OH,! BONSOIR, 
HÉLÈNE... C'EST GEN- 
TIL D'ÊTRE VENUE... 


JEAN-MARIE SE DRESSA, SA SŒUR PÉNÉ- 
TRA DANS LE SALON, 


BONJOUR, SŒURETTE.., ALORS, TU 
T'ENNUYAIS 7. 


_J'AI LES NERFS 
À BOUT... TU DE- 
VRAIS M'EXAMI- 
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HIER, JE SUIS ALLÉE AU CINÉNA. CHAQUE 
FOIS, C'EST LA MÊME CHOSE, J'AI LE CA- 
FARD PENDANT PLUSIEURS JOURS. 


JE TE L'AI DÉJÀ CONSEILLÉ. IL FAUT 
T'ABSTENIR DE TOUT CE QUI ÉVOQUE LA 
TERRE. DIABLE, TU AS DE LA VOLONTÉ ! 


JE VOIS CE QUE Tu 
n AS: CE N'EST PAS 
GRAVE. TOUS CEUX Qui 
ONT EU LA VOLONTÉ 
DE DEMEURER ICI, DE- 
PUIS LA GUERRE, MA- 
NIFESTENT LES MÊMES 
SYMPTÔMES. MAIS IL 
FAUT TENIR LE COUP, 
HÉLÈNE, TU LE SAIS 
BIEN. DU RESTE, MAIN- 
TENANT, IL NE S’A- 
GIT PLUS QUE P'UNE 


QUESTION DE MOIS... 


7 
} QUOI 7 TU VEUX DIRE 


QUE DANS QUELQUES MOIS, 
NOUS ee 


TON CŒUR BAT BEAUCOUP 
TROP VITE. 


CLAUPE SERVIT PU COGNAC. HÉLENE BUT SON 
VERRE D'UN TRAIT ET SE CALMA UN PEU. 
HÉLENE... 


OUI, JE ME SOu- 
/ VIENS D'UN CIEL 
LORSQUE VOUS AVEZ QUITTÉ / BLEU ET DES ARBRES 
LA TERRE, VOUS AVIEZ UN PEU PLUS DE £ VERTS... ET PUIS PU 
SEPT ANS. VOUS DEVEZ VOUS SOUVENIR... VENT ET DE LA 
t 12 
es 
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TAIS-TOI ! JE NE VEUX PAS QUE TU PARLES 

AINSlsss TU TE FAIS DU MAL, INUTILEMENT. 

NOUS SOMMES JEUNES. NOUS REVERRONS 
LA TERRE. 


BIENTÔT ‘ESPÈRE... D) PRÉLÈVEMENTS CLAUDE ! JE N'ADMETS PAS QUE TU 
RTOT: EEE F Re PRE ven CRITIQUES MON PÈRE, ALORS QUE, 


SUCCESSIFS ONT PROUVÉ QUE LA RAPIO-ACTI- JES M 
VITÉ SE DISSIPE. DANS CERTAINS PAYS, TOU- NN JUSQU'À PRÉSENT, TU AS TOUJOURS 
TE TRACE DE RADIATION À DISPARU, MAIS SOUTENU SA THÈSE, 
DANS D'AUTRES, LE DEGRÉ DE ROENTGENS SKK 
DEMEURE ENCORE ÉLEVÉ, MÊME DANGE- 
REUX... DE TOUTE FAÇON. , LES RÉGIONS 
ÉPARGNÉES SONT ENCORE À LA MERCI 

DES COURANTS ATMOSPHÉRIQUES. 


TON PÈRE, APRÈS TOUT, S'EST 
PEUT-ÊTRE TROMPÉ... 


roi, HÉLÈNE, QUI CONNAIS BIEN 
PAPAsse TU ÀAS CONFIANCE EN Luiz dés 


HENRI FRIDMAN, MALGRÉ LES ANNÉES, 
MAINTENAIT SES PREDICTIONS, IL LE LUI 
AVAIT RÉPÉTÉ LORS DE SA DERNIÈRE VISI- 


.TE, IL Y AVAIT UN PEU MOINS DE 2 MOIS... 


CROIS-MOI, MON FILS, L'HUMANITÉ CHAN- 4 
GERA DE FACE. NE REVENEZ PAS TROP VI- 
TE SUR LA TERRE... A 


MAIS TOI, PAPA, POURQUOI 


_ | 
N'ES-TU PAS DEMEURÉ À uw /d 
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À MON ÂGE, CELA N'A PLUS D'IM- 
PORTANCE. MOI, JE SUIS LE PRÉ- 
SENT. MAIS TOI, TU RESTES L'AVE- 
NIR... ET PUIS, TA MÈRE LANGUIS- 
SAIT ICI, ELLE S'ACCLIMATAIT MAL 
AUX CONDITIONS D'EXISTENCE. NOUS 
AVONS PASSÉ TROP D'ANNÉES SUR 
LA PLANÈTE POUR RENONCER D'UN 
SEUL COUP À NOTRE VIE TERRESTRE. 
POUR TOI OU POUR HÉLÈNE, FAR 
EXEMPLE, CE N'EST PAS LA MÊME 
CHOSE. VOUS AVEZ GRANDI À LUNA- 
TOWN«.. COMPRENDS-MOI, JEAN- 
MARIE, EN AGISSANT AINSI, J'AI 
NON SEULE MENT PENSÉ À TOI ET 
À TA SŒUR, MAIS AUSSI 

VOS ENFANTS. 


F ! 
JE NE TE REMERCIERAI PEUT-ÊTRE FANÇOIS Se ONE DIRE BONJOUR À 
JAMAIS ASSEZ, He 


BAH ! JE SUIS CERTAIN, MON FILS, 
QUE TU EN AURAIS FAIT AUTANT 
POUR FRANÇOIS. 


IL Y EUT UNE GALOPADE, PUIS UN PETIT 

GARÇON, UN PEU PÂLE, APPARUT. 

NÈTE, LE PAUVRE CHÉRI, ICI, IL 1:11 
S'ÉTIOLE,.  y——— 
DES VITAMINES, MAIS TOUS LES FORTI- 
FIANTS PU MONDE NE VAUDRONT JAMAIS 
MER. ICI, NOUS AGISSONS AVEC LES 
MOYENS DU BORD. NOTRE ENFANT, MAL- 
MENT, DU RESTE, IL ACHÈVERA SA 
CROISSANCE SUR LA TERRE. 


IL LUI MANQUE L'AIR DE LA PLA- 
NOUS LUI PONNONS POURTANT 
UNE BONNE CURE, EN ALTITUDE OÙ À LA 
GRÉ CELA, SE DÉVELOPPE NORMALE- 
j  VÈ 


OUI, IL N'AURA PAS UNE JEUNESSE COMME 
NOUS, HEUREUSEMENT, 
MU- 


go sm ÈS 
ALLONS, FRANÇOIS... RETOURNE T'A 
ER, ET NE FAIS PAS DE BÊTISES ! 


LE GOSSE QUITTA LE SALON, SANS SE FAIRE NE LES ENVIE PAS TROP, ILS PROFITENT DE 
h L'EXISTENCE, CERTES, DE TOUT CE QU'ILS 

ne PEUVENT SOUHAITER, MAIS ILS VIVENT 
HÉLENE... TU AS L'AIR DE REGRETTER DANS L'INDIFFÉRENCE LA PLUS COMPLÈTE, 
TA JEUNESSE... DANS L'IGNORANCE ABSOLUE DE L'A- 
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TU RAISONNES MAL, HÉLÈNE. TU PARAIS BIEN SÛR DE TOI, 
TU NE VOIS PAS LA VÉRITÉ JEAN-MARIE.., 
ASSEZ EN FACE. JE VOUPRAIS 
QUE TU PUISSES VIVRE UN 
SIÈCLE DE PLUS. ALORS, TU 
COMPRENDRAIS,.. 


JE NE REGRETTE RIEN, MAIS JE CONSTA- 
TE QUE SUR TERRE, LES GENS S'AMU- 


SANS DOUTE, MAIS ILS SONT HEU- 


SENT ET SE DISTRAIENT, J'AI BIEN LE REUX... ET C'EST DÉJÀ QUELQUE 


a 


PÈRE M'A ÉLEVÉ DANS CETTE 
AMBIANCE. JE NE CONNAIS QUE 
CELLE-LÀA. LA PRUDENCE, L'AP- 
PRÉHENSION. VOILÀ CE QUI ME 
GUIPE. JE NE FAILLIRAI PAS À 
MON DEVOIR, MÊME Si MES SA- 
CRIFICES DEVAIENT ÊTRE : 

INUTILES, 


«| 


N'INTER- 
PRÈTE PAS DE MAUVAISE 
FAÇON MES PAROLES. JE NE TE 
SUIVRAI PAS SUR CE CHEMIN QUI TIENT 
À TOURNER NOTRE PÈRE EN RIPICULE 
PROPHÈTE. 


NE TE FÂCHE PAS, JEAN- 

MARIELs. JE NE VEUX NI TE DÉCOURA- 

L1 GER, NI TE DÉTACHER DE NOTRE PÈRE. 
D'AILLEURS, TU CONNAIS MON AFFEC- d 


Pau ! AH ! TU ENTREVOIS, QUAND MÊME, L'INU- 


TILITÉ DE TOUTES LES PRÉCAUTIONS DÉ- 
PLOYÉES DEPUIS DES ANNÉES ! 


JE LE SAIS ET 
JE M'ÉTONNE QUE TU PUIS- 

SES PARLER AINSI. TU ES CHIMISTE. 

JE TE CROYAIS COMPRÉHENSIVE... AU FOND, 


TU EN VEUX À NOS PARENTS. 
DANS): 
A IF 


MOI 7 VOYONS, C'EST 
RIDICULE... 


} ALLONS, JE SUIS TON FRÈRE, MAIS JE 

SUIS AUSSI TON MÉDECIN. JE CONNAIS 

TON ÉTAT D'ÂME COMME TON ÉTAT DE 
SANTÉ. 


TU CONNAIS JUSTEMENT 
TROP DE CHOSES, JEAN-MARIE, ET IL ARRI- 
VE PARFOIS QUE TU MANQUES DE PRÉCISION. TU 
N'APPROFONDIS PAS LE PROBLÈME... 


VOUS DÎNEZ AVEC JE NE VOUPRAIS PAS VOUS DÉ- ÿ,"u PARLES ! 5 _ ne 
é Ê H , . 
NOUS, HÉLÈNE Z RANSER ces TU PEUX MÊME COUCHER, DE- 
MAIN, C'EST DIMANCHE ET TU NE TRAVAILLES 
PAS AU LABORATOIRE. ET PUIS, NOUS PASSE- 
RONS QUELQUES DISQUES, CELA TE FERAIT 
PLAISIR DE DANSER UN PEU 7 


HÉLENE ACQUIESÇA, VAINCUE. ENCORE CÉLI- IL EST HUIT HEURES. JE VAIS METTRE LE 
BATAIRE, ELLE N'AVAIT PAS ENVIE DE PAS- COUVERT... 
SER LA SOIRÉE SEULE CHEZ ELLE... | 7, 


JE VAIS VOUS 


ARRIVÉ DEVANT L'HÔPITAL, IL GRAVIT LE 
MONUMENTAL ESCALIER ET ENTRA, 
Y 


D QUrEST-cE QUE J'OFFRIRAIS BIEN À THÉRE- DOCTEUR FRIDMAN... SPELLEY 


SE POUR NOËL 7... UNE POUPÉE-ROBOT, VOUS ATTEND DANS SON BUREAU, 
PEUT-ÊTRE... JE SUIS SÛR QUE CELA LUI Æ 


VOUS A-T-IL 
DIT POURQUOI 7 
ON, MAIS IL À 


ISTÉ POUR VOUS VOIR DES VO- 
TRE ARRIVÉE. 


FRIDMAN MIT UNE BLOUSE, PUIS PRIS L'AS- 

CENSEUR QUI LE CONPUISIT AU PREMIER 

ÉTAGE. SPELLEY S'OCCUPAIT EXCLUSIVE- 

MENT DE LA MATERNITÉ, FRIDMAN SE DIRI- 

GEA VERS LE BUREAU DE CE DERNIER. 
TZ 


ASSEYEZ-VOUS, FRID MANN 
“…. CIGARETTE 7 


IL S'AGIT D'UN NOUVEAU-NÉ DE 

ETTE NUIT... J'AI DÜ LE PLACER 

PANS UNE COUVEUSE, IL RESPI- 
RAIT TRES MAL... 


| FRIDMAN... 51 JE VOUS AI FAIT VE- 
NIR, C'EST... EH BIEN ! C'EST EMBÉTANT. 
JE NE DEVRAIS PAS VOUS LE DIRE. LA MA- 
TERNITÉ N’EST PAS DE VOTRE RESSORT, ) 


ALLONS, SPELLEY, JE SUPPOSE QUE 

NOUS N'EN SOMMES PLUS AUX PETITS 

SECRETS, ENTRE NOUS, PARLEZ DONC 
FRANCHEMENT, 

PA W77 

W 7 


/, 
/ 


W 


NON, NORMAL... JE CROIS QUE VOUS FERIEZ 
BIEN DE ME SUIVRE. VOUS ADMIRERIEZ CE 
PETIT PHENOMENE... 


VOUS DITES UN PHÉNOMÈNE 7 


OH ! N'EXAGÉRONS RIEN... 51 CE N'ÉTAIT 
PAS CETTE INVRAISEMBLABLE COLORA- 
TION, IL SERAIT SEMBLABLE À TOUS 


L NE VOUS EXCITEZ 


PAS, FRIDMAN. VOUS 
RESSEMBLEZ À UN HY- 
PERTENDU. À VOTRE 
PLACE, JE PRENDRAIS 
QUELQUE CHOSE POUR 

LES NERFS. 


V0 7, P : 
W / AN X 
2\ _1t 
ILS PRI- j JE VOUS EN 
RENT UN ASCENSEUR. À] S PRIE, MON CHER... 


F * L'INSTANT N'EST 
JE VOIS, FRIDMAN, À QUOI VOUS PENSEZ. \ GUÈRE À LA PLAI- 
À VOTRE GRAND-PÈRE, N'EST-CE PAS 2... SANTERIE. 


>. BIENTÔT, 
RESPECTEZ DONC LA MÉMOIRE ILS ENTRÈRENT 


DES DISPARUS., 


SEMBLEZ ABATTU, ON DIRAIT QUE VOUS AS- 
SISTEZ À LA FIN DE L'HUMANITÉ, f 


LE BÉBÉ ÉTAIT NU ET DORMAIT, IL RESSEM- } = JAMAIS JE N'AI VU UN NOUVEAU- 
BLAIT À TOUS LES AUTRES, CEPENDANT... 7 Æ NÉ AVEC UNE PEAU VERDÂTRE, 
Le voici... que 
PENSEZ-VOUS DE CETTE 
PIGMENTATION DE LA 
PEAU 7 


Coté FT gaie 


MADEMOISELLE, 

APPORTEZ-MOI UN STÉ- 

THOSCOPE, S'IL VOUS 
PLAÎT, 


TOUT DE SUITE, 
DOCTEUR, 


MOINS D'UNE MINUTE PLUS TARD, L'INFIRMIE- 
RE RAMENAIT L'APPAREIL DEMANDÉ. 
TACHYCARDIE, LE CŒUR BAT BEAUCOUP TROP 


VITE, CE QUI EXPLIQUE QUE L'ENFANT RES- 
PIRE MAL. 
VOUS NE M'APPRENEZ RIEN DE NOUVEAU, 


JE N'AI DÉCELÉ AUCUNE LÉSION DU MUS- 
CLE CARDIAQUE, D'OÙ PROVIENDRAIT 


DE LA PEAU, PAR- 

FAITEMENT, JE NE VOIS PAS 
D'AUTRES EXPLICATIONS POSSI- 
BLES, VOUS N'IGNOREZ PAS QUE LA 


ANS DOUTE, 
FRIDMAN... MAIS CET- 
TE PIGMENTATION 


PEAU JOUE UN GRAND RÔLE DANS LA 


NOTRE ORGANE PROTECTEUR SONT 

RALENTIES, L'APPAREIL RESPIRA- 

TOIRE ET LE CŒUR PAYENT UN 
LARGE TRIBUT. 


\ 


\ 
\ 


US — 7} 


DEVANT UN 
CAS SEMBLABLE, 


1 


/ A LS | 
fl 
Al | 
l | 


ALLONS, N'ESSAYEZ PAS DE DISSIMULER 4 
VOS IMPRESSIONS. VOUS SAVEZ TRÈS BIEN 
QU'IL S'AGIT D'UNE MUTATION. 


J'AI PEUR QUE NOUS NE L'ENTEN- 
DIONS ENCORE TROP SOUVENT, 


IL EST NÉ VERS DEUX HEURES DU MATIN, 


OH ! RIEN, BIEN SÛR... MAIS ALORS, IL FAU- , : 
DRAIT EXPLIQUER CETTE COLORATION VER- ON L'A AMENE EMMAILLOTTÉ À SA MAMAN: 
TE, IL NE S'AGIT PAS D'UNE SIMPLE MALA- ELLE NE S'EST ENCORE APERÇU DE 
DIE DE LA PEAU, COMME JE L'AVAIS PENSÉ RIEN. 

Q 2 
TOUT D'ABORD. L'ÉPITHÉLIUM STRATIFIÉ RE MED VOUS CR PAUVRE 


POMFORTE DRE ASMENTATIEN be gi DREZ AVEC MÉNAGEMENT EN LUI PRÉCI- 
: SANT QUE SON ENFANT AURA UNE CROIS- 
\ SANCE NORMALE. DU RESTE, PLUS TARD 


QUELLE À ÉTÉ LA RÉACTION DE LA MÈRE RIEN N'EMPÊCHERA DE TENTER UNE 


AN À LA VUE DE SON BÉBÉ 7 
NN : 2 


LR ÿ 


IL 


il 


f 

4 

i \ 

JE RECONNAIS LÀ LE CHIRUR- 
GIEN, MON CHER COLLE GUE. 


D'ICI QUE L'ENFANT 
SOIT EN ÂGE DE SUPPOR- 
TER UNE GREFFE, JE SE- 
RAI MORT les MAIS S'IL 
S'AGIT VRAIMENT D'UNE 
MUTATION, IL N'Y AURA 
RIEN À FAIRE, L'ÉPI- 
DERME CONSERVERA 
UNE TEINTE VERTE IM- 
MUABLE ! 


EH BIEN, AU REVOIR, SPEL- 
LEY. JE SUPPOSE QU'APRÈS 
VOTRE SERVICE PE NUIT, VOUS 
AVEZ HÂTE DE RENTRER CHEZ 
VOUS. QUANT À MOI, MES MA- 
LADES ME RÉCLAMENT. 
EXCUSEZ-MOI, 


GRAND-PÈRE AVAIT-IL RAISON 2 MON DIEU, 
S1 SES PRÉDICTIONS SE RÉALISAIENT, 
ALORS... 


REVENU DANS SON CABINET, FRANÇOIS FRID- 
MAN ABSORBA UN PETIT VERRE D'ALCOOL, CE 
QUI N'ÉTAIT PAS DU TOUT DANS SES HABITU- 
PES. MAIS IL AVAIT BESOIN D'UN EXCITANT, 
D'UN COUP DE FOUET... 


SOUDAINs.e THÉRÈSE... JE NE VEUX PAS 
—_—_—_————— QUE TES ENFANTS... NON, CE 
SERAIT TROP HORRIBLE. J'AI DÉPLOYÉ TOUTES LES 
PRÉCAUTIONS INDISPENSABLES POUR T'ÉVITER LES 
PIRES CATASTROPHES. POUR TOI, PÈRE À SACRIFIÉ 
SA JEUNESSE, À LUNATOWN, MA MÈRE À LANGUI, 
TERRIBLEMENT, Si TU SAVAIS, THÉRÈSE, LA VIE 
N'EST PLUS DRÔLE SUR LA LUNE, J'APPRÉCIE PLUS 
ENCORE, PE CE FAIT, LE DÉVOUEMENT DE TES 
GRANDS-PARENTS. PUISSENT LEUR VOLONTÉ ET 
LEUR ABNÉGATION T'ÊTRE UTILES UN JOUR... 


L'INFIRMIÈRE... 


VOICI L'HEURE DE VOS 

CONSULTATIONS, DOCTEUR. 

VOS MALADES VOUS AT- 
TENPENT 4. 


C'EST BON, JE VIENS TOUT 
DE SUITE. 


QUELQUE 
CHOSE NE VA 
PAS, DOCTEUR ? 
VOTRE FAMILLE, 

PEUT-ÊTRE 7 


OUI... PRÉCISÉMENT... MA 
PETITE THÉRÈSE AVAIT UN PEU 
DE FIÈVRE CE MATIN. JE L'EXA- 


MINERAI MIEUX CE MIDI, AVANT 


LE DÉJEUNER, 


À PROPOS... VOUS AVEZ VU NOTRE ss N. VOUS PARLEZ DU 
PETIT PHÉNOMÈNE 7 d : à BÉBÉ 7 


SPELLEY M'EN 
A TOUCHÉ UN MOT, 
C'EST UN CAS Cu- 


x ==" VOYONS, COMMENT ADMETTEZ-VOUS LA POSSIBILITÉ PE 
À A PLACE PU POCTEUR SPEL- TA CRÉATION D'UNE NOUVELLE RACE 7 C'EST ABSOLUMENT 
LEY, JE CONFIERAIS L'ENFANT IMPOSSIBLE. A 
A UN BIOLOGISTE POUR QU'IL = 

ÉTUDIE SA PIGMENTATION. OÙ 

BIEN CET ENFANT EST MALA- 

DE, OÙ BIEN IL EST LE PRE- 

NIER MAILLON D'UNE NS 


AL 


LL LL 


CLS ALL LL NL 7 


ALORS CE BÉBÉ EST ATTEINT D'UNE 
MALADIE INCONNUE. 


| #7 Er 


£ UNE COUVEUSE 7 MAIS POURQUOI, MON 
Lau MÊME MOMENT, Au 8€ ÉTAGE... AN DIEU 7 DE QUOI SOUFFRE-T-IL Z VOUS M'A- 
NW MADEMOISELLE, VOUS NE POUVEZ VEZ DIT QU'IL ÉTAIT CONSTITUÉ NORMALE- 

PAS REFUSER CE DÉSIR À UNE MÈRE. \ 
NS APPORTEZ-MOI MON FILS ! 


À MENT: ALORS, JE NE M'EXPLIQUE PAS LA 
)” C'EST QUE, MAPAME, VOTRE BÉBÉ À 


DÉCISION DU DOCTEUR... 


VOUS TENEZ VRAIMENT À VOIR VOTRE 
FILS 7 EH BIEN, MADAME, AUCUNE LOI 
NE PEUT VOUS EN EMPÊCHER. JE VAIS 
VOUS CHERCHER VOTRE PETIT GARÇON 


LORSQU'ELLE REVINT, ELLE -POSA DÉLICATE- 
MENT LE BÉBÉ EMMAILLOTTÉ DANS LE BER- 
CEAU, LA JEUNE MAMAN SE PENCHA POUR 

EMBRASSER SON ENFANT, ALORS... 


NS 
MON DIEU. MADEMOISELLE,., VOYEZ 
? MON FILS ! SON VISAGE... IL EST VERT ! 


> 
\V4 


7 MON PETIT,., IL À LE TEINT OLIVA- à 
F; TRE. JE VOUS EN SUPPLIE, MADEMOI- | 
SELLE, DITES-MOI LA VÉRITÉ... 


NE VOUS INQUIÉTEZ PAS, LE DOCTEUR 
SPELLEY REVIENDRA DANS L'APRES-MI- À 
PI, IL M'A PROMIS QU'IL VOUS PARLE- 


AN 


Ÿ 


DANS UN COIN DE L'APPARTEMENT, LE SAPIN ÉTINCELAIT.. 


OUI, COMME ELLE EST DRÔLE, TU SAIS... 

TOUT CE QUE TU LUI COMMANDES, ELLE LE 

FAIT, DU MOINS, DANS LA MESURE DE SES 

MOYENS, DE NOTRE TEMPS, NOUS N'AVIONS 

PAS LA CHANCE DE POSSÉPER DES JOUETS 
AUSSI PERFECTIONNÉS, 


TU N'ES QU'UNE PETITE FILLE, ÉLIANE, 
MAIS JE T'AIME FOLLEMENT ET JE TE 
PARDONNE TOUS TES CAPRICES ! 


CHÉRI,.. MOI AUSSI, JE T'AIME !.., J'AI 
PRÉPARÉ UN BON RÉVEILLON. NOUS SOU- 
PERONS AUX CHANDELLES, TU VERRAS, 


NT cuéei, TU N'AS PAS MÉNAGE 
TA PEINE POUR MONTER LE SA- 
PIN« IL EST SPLENDIDE, ET LA 

POUPÉE-ROBOT ENCHANTERA NOTRE THÉRÈSE. 
JE L'AI DÉJA ESSANÉE... 


COMMENT ? TU AS ESSANYÉ LA 
POUPÉE 7 


ET, LORSQUE LE CARIL- 
LON EUT ÉGRENÉ LES 
12 COUPS PE MINUIT. 


JOYEUX NOËL, 
MA CHÉRIE.,, 


JOYEUX NOËL, FRANÇOIS. 


Der 
% 


À PEINE EURENT-ILS TREMPÉ LEURS LE [] 
VAE Pas is vexge Que LA sonne CT, TIICE 


V 
TU ATTENDS QUELQU'UN 7 
L'p Z 


MAIS NON, JE T'ASSURE.., 
C'EST SANS DOUTE UN. AM 


AT 


Û 
L ALLA OU- 
£ VRIR, C'ÉTAIT SPEAEYe 
1 


l 
S) DEAUX, NOUS PRENPRONS LE STRATOBUS DE 2 HEURES, 


VA 


AH ! C'EST VOUS, DOCTEUR... ENTREZ DONC, JE VOUS 
EN PRIE. VOUS PRENDREZ BIEN UNE COUPE PE CHAM- 


PAGNE AVEC NOUS 7 


JE SUIS PRESSÉ ET JE NE PUIS à ENTREZ TOUT DE MÊME. VOUS RESTEREZ 
DISPOSER QUE DE QUELQUES MINUTES... LE TEMPS QU'IL VOUS PLAIRA,., 


JE SUIS DÉSOLÉ, CHÉRIE... MAIS LE DOCTEUR 
À BESOIN DE MOI. JE DOIS L'ACCOMPAGNER À 
BORDEAUX. e- 


COMMENT 7 TU ME LAISSES, AU MO- 
MENT DU RÉVEILLON 7 


OH ! FRANÇOIS, NE POURRAIS-TU RETARDER 
TON DÉPART DE QUELQUES HEURES 2 


PITES-LUI LA VÉRITÉ. JE PENSE QUE VO- 
TRE FEMME EST AU COURANT DU BÉBÉ À 
PEAU VERTE... 


4 JE COMPRENDS. VA, MON CHÉRI..+ PUIS- 
D NON. UNE AU° > 


TRE PARTIE DU CORPS PARAÎT ATTEINTE 


ALLONS, DU COURAGE... NOUS TÂCHERONS 
LES OREILLES. MAIS LES DÉTAILS MAN- D'ENRAYER TOUT ÇA. JE SERAI DE RE- 
QUENT. SUR PLACE, NOUS SAURONS CE TOUR AVANT LE RÉVEIL DE THÉRÈSE.., 

QU'IL EN RÉSULTE. 


CE PAUVRE PETIT MALHEUREUX SUBIRA 
UN COMPLEXE, AU MILIEU DE SES CAMA- 
RADES, AUSSI, JE SUGGÈRE UNE INTER- 
VENTION CHIRURGICALE QUI LE DÉBAR- 
RASSERA À JAMAIS DE CETTE 
DIFFORMITÉ, 


J'EN A1 TOUCHÉ UN MOT À SES PARENTS. 
ILS PARAISSENT BIEN DÉCIDÉS À TEN- 
TER UNE OPÉRATION QUI, DU RESTE, À 
TOUTES LES CHANCES DE RÉUSSIR... 


L'OPÉRATION 
RÉUSSIRA TOUJOURS. 
MAIS JE REDOUTE 
LES SUITES... 


ZA 


7 JE N'AI JAMAIS VU UNE TELLE MAL- 
FORMATION, IL EST PROBABLE QUE CETTE RA- 
CE NE S'ARRANGERA PAS AU COURS DE LA 
CROISSANCE ET NÉCESSITERA, TÔT OU TARD, 
UNE INTERVENTION CHIRURGICALE, 


L'ENFANT EST BEAUCOUP TROP JEUNE < 
POUR LE SOUMETTRE À DES TESTS. PERÇOIT- 
IL LES SONS AUSSI BIEN QU'UN INDIVIDU NOR- 
MAL 7 IL NE POURRA NOUS RÉPONDRE QUE LORS- 
QUE LA PAROLE LE LUI PERMETTRA, 


QUE VOULEZ-VOUS DIRE Z 


OH ! C'EST SIMPLE, Si CE BÉBÉ 
EST NÉ AVEC CETTE DIFFORMITÉ, 
SANS DOUTE NE POURRA-T-IL S'EN 
PASSER, AUTREMENT DIT, CETTE 
TRANSFORMATION PHYSIOLOGIQUE 
DU PAVILLON S'AVÈRE PEUT-ÊTRE 
INDISPENSABLE, AU POINT QUE 51 
NOUS TENTONS D'ALLER À L'ENCON- 
TRE DE LA NATURE, NOUS RISQUONS 
D'ENTRAVER LES FONCTIONS DE 

L'OREILLE ET MÊME DE LES SuP- 

PRIMER TOTALEMENT. 


RS 


L'INFIRMIÈRE PARTIE AVEC LE BÉBÉ, LE DOC- 
TEUR DUFOUR PRÉPARA TROIS TASSES DE CA- 
FÉ INSTANTANÉ. 


Si NOUS SOMMES EN FACE D'UNE MUTATION, 
LE CAS NE SE POSE PAS ET VOS INQUIÉTUDES, 
MON CHER FRIDMAN, PRENNENT TOUTE LEUR 

SIGNIFICATION. MAIS VOILÀ... SOMMES-NOUS 
RÉÉLLEMENT EN PRÉSENCE D'UNE MUTATION 7 


/ DANS MOINS DE TROIS HEURES, 


THÉRÈSE SE RÉVEILLERA ET SE PRÉ- 
CIPITERA VERS L'ARBRE DE NOËL. AU- 
RAI-JE LE TEMPS DE RENTRER COM- 
ME JE L'AI PROMIS 2... IL YŸ À UN 
STRATOBUS À SIX HEURES, NOUS 
DEVRIONS POUVOIR LE 
PRENDRE... 
"es 


EH BIEN ! TOUT ME PARAIT 
CLAIR, IL NE NOUS RESTE PLUS 
QU'À ATTENDRE LA VENUE D'UN 
AUTRE PETIT PHÉNOMÈNE. SERA- 
T-IL VERT OÙ AURA-T-IL LES 
OREILLES DÉFORMÉES Z NOUS 
N'EN SAVONS RIEN. EN TOUT 
CAS, DES QUE J'APPRENDRAI 
QUELQUE CHOSE, JE VOUS TÉ- 
LÉPHONERAI, 


IL EXISTE UNE DIFFÉRENCE ENTRE UN ‘’'PHÉ- 
NOMÈNE'! ET UNE MUTATION. LE PHÉNOMÈNE 
N'EST QU'UN SUJET EXCEPTIONNEL, TANDIS 
QUE LA MUTATION S'OPÈRE SUR UN GRAND 
NOMBRE D'INDIVIDUS, À L'HEURE ACTUELLE, 
NOUS DEMEURONS DANS L'IMPOSSIBILITÉ 
D'ADMETTRE UNE ANALOGIE ENTRE LE CAS 
DE PARIS ET CELUI DE BORDEAUX. TOUT 
LAISSE DONC SUPPOSER QUE NOUS SOMMES 
EN PRÉSENCE DE !''PHÉNOMENES!' BIEN DIS- 
TINCTS. MAIS SI UN CAS SEMBLABLE EST Si- 
GNALÉ DANS LE MONDE (UN SEUL ) ALORS LA 
THÈSE DES PHÉNOMENES S'ÉCROULERAIT. 
CAR, RAPPELEZ-VOUS BIEN, IL N'EXISTE PAS 
DEUX ‘’’PHÉNOMÈNES'! IDENTIQUES, SINON 


ILS NE MÉRITERAIENT PLUS LEURS NOMS ! 


Par M'EXCUSE, DOCTEUR PUFOUR, DE VOUS \/ JE VOUS EN PRIE, C'EST TOUT NATUREL. PAS- Ÿ 
QUITTER AUSSI PRÉCIPITAMMENT, MAIS J'AI SEZ DONC UN BON NOEL ET ENCORE MERCI À 
PROMIS À MA FEMME DE RENTRER POUR LE QUS DEUX D'AVOIR RÉPONDU À MON APPEL, 

RÉVEIL DE MA FILLE, 


ILS PRIRENT CONGÉ DE PUFOUR ET SAUTE- REGRETTEZ-VOUS CES QUELQUES HEURES 
RENT DANS UN HÉLITAXI, D'ABSENCE 7 
, Ne 


NON, JE NE REGRETTE PAS, MAIS JE N'I1M 
GINAIS PAS QU'UNE OREILLE PT ÊTRE DÉFOR- 
MÉE À CE POINT, C'EST VRAIMENT EXTRAORDI- 


NAIRE... 


SUR TERRE, PANS UN Fu- ‘LS EMPOISONNENT L'ATMOSPHÈRE, 
TUR PROCHE, DEUX BELL - AVEC LEUR SALOPERIE ! ET QUAND JE PEN- 
= ! SE QU'A LA CLINIQUE, ILS HAUSSENT LES 
à ; 
GÉRANTS MÉNENT UNE À R ÉPAULES, AVEC SCEPTICISME.. 


GUERRE ATOMIQUE PONT 
HENRI FRIDMAN, MÉDECIN, 
EST LE SEUL À PRÉVOIR 
LES CONSÉQUENCES NÉFAS- 
TES DUES AUX RADIATIONS À 
RADIOACTIVES... 


MON CHER 
FRIPMAN, VOUS NOUS 

IMAGINEZ DÉJÀ AU BORD DE LA 

CATASTROPHE. LAISSEZ DONC LES BEL- 

LIGÉRANTS SE PÉTRUIRE MUTUELLEMENT, ILS 
S'ARRÊTERONT BIEN UN JOUR, CROYEZ-MOI, CAR C'EST 
L'ISSUE PE TOUT CONFLIT. ICI, À DES MILLIERS PE 


Ë RISQUONS PAS GRAND CHOSE. 
IL REVOIT KILOMÈTRES, NOUS NE Q ‘ 


SON DIRECTEUR LUI- 
MÊME AVOUER... 


Ce récit est une vivante 
adaptation en bandes dessinées 
DU ROMAN DE 
M. A. RAYJEAN 
PARU AUX ÉDITIONS FLEUVE NOIR 
DANS LA COLLECTION ANTICIPATION 


ILS NE COMPRENNENT PAS QU'IL N'y À PAS 

QUE LES RAPIATIONS MORTELLES... MAIS 

IL Y À LES AUTRES, CELLES QUI S'ÉTEN- 

DENT DANS LE TEMPS... L'AVENIR DE TOUT 

UN PEUPLE, DE TOUTE UNE RACE, Y PENSES- 

TU 7 SONGES-TU À NOS ENFANTS, JEAN- 
MARIE ET HÉLÈNE 2 


TU VOIS, MA CHÉRIE... IL SUFFIT QUE JE 
TE PARLE DE NOS ENFANTS POUR QUE TU 
PRENNES PLEINE CONSCIENCE DE LA RÉA- 
LITÉs. JE VOUPRAIS ME TROMPER, MAIS 
J'AI TROP ÉTUPIÉ EN LABORATOIRE LES 
EFFETS PHYSIOLOGIQUES ET BIOLOGIQUES 
DE LA RADIOACTIVITÉ POUR NE PAS ÊTRE À 
CERTAIN DE MON DIAGNOSTIC, EN CE MO- 
MENT, L'ESPACE COURT VERS SA DÉCA- 


S S 
ES È DENCE... 
OH ! HENRI, JE T'EN SUPPLIE... DIS- Ë TU ME FAIS PEUR, HENRI... JE 
N'AIME PAS QUE TU ME PARLES SUR 


MOI LA VÉRITÉ, DIS-MOI LE FOND DE 


RASSU- 
RE-TOI, 
CHÉRIE.., NOUS 
NE RISQUONS RIEN. 
NOUS LE PAYERONS 
PLUS TARD, BIEN PLUS 
TARD, LORSQUE NOS PROPRES 
ENFANTS EUX-MÊMES AURONT 
ACHEVÉ LEUR PASSAGE SUR LA 
PLANÈTE... 


MAIS LES EN- 
FANTS D'HÉLÈNE.., 
DE JEAN-MARIE 7 QUE 
DEVIENDRONT-ILS Z 


PE LA SORTE, POUR PRÉSERVER SES EN- 
FANTS DE LA CONTAMINATION, HENRI FRID- 
MAN LES ENVOIE SUR LA LUNE. 


UNE VINGTAINE D'ANNÉES PLUS TARD, JEAN- 
MARIE, DEVENU MÉDECIN, EST APPELÉ DE 
TOUTE URGENCE À LA CLINIQUE PAR UN COL- 
LÉGUE, LE DOCTEUR SPELLEY QUI LUI MON- 
TRE UN ÉTRANGE NOUVEAU-NÉ... 


CURIEUX... EXTRÊMEMENT CURIEUX... 


JE N'AI JAMAIS VU UNE TELLE MAL- 
FORMATION. IL EST PROBABLE QUE CETTE RA- 
CE NE S'ARRANGERA PAS AU COURS DE LA 
CROISSANCE ET NÉCESSITERA, TÔT OÙ TARD, 
UNE INTERVENTION CHIRURGICALE. 


L'ENFANT EST BEAUCOUP TROP JEUNE | 
POUR LE SOUMETTRE À DES TESTS, PERÇOIT- 
IL LES SONS AUSSI BIEN QU'UN INDIVIDU NOR- 
MAL Z IL NE POURRA NOUS RÉPONDRE QUE LORS- 
QUE LA PAROLE LE LUI PERMETTRA, 1 


CE PAUVRE PETIT MALHEUREUX SUBIRA 
UN COMPLEXE, AU MILIEU DE SES CAMA- 
RADES, AUSSI, JE SUGGÈRE UNE INTER- 
VENTION CHIRURGICALE QUI LE DÉBAR- 
RASSERA À JAMAIS DE CETTE 
DIFFORMITÉ, 


QUE VOULEZ-VOUS DIRE 7 


OH ! C'EST SIMPLE. Si CE BÉBÉ 
EST NÉ AVEC CETTE DIFFORMITÉ, 
SANS DOUTE NE POURRA-T-IL S'EN 
PASSER. AUTREMENT DIT, CETTE 
TRANSFORMATION PHYSIOLOGIQUE 


J'EN A1 TOUCHÉ UN MOT À SES PARENTS. 
ILS PARAISSENT BIEN DÉCIDÉS À TEN- 
TER UNE OPÉRATION QUI, DU RESTE, À 
TOUTES LES CHANCES DE RÉUSSIR... 


L'OPÉRATION 
RÉUSSIRA TOUJOURS. 
MAIS JE REDOUTE 

| LES SUITES... 


DU PAVILLON S'AVÈRE PEUT-ÊTRE 
INDISPENSABLE, AU POINT QUE S1 
NOUS TENTONS D'ALLER À L'ENCON- 
TRE DE LA NATURE, NOUS RISQUONS 
D'ENTRAVER LES FONCTIONS DE 
L'OREILLE ET MÊME DE LES SUP- 
PRIMER TOTALEMENT. 


œ 


EN EFFET, IL SEMBLE QU'UNE NOUVELLE 
RACE, NAIT DE L'ATOME, COMMENCE À PA- 
RAÎTRE. UNE RACE CONTRE LAQUELLE LA 
CHIRURGIE NE POURRA RIEN, 


C'EST COMME LE 
BÉBÉ DE PARIS. 


PEUT-ÊTRE PIS. 
À PARIS, SEULE LA COLORATION DE 
LA PEAU CHOQUAIT, CE N'ÉTAIT PAS 
UNE QUESTION D'ESTHÉTIQUE. À BOR- 
DEAUX, LES CHOSES SE PRÉSENTENT 
DIFFÉREMMENT, CETTE DIFFORMITÉ 
DES PAVILLONS SUSCITE UNE RÉPUL- 
SION ; LA PEAU VERTE, DE L'ÉTON- [ PLUS TARD, 
NEMENT, VOUS VOYEZ LA DIS- À QUELQUE TEMPS DE LÀ, À 
SEMBLANCE. WASHINGTON, À L'HÔPITAL DE HYDE- 
PARK, LE CÉLEBRE CHIRURGIEN EDMOND 
O'NEIL DEMANPAIT À SON DIRECTEUR, JOHN 


E Si 2 
Ed di agttects CRESSER, DE LE RECEVOIR ET ÉTAIT INTRO- 


NOUS DEVONS INFORMER LA < DUIT PANS SON BUREAU, 


NOUS AVONS LE TEMPS, DU RESTE, 

CES MESSIEURS SE CHARGERONT EUX- 

MÊMES D'UNE PUBLICITÉ TAPAGEUSE, EH BIEN...C'EST AU SUJET D'UN 
RIEN N'ÉCHAPPE À LEUR SAGACITÉ. PHÉNOMENE 


QUOI 7 ENCORE UN 7 ÇA FAIT LE NEUVIÈME EH BIEN ! ALLONS VOIR 
EN MOINS DE QUINZE JOURS, RIEN QU'ICI ! ÇAuss 


{4, 


CERN LAS 
\ 2? 
ALORS, 
RUTLER 7 JE N'AI RIEN TROUVÉ 
D'ANORMAL, MONSIEUR... HOR- 
MIS SES YEUX... 1 
O'NEIL NE VOUS À RIEN N 
DIT 2 EH BIEN, REGARDEZ 


DONC 


EH BIEN ! VOILÀ À COUP SÜR UN NOU- 

VEAU CAS DE MUTATION. APRÈS LA 

PEAU ET LES OREILLES, LES YEUX SONT 

ATTEINTS À LEUR TOUR. IL EST FACILE 

D'EN DÉDUIRE QUE TOUS LES ORGANES 

DES SENS SERONT TOUCHÉS... QUELLE 
MISÈRE... ! 


ALLONS, 

NE VOUS PÉCOU- 

RAGEZ PAS, Si NOS 

ANCÊTRES ONT COMMIS 

DES BÊTISES, NOUS N'Y POu- 
VONS RIEN. ESSAYONS PLUTÔT 


DE LES RÉPARER, 
: 


VOUS CROYEZ QUE C'EST FA- 

CILE ! TENEZ ; LE VOILÀ 

L'HÉRITAGE DE NOS AÏEUX : 
DES MONSTRES ! 


És 


N'EXAGÉRONS RIEN. 
NOUS POSSÉDONS DES 
MOYENS CHIRURGICAUX 
ADMIRABLES, NOUS REC- 
TIFIONS AISÉMENT LES 

DIFFORMITÉS, 


ET TOUT ÇA À CAUSE D'UNE GUERRE ATOMIQUE, 

À LA FIN DU SIÈCLE DERNIER... MAIS LES HOM- 

MES DE CETTE ÉPOQUE NE. POSSÉPAIENT-ILS 
AUCUN PLOMB DANS LA TÊTE !? 


IL FAUT L'ADMETTRE... ILS JOUAIENT 
AVEC UNE ARME TERRIBLE PONT ILS NE 
MESURAIENT MÊME PAS LA PUISSANCE... 
L'ATOME SE VENGE CRUELLEMENT, INSI- 
DIEUSEMENT, LENTEMENT... DE NOS JOURS, 
OÙ NOS SAVANTS ONT PERCÉ LES INFIMES SE- 
CRETS DE LA MATIÈRE, NOUS NE TENTERIONS 
MÊME PLUS DE TELLES EXPÉRIENCES, À 
CETTE ÉPOQUE, LOINTAINE DE LA GUERRE, 
ILS NE SAVAIENT PAS... ILS NE PENSAIENT 
PAS AU LENDEMAIN, QUEL TRISTE HÉRI- 
TAGE NOUS ONT LAISSÉ NOS ANCÉ- 
TRES... ! 


CETTE COMPARAISON ME SEMBLE RIDICULE, 

L'ABLATION DE L'APPENDICE N'A JAMAIS HAN- 
DICAPÉ PHYSIQUEMENT UN INDIVIDU, MAIS S1 
ON LUI SUPPRIME UNE JAMBE, UN BRAS, 


LES OPÉRATIONS NE RÉUSSIRONT PAS, OÙ 
ALORS, ELLES ENTRAÏNERONT UNE ALTÉ- 


RATION PROFONDE DES FONCTIONS ORGANI- 
QUES. LA NATURE FAIT BIEN LES CHOSES, 
CROYEZ-MOI.. IL NE VOUS EST JAMAIS 
VENU À L'IDÉE, PAR EXEMPLE, DE PROCÉ- 
DER À LA MODIFICATION D'UN ORGANE 
PARCE QUE CELUI-CI POURRAIT TRÈS BIEN 
FONCTIONNER SOUS UNE AUTRE FORME. 
CELA N'EXISTE PAS, UN INDIVIDU 
NAÎT AVEC TOUS LES ÉLÉMENTS INPIS- 
PENSABLES À LA VIE, Si ON PROCÈDE SUR 
LUI, À LA MOINDRE ABLATION, PARTIEL- 
LE OÙ TOTALE, IL DEVIENT UN ÊTRE... 
ANORMAL, 


SELON VOUS, UN HOMME OPÉRÉ 
DE L'APPENDICITE SERAIT UN INDI- 
VIDU ANORMAL, 


IL EN VA DIFFÉREMMENT ! 


DE TOUTE MANIÈRE, IL EST 
BEAUCOUP TROP TÔT POUR SE LIVRER 
À DES RECHERCHES INTÉRESSANTES, JE 
VOUS DONNE RENDEZ-VOUS DANS QUEL- 
QUES ANNÉES, AU MOMENT OÙ LES ‘’Su- 
JETS'! SERONT EN ÉTAT DE SUPPORTER 
DES TESTS, ALORS, NOUS SAURONS À 
QUOI CORRESPONDENT LES MUTATIONS 

+. MAINTENANT, EXCUSEZ-MOI, 
MESSIEURS, MAIS JE DOIS VOUS 
QUITTER... 


O'NEIL ET CRESSER REVINRENT DANS p MON CHER, RUTLER N'A PAS TOUS LES TORTS, 
LE BUREAU PIRECTORIAL, ACTUELLEMENT, NOUS PARLONS POUR NE RIEN DIRE, 
PANS QUELQUES ANNÉES SEULEMENT, IL NOUS SERA 
POSSIBLE PE NOUS PENCHER SUR CES CAS DE !'MU- 


TATION'!, CAR L'IDÉE DE PHÉNOMÈNES EN SÉRIE 
DOIT ÊTRE IRRÉFUTABLEMENT ÉCARTÉE. NOUS ABOR- 
DONS BIEN UNE PÉRIODE TRANSITOIRE ENTRE 
L'ANATOMIE ACTUELLE ET LA PHYSIOLO- 
GIE FUTURE, 


Oui, ET C'EST IN- 
QUIÉTANT, JE ME DEMANDE 
S1 NOUS DEVONS NOUS EN 

RÉJOUIR, 


BAH ! LAISSONS FAIRE LA NATURE, ENCORE 
UNE FOIS, NOUS NE SOMMES PAS RESPONSABLES 
DES ACTES DE NOS ANCÊTRES. VIVRE AVEC UNE 
PEAU BLANCHE OÙ VERTE, JE NE VOIS GUÈRE 

DE DIFFÉRENCE. 


(ll 


POUR L'INSTANT, NOUS NE LA 
VOYONS PEUT-ÊTRE PAS, MAIS ELLE POIT 
EXISTER. L'HUMANITÉ CHANGE DE FACE, TOU- 
TES SES MÉTHODES DEVRONT ÊTRE RÉVISÉES, 

DEVANT CES COMPLEXES BIOLOGIQUES, COM- 
MENT NOUS COMPORTERONS-NOUS 7 J'AI. 
PEUR QUE NOUS SOYONS À NOTRE APOGÉE. 3 


L'HUMANITÉ, O'NEIL, CON- 
TINUERA SON PETIT BON- 
HOMME DE CHEMIN, IL Y AU- 
RA TOUJOURS PES SAVANTS 
POUR RECULER LES FRON- 
TIÈRES DE LA SCIENCE. JE 
NE VOIS PAS QUI POURRAIT 
STOPPER LE PROGRÈS, 


LES HOMMES, CRES- 
SER.., LES NOUVELLES GÉ- 
NÉRATIONS, ELLES NE RAI- 
SONNERONT PEUT-ÊTRE PAS 
COMME NOUS. RIEN N'EMPÈÉ- 
CHE DE PENSER QUE LES 
HOMMES FUTURS SERONT LAS 
DES MÉTHODES ACTUELLES, 
QUI SAIT, MÊME, Si L'INTEL- 
LIGENCE NE S'ÉMOUSSERA 
PAS, AU POINT D'ASSISTER À 
LA DÉCHÉANCE DE TOUTE 

LA RACE 7 


VOUS PDRAMATISEZ, L'IN- 

TELLIGENCE DE L'HOMME 

NE S'ÉMOUSSERA PAS, 
BIEN AU CONTRAIRE. 


EN APMETTANT, 
QUI DIT MUTATION DIT 
CHANGEMENTS ANATOM I- 
QUES, DEVANT L'INDIVI- 
PU S'OUVRIRONT DE NOU- 
VELLES POSSIBILITÉS, 
JE SUIS CERTAIN, PAR 
EXEMPLE, QUE CETTE 
PEAU VERTE POSSÈDE 
DES FONCTIONS STUPÉ- 
FIANTES, MAIS ALLONS- 
NOUS VERS UNE AMÉLIO- 
RATION DE LA RACE OÙ 
VERS UNE RÉGRESSION 
PHYSIOLOGIQUE Z DE 
TOUTE:FAÇON, NOUS RIS- 
QUONS, NOUS, LES NOR- 
MAUX, D'ÊTRE SUPPLAN- 
TÉS PAR DES MONSTRES. 
AVOUEZ QUE LA PERS- 
PECTIVE EST LOIN D'É- 
TRE RÉJOUISSANTE ! 


VOUS PARLEZ DES ‘'NOR- 

MAUX'!, O'NEIL... DANS 

TROIS OU QUATRE GÉNÉRA- 

TIONS, IL N'EN EXISTERA 

PLUS, AU TRAIN OÙ VONT 
LES CHOSES, 


CE N'EST PAS CER- 
TAIN, PENDANT LA GUER- 
RE ATOMIQUE, CERTAINS 
INDIVIDUS N'ONT PAS ÉTÉ 
TOUCHÉS PAR LA RADIO- 
ACTIVITÉ, LES STATISTI- 
QUES PROUVENT QUE DES 
PAYS PRIVILÉGIÉS ONT 
ÉCHAPPÉ À TOUTE POLLU- 
TION PAR LES RADIA- 
TIONS. GRÂCE À CES 
EXCEPTIONS, À CES INDI- 
VIDUS NON CONTAMINÉS, 
NOUS N'AVONS PAS LE 
DROIT DE DÉSESPÉRER. 
ILS ONT MENÉ JUSQU'À 
NOUS DES GÉNÉRATIONS 
SAINES, ILS RESTENT 
NOTRE SEUL ESPOIR. 


FACILE À DIRE, O'NEIL, MAIS VPaR UNE VISITE MÉDICALE APPROFONPIE, EN OPÉRANT DES 
COMMENT RECONNAÎTRE UN IN- } SÉLECTIONS, NOUS PARVIENDRONS À CONSERVER L'ESPÈCE. 
DIVIDU SAIN D'UN ’’CONTA- UNE GIGANTESQUE OPÉRATION DE CONTRÔLE À L'ÉCHELLE 
MONDIALE POIT ÊTRE DÉCLENCHÉE, UNE SURVEILLANCE 
SCRUPULEUSE DES NAISSANCES PERMETTRA DE REPÉRER 
LES FOYERS SUSPECTS, EN SOMME, NOUS DEVONS AGIR 
COMME 51 NOUS ÉTIONS EN LUTTE CONTRE UNE ÉPIDÉMIE, 


MINE'! 7 


O'NEIL, 

VOUS ÊTES UN TYPE 

ÉPATANT, VOUS VENEZ DE PROU- 
VER QU'IL EXISTE UN MOYEN DE SE 
RESSAISIR, DE TOUS TEMPS, L'HOM- 
ME À COMBATTU AVEC L'ÉNERGIE 
DU DÉSESPOIR CONTRE LES FLÉAUX, 
ENCORE UNE FOIS, IL SOUTIENDRA 
LA LUTTE, IL RÉAGIRA, AVEC TOUS 
LES MOYENS DONT IL DISPOSE, OU 
ALORS, IL ASSISTERA À SA PER- 
TE, IL JOUE SON DESTIN ET 

LANCE UN DÉFI À L'AVENIR, 


RÊTÉ MINISTÉ- 
RIEL REND CETTE FOR- 
MALITÉ OBLIGATOIRE. ET PUIS, 
VOUS N'IGNOREZ PAS QUE LA RACE 
HUMAINE COURT VERS SA DÉCHÉANCE. DES 
. MONSTRES, ISSUS DE L'ATOME, VONT NOUS 
JE SUPPOSE SUPPLANTER, SUR LA PLANÈTE, 
QUE MADAME EST VO 
TRE FEMME... VOUS AVEZ 
REÇU UNE CONVOCATION ÉMANANT 
DU MINISTÈRE DE LA SANTÉ PUBLIQUE, 
ET VOUS PRIANT DE VOUS RENDRE CHEZ UN 
MÉDECIN ASSERMENTÉ AFIN D'Y SUBIR UNE 
Pr. VISITE MÉDICALE. 


JE TROUVE CES CONVOCATIONS SCA 
PALEUSES ! 


Y L2 
67, 


MONSIEUR, 
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OUI, DOCTEUR 
VOULEZ-VOUS BIEN ME 
SUIVRE, MADAME ET 
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N'ÉPARGNERONS PAS NOS EFFORT: 
TOUT EST PRÊT POUR 
LA VISITE Z 
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BONNE VOLONTÉ, NOUS PRENONS ACTUELLEMENT DES DÉCI- 
LES ATTEINDRONT LE BUT DÉSIRÉ, EN TOUT CAS, NOUS 


SIONS CAPITALES POUR NOTRE AVENIR, ESPÉRONS QU'EL- 


K 


EST-CE NOTRE FAUTE Z ET ? 


O'NEIL APPELA UNE INFIRMIÈRE, 


QU'Y POUVONS-NOUS 7 


HÉLÈNE STRALER CONDUISIT LES SHERMAN NE BOUGEZ PAS, ET SURTOUT N'AYEZ PAS 
DANS UNE PIECE ANNEXE OÙ ATTENDAIT UNE PEUR, CE SERAIT RIDICULE. NOUS ALLONS 
SECONDE INFIRMIÈRE. SIMPLEMENT MESURER VOTRE DEGRÉ DE 
RCCONGEZ-VOUE de Voüs Écr: RADIOACTIVITÉ. 
SUR CES COUCHET- TIFIiE QUE VOUS 
Sousse t NE RESSENTIREZ 
ABSOLUMENT 


! 


AS re 


UN SIGNE, HÉLÈNE STRA- 
LER ABAISSA UN DIS JONC- 


Va HUM ! INDICE CERTAIN L 
DE RADIOACTIVITÉ. PASSEZ-) 
MOI LEURS FICHES, MADE- /i 

MOISELLE 


Fa = 
RIEN D'ÉTONNANT, ILS 
ONT EU RÉCEMMENT UN EN- }: 
FANT À PEAU VERTE. Æ 
d 


TIIlIh 


"4 2. SA 

Ÿ NOUS SOMMES CONTAMINÉS, DOCTEUR... OH ! 
+. N'ESSAYEZ PAS DE NOUS CACHER LA VÉRI- 
TÉ, NOUS AVONS EU UN ENFANT À PEAU VERTE 
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VOTRE CAS N'EST PAS UNIQUE, RASSU- 
REZ-VOUS, IL RESSORT QU'AU TEMPS 
DE LA GUERRE ATOMIQUE, LES ANCË- 
TRES DE VOTRE FAMILLE ONT ÉTÉ AT- 
TEINTS PAR DES RADIATIONS NON MOR- 
TELLES, OR, LE VÉRITABLE DRAME EST 
QUE CE PEGRÉ DE RADIOACTIVITÉ S'EST 
TRANSMIS DE GÉNÉRATION EN GÉNÉRA- 
TION. VOS ENFANTS, VOS PETITS-ENFANTS, 
HÉLAS, SUPPORTERONT LE TRISTE FAR- 
DEAU DE CET HÉRITAGE, UNE FOIS LA 
MUTATION AMORCÉE, RIEN NE PEUT FAI- 
RE MACHINE ARRIÈRE, MON DEVOIR EXI- 
GE DE VOUS DÉVOILER LA VÉRITÉ ET, 
CROYEZ-MOI, C'EST AVEC INFINIMENT 
DE PEINE ET DE REGRET QUE JE PRO- 
NONCE DE TELLES PAROLES, 


MON DIEU 
MON DIEU 
QU'ALLONS- 
NOUS DEVENIR, DOCTEUR 7 
QUE VA-T-ON FAIRE DE 


VOUS ALLEZ CONTINUER À 

MENER VOTRE EXISTENCE NORMALE, IL 
NE FAUT PAS VOUS DÉCOURAGER. LES 5ER- 
VICES INTÉRESSÉS PRENDRONT PROBABLE- 
MENT DES DÉCISIONS ÉNERGIQUES, MAIS 
J'IGNORE LESQUELLES, IL FAUDRA ATTEN- 
DRE LES RÉSULTATS DÉFINITIFS DE LA 
VASTE OPÉRATION DE CONTRÔLE ACTUEL- 
LEMENT EN COURS D'EXÉCUTION. BON... 
MAINTENANT, ALLONGEZ-VOUS À NOUVEAU. 
NOUS ALLONS VOUS FAIRE UNE PRISE DE 

SANGees 


VISITES. 

TERMINÉES, 

O'NEIL SE RETROUVA 

DANS SON BUREAU, AVEC HÉ- 
LÈNE STRALER... 


GIME, LES TROIS-QUARTS DE LA POPULA- 

TION DES ÉTATS-UNIS DONNERONT NAIS- 

SANCE À DES ÊTRES ANORMAUX ! QUEL 
TRISTE BILAN !... 


HEUREUSEMENT, LA SITUATION EST MEIL- JE ME DEMANPE PAR QUEL MIRACLE JE 
LEURE DANS LES AUTRES PAYS % 60 % N'AI PAS ÉTÉ CONTAMINÉ es AU MOMENT 
AU JAPON, 40 % AU CANAPA, 20 % AUX DE LA GUERRE ATOMIQUE, GRAND-PÈRE 
INDES, 15 % SEULEMENT EN FRANCE. ET GRAND-MÈRE NE SE TROUVAIENT SANS 
MAIS TOUT CELA, CE NE SONT QUE DES DOUTE PAS AUX ÉTATS-UNIS, C'EST UNE 
RÉSULTATS OFFICIEUX. IL FAUT ATTEN- CHANCE ET, MIRACLE PE PLUS, MA 
DRE LA FIN LL moglges DE CON- FEMME EST ÉGALEMENT SAINE ! 

TRÔLE. 


& 
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QUF ! QUELLE FASTIDIEUSE CORVÉE... 


OUI, ACTUELLEMENT, NOTRE TRAVAIL 
DEVIENT DE JOUR EN JOUR PLUS INGRAT, 
IL FAUT AVOIR DU COURAGE POUR PIRE À 
TOUS CES GENS QU'ILS SONT CONTAMINÉS 
v. PE PLUS, CETTE OPÉRATION COÛTE CHER 
AU GOUVERNEMENT, PUISQUE TOUTES LES 
VISITES ET ANALYSES SONT GRATUITES. 
MAIS J'ESTIME QUE LE BUDGET À LE DROIT 
DE S’'IMPOSER DE TELS SACRIFICES Fi- 

NANCIERS, C'EST UN PEVOIR NA- 


QUI, MON FIANCÉ TRAVAIL- 
LE DANS UN LABORATOIRE 
DE PHYSIQUE, MAIS EN L'É- 
TAT ACTUEL DES CHOSES, 
SE MARIER IMPLIQUE UNE 
GROSSE RESPONSABILITÉ, 


N'HÉSITEZ PAS, MADEMOI- 
SELLE STRALER. ÉPOUSEZ SANS CRAIN- 
TE VOTRE FIANCÉ, Si SON COEFFICIENT 
RADIOACTIF EST NUL, 


DITES, DOCTEUR... EUHose JEsos 
VOUS VOULEZ ME DEMANDER QUEL- 
QUE CHOSE 7 


DOCTEUR... CROYEZ-VOUS QUE... QUE 
J'AURAI DES ENFANTS NORMAUX 7 


IL L'EST ! 
MAIS MOIses 


VOTRE QUOTIENT RAP10- 
ACTIF FRÔLE LA CÔTE D'ALER- 

TE, MAIS IL NE LA DÉPASSE PAS. 
TOUT LE MONDE PRÉSENTE, PLUS 


OU MOINS, UN PEGRÉ DE RADIOACTI- 
VITÉ. EN CE QUI VOUS CONCERNE, 
VOUS POUVEZ VOUS CONSIPÉRER 
COMME ''SAINE'’, JE VOUS L'AF- 
FIRME se ! 


OH ! MERCI... DOCTEUR, MERCI ! JE VAIS AP- 

PRENDRE CETTE BONNE NOUVELLE À MON FIAN- 

CÉ ET NOUS NOUS MARIERONS LE PLUS VITE 
POSSIBLE ! 


BRAVE PETITE... JE COMPRENDS SON IN- 
QUIEÉTUDE, MAIS ELLE N'A RIEN À CRAINPRE, 
CE N’EST PAS COMME LES SHERMAN,,e 


LE SOIR TOMBAIT LORSQUE O'’NEIL SE DIRI- 
GEA VERS LA STATION D'AÉRO-TROLLEYBUS. 
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NN} 
OUless JEsvse JE VOUS A1 RECONNU PARMI 
LA FOULE ET JE VOUPRAIS VOUS PRÉSEN- 
TER MON FIANCÉ, 


À L'ISSUE DE LA GIGANTESQUE ENQUÊTE MÉDI- 
CALE, DÉCIDÉE PAR UNE COMMISSION INTERNA- 


TIONALE POUR LA PROTECTION DE L'ESPECE, 
LES RESULTATS DÉFINITIFS FURENT PUBLIES, 
ILS N'ÉTAIENT PAS BRILLANTS, 


UNE LOI 

FUT PROMULGUÉE ET 

L'AUTORISATION DE MARIAGE NE SE- 

RAIT ACCORPÉE QU'AUX COUPLES RECONNUS 
!ISAINS'!' LORS DE L'ENQUÊTE MÉDICALE, 
L'ANNONCE DE CETTE DÉCISION PROVOQUA 
DIVERS REMOUS... DES MANIFESTANTS SE 
PRESSÈRENT DEVANT LES MAIRIES OÙ LES 


PRÉFECTURES ET CONSPUERENT PLUSIEURS 
MAGISTRATS, À DIVERSES REPRISES, LE 
SERVICE D'ORDRE DUT INTERVENIR. LA 
COMMISSION INTERNATIONALE SE REUNIT 
DE NOUVEAU, MAIS LA LOI FUT MAINTENUE 
ET DÉCRÉTÉE DE ’'SALUT PUBLIC!', 


. MAIS UNE 
ANNEXE PRÉCISA QUE 
DES CONTRATS DE MARIAGE SERAIENT 
ÉGALEMENT DÉLIVRÉS AUX SUJETS ‘’CONTA- 
MINÉS'' SOUS CERTAINES CONDITIONS... 


.. D'ABORD, LES ’’CONTAMINÉS'! NE DE- 
VRONT S'UNIR QU'ENTRE EUX, DE MÊME 
QU'UN SUJET SAIN NE POURRA ÉPOUSER 
QU'UN AUTRE SUJET SAIN, ENSUITE, L'IN- 
TERDICTION DE PROCRÉER EST STIPULÉE 
POUR TOUS LES COUPLES DE ‘’CONTAMI- 
NÉS!', MAIS ON VOIT MAL COMMENT LE 
GOUVERNEMENT ARRIVERA À FAIRE APPLI- 
QUER CETTE PARTIE DE LA LOI, MÊME 
S1 DE FORTES AMENDES SONT PRÉVUES 
POUR LES CONTREVENANTS... 


ET AINSI, DES ANNÉES PASSÉRENT,..« 
MAINTENANT, LES ‘’MONSTRES'' GRANDIS- F 
SAIENT. PARTOUT OÙ ILS PASSAIENT, ILS Ÿ/ 
SUSCITAIENT UN SENTIMENT DE RÉPUL- ) 
SION, DE PITIÉ,se 


DE PLUS, UNE 
NOUVELLE FORME DE MUTATION 

AVAIT FAIT SON APPARITION, ELLE AFFECTAIT L'OR- 
GANE DE L'OPORAT, LE NEZ SE PRÉSENTAIT SOUS UN 
ASPECT FORTEMENT ÉLARGI, À L'HÔPITAL DE HYDE- 
PARK, À WASHINGTON, ON TENTA PLUSIEURS OPÉ- 
RATIONS, MAIS EN VAIN... 


C'EST LA SIXIÈME OPÉRATION QUE 
JE TENTE ET LE SIXIÈME ÉCHEC ! 


MAINTENANT, JE SUIS RÉSOLU À 
NE PLUS ENGAGER MA RESPONSA- 
BILITÉ. JE N'OPÈRERAI PLUS ! 


ALLONS, DU COu- 
RAGE, CE N'EST PAS VOTRE 


, JE SAIS. MAIS Si VOUS VOYIEZ LA DÉTRESSE pes \ 
PARENTS DE CES PETITS MALHEUREUX, VOUS SE- 
RIEZ BOULEVERSÉ. ILS ONT CRU BIEN FAIRE EN 
CONFIANT LEUR ENFANT À UN CHIRURGIEN, JE N’A! 
PU RÉSISTER À LEURS SUPPLICATIONS. LA GREFFE 
DE LA PEAU NE RÉUSSIT PAS DAVANTAGE QUE CELLE 
DE LA CORNÉE. IL N'EXISTE ABSOLUMENT AUCUN 
MOYEN PE LUTTER CONTRE LES TARES PHYSIQUES 
DUES AUX MUTATIONS, À QUOI BON LEURRER LES 
INNOMBRABLES CLIENTS QUI VIENNENT NOUS CON- 
SULTER 7 NOUS LEUR EXTORQUONS DE L'ARGENT, 
VOILÀ TOUT, QUANT À MOI, JE SUIS DÉCIDE À 
NE PLUS TENTER D'OPÉRATION SUR CES ÊTRES 
ANORMAUX, AU LIEU DE LEUR RENDRE SER- 
VICE, NOUS BRISONS LEURS PERNIÈRES 
POSSIBILITÉS D'ADAPTATION. 


UN INNO- 
CENT VIENT ENCO- 
RE DE PERDRE LA VUE, 
PAR MA FAUTEss AH ! JAMAIST 
AU COURS DE MA CARRIÈRE, JE 
N'AVAIS ENREGISTRÉ AUTANT D'ÉCHECS 
SUCCESSIFS, C'EST UN RUDE COUP, POUR 
UN PRATICIEN. 


JE LE CONÇOIS, MAIS SURMONTEZ- IL NE S'A- 
VOUS, O'NEIL, QUE DIABLE... ENCORE GIT PAS D'UNE 
UNE FOIS, VOTRE RESPONSABILITÉ QUESTION DE RESPON- 
N'ENTRE PAS EN JEU. SABILITÉ, MAIS DE MON 

AMOUR-PROPRE DE MÉDECIN, 

MES TENTATIVES ONT ÉCHOUÉ, CELA 
PROUVE QUE LA SCIENCE NE DISPOSE PAS 
ENCORE DE MÉTHODES INFAILLIBLES, 


V4 ÉCOUTEZ, O'NEIL, LES CIRCONSTANCES 
ACTUELLES NE PERMETTENT PAS DE TENIR 
COMPTE DE L'AMOUR-PROPRE DE CHAQUE MÉ- 
DECIN, SINON, NOUS N'EN SORTIRIONS PAS... 

NOUS AGISSONS AU MIEUX DES INTÉRÊTS DE 

NOS CLIENTS, NOUS NE LEUR DISSIMULONS AB- 

SOLUMENT PAS LA VÉRITÉ AVANT CHAQUE 
OPÉRATION. ILS PRENNENT DONC LEURS 

RISQUES... 


LA MÉDECINE, MALGRÉ SES 
ÉNORMES PROGRÈS, NE 
RÉALISERA JAMAIS DE MI- 
RACLES. VOUS-MÊME CER- 
TIFiIEZ, UN CERTAIN JOUR, 
QUE LA NATURE FAISAIT 
BIEN LES CHOSES. EH BIEN, 
BON GRÉ MAL GRÉ, LAIS- 
SONS AGIR LA NATURE. DU 
RESTE, JE NE VOIS PAS 
POURQUOI NOUS RENPRIONS 
À CES ÊTRES DPIFFORMES, 
LEUR PHYSIQUE NORMAL, 
PUISQU'ILS SONT NÉS AIN- 
Si, IL EST PROUVÉ QUE 
CES ‘'MONSTRES'! -ET LE 
TERME ME PARAÎT EXCES- 
S1F- VIVENT TRÈS BIEN 


DES TESTS DÉMONTRENT 
MÊME QUE CHACUN 
D'EUX POSSÈDE DES 
POSSIBILITÉS SURPRE- 
NANTES, VOUS-MÊME 
AVEZ PARTICIPÉ À CE 
CONGRÉ DE MÉDECINS 
Où IL FUT PÉMONTRÉ 
QUE LES HOMMES À PEAU 
VERTE ÉTAIENT SI SEN- 
SIBLES QU'ILS SEN- 
TAIENT LA CHALEUR D'u- 
NE ALLUMETTE À PLUS 
DE TROIS MÈTRES, 
QU'ILS RECONNAISSAIENT 
LA FORME, L'ÉTENDUE 
OÙ LA CONSISTANCE DES 
CORPS SANS AVOIR BE- 
SOIN DE LES TOUCHER 
AVEC INSISTANCE , QU'ILS 
SONT IMMUNISÉS NON 
SEULEMENT CONTRE LES 
BRÛLURES DU SOLEIL, 
MAIS AUSSI CONTRE LES 
RADIATIONS ATOMIQUES 
…. SANS PARLER DES 
PERFORMANCES AUDITI- 
VES, VISUELLES ET OL- 
FACTIVES DES AUTRES 
'MONSTRES!! !,.. 


EN ATTENDANT, LES 
IMONSTRES'* ENVAHIS- 
SENT PEU À PEU LA PLA- 
NÈTE. ET UN FOSSÉ SE 
CREUSE ENTRE LA NOU- 
VELLE ET L'ANCIENNE 
RACE. ON RAPPORTE DE 
NOMBREUX CAS DE ‘'SÉ- 
GRÉGATION'',.. CES ANOR- 
MAUX DISPOSENT PE FA- 
CULTÉS SUPÉRIEURES IN- 
DÉNIABLES, ILS ONT 
CONSCIENCE D'AILLEURS 
DE CETTE SUPÉRIORITÉ. 
LEUR PROCHAINE GÉNÉRA- 
TION VERRA LEUR PLEIN 
ÉPANOUISSEMENT. 


VOUS VOULEZ PIRE 

QUE LEURS FACULTÉS, DÉ- 
JA SURHUMAINES, N'ONT 
PAS ATTEINT LEUR PLEIN 


DÉVELOPPEMENT ? 24 


JE LE PENSE, NOUS AVONS DÉJÀ UN ÉCHANTILLOI \ 7 DES SURHOMMES NOUS SUPPLANTE- 
DES CAPACITÉS DE L'HOMME FUTUR ET NOUS MON- RONT, VOILÀ CE QUE VOUS VOULEZ DIRE, 


TRERONS TELLEMENT UN COMPLEXE D'INFÉRIORITÉ SERONS-NOUS ASSEZ STUPIDES POUR 
QUE LES MONSTRES SE CROIRONT RÉELLEMENT Su- NOUS LAISSER PIRIGER 7 LES GOUVERNE- 
PÉRIEURS, ALORS, RIEN N'EMPÊCHE D'IMAGINER MENTS PRENPRONT DES DISPOSITIONS 
QU'ILS NOUS POMINERONT, CES ANORMAUX CONS- EN CONSÉQUENCE. 4 
TITUENT PEUT-ÊTRE UN PANGER QUE, POUR 

L'INSTANT, NOUS N'ENVISAGEONS PAS 


pe ENCORE FAUPRAIT-IL QUE LES GOUVERNEMENTS V3 

SOIENT CONSTITUÉS D'HOMMES NORMAUX. OR, PUIS- VOUS DRAMATISEZ, O'NEIL, LA 

QUE LA COMMUNAUTÉ DES RACES EXISTE, LES MONS- LOI ACTUELLEMENT EN VIGUEUR 
TRES AURONT LA POSSIBILITÉ DE S'INSCRIRE COMME SUR LE MARIAGE METTRA VITE 
DÉPUTÉS, UNE FOIS AUX PARLEMENTS, ILS S'EMPARE- LES !'DÉGÉNÉRES'" EN RÉGRES- 
RONT PU POUVOIR SANS COUP FÉRIR. QUI SAIT MÊME SION. ÉCRASES PAR LE NOMBRE, 
S'ILS NE NOUS EXTERMINERONT PAS TOUS AFIN DE DE- ILS NE POURRONT RIEN TENTER, 
MEURER LES SEULS MAÎTRES DE LA PLANÈTE... CAR 
POUR EUX, PANS LEURS CONCEPTIONS, NOUS SE- 

RONS LES ‘’ANORMAUX 


4 
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VOUS VOUS L'IMAGINEZ... MAIS LES MONS- 
TRES N'ATTENDRONT PEUT-ÊTRE PAS D'ÊTRE EN 
MINORITÉ POUR AGIR. UN MOMENT VIENDRA OÙ 
ILS CONNAÎTRONT LEUR PLEINE EXPANSION, ILS 
SENTIRONT FORTS, PUISSANTS, 


AINSI, O'NEIL JUGEAIT LES MONSTRES DAN- 
GEREUX, TANDIS QUE CRESSER N'ENVISA- 
GEAIT PAS POUR DEMAIN UNE OFFENSIVE 
DES DÉGÉNÉRÉS, ET CROYAIT DUR COMME 
FER À LA COMMUNAUTÉ RACIALE, À LA CO- 
EXISTENCE FRATERNELLE. LEQUEL DES DEUX 
HOMMES AVAIT RAISON 7 LES ÉVÉNEMENTS 
ALLAIENT BIENTÔT LES DÉPARTAGER... 


EN SOMME, COM- 
MENT LA PISPUTE A- 
T-ELLE COMMENCÉ 7 


OH ! POUR DES 
STUPIDITÉS, COM- 
ME TOUJOURS... 
NICKEY ET MON- 

ROW NE S'ENTEN- 
DAIENT PAS... 


JE ME DEMANDE AUSSI 51 CETTE ‘’MA- 
LAPIE DU SIÈCLE’! NE S'ÉTENDRA PAS AU REÈ- 
GNE ANIMAL ET VÉGÉTAL... PEUT-ÊTRE, À 
LONGUE ÉCHÉANCE , ASSISTERONS-NOUS À UNE 

LENTE TRANSFORMATION ZOOLOGIQUE ET 
BOTANIQUE... 


LES RAISONS PE CETTE DIS- 
CORDE 7 


MONROW À LA PEAU VERTE, COMMIS- 
SAIRE.,, CELA EXPLIQUE TOUT. MEME 
Si CETTE FOIS, LA QUERELLE À DE- 
PASSÉE LES BORNES... 


L'ÉVÉNEMENT S'ÉTAIT PASSÉ, UN MATIN, À NICKEY... JE VOUS PRIERAI DE MODÉRER VOS 
GREEN-COLLEGE, ALORS QUE LES ÉTUPIANTS EXPRESSIONS ET DE RESPECTER VOS CAMA- 
PRENAIENT UNE COURTE PAUSE... RADES ! 

7 PF 


/, ET QUOI ENCORE 2 VOUS NE VOU- 
PRIEZ PAS QUE JE LUI PRÉSENTE DES 
EXCUSES ! AU DÉBUT DES COURS, JE 
VOUS A1 FAIT COMPRENDRE, IL ME SEM- 
BLE, QUE JE NE TENAIS PAS À M'AS- 

SEOIR À CÔTÉ DE MONROW,. 


CAUSE DE 
NICKEY se. IL 

ME TRAITE DE LÉ- 

ZARD VERT, 


4 


Ÿ SL LT 
AT CELA SUFFIT ! VOUS SEREZ TOUS À \ 
ADRERUR DES GE. L'AMENDE ET PRIVÉS DE PERMISSION, 
TILES ! [ HAT HA J'EN RÉFÉRERAI AU DIRECTEUR, J'EN- 

> . Re TENDS QUE LA DISCIPLINE ET LA CA- 
| | [NS MARADERIE REGNENT DANS CET ÉTA- 
ls BLISSEMENT ! 


Û LES ÉTUDIANTS SE DISPERSERENT MAIS BIEN- r TONNERRE ! DEVRAI-JE APPELER 


À TÔT, LA QUERELLE AMORCÉE REPRENAIT DE LA POLICE 2 
PLUS BELLE, NICKEY ET MONROW ÉCHANGEAIENT 
DES COUPS DE POING, 
un 


ET D 
SOUPAIN, IL SE FIT UN SILENCE ÉTRANGE...) 


NICKEY GLISSA À TERRE OÙ 
IL DEMEURA INERTE. 


ÉCOUTEZ, MONROW... NICKEY N'EST PAS | 
TOMBÉ SANS MOTIF, VOUS LUI AVEZ PORTÉ 
UN COUP VIOLENT À LA TÈTE, VOILÀ. 


JE VOUS JURE QUE NON... 


VA 


MONROW... VOUS AVEZ FRAPPÉ Ÿ NON, JE VOUS ASSURE... NOUS 
VOTRE CAMARADE 7 


ÉCHANGIONS QUELQUES COUPS 


Q| LORSQU'IL S'EST ÉCROULÉ 
f NN SUBITEMENT, q 
S É * 


— 


LE PRATICIEN DU COLLEGE es 
ARRIVA EN HÂTE, CE JEUNE 
HOMME EST MORT... JE N'y COMPRENDS 
RIEN, AUCUNE ECCHYMOSE À LA TÊTE. IL 
FAUT EXCLURE LA POSSIBILITÉ D'UN 


D 


RTE ET à 


ALORS... MORT 
NATURELLE 7 


EXPERTS DU CONTRÔLE ME- 

DICAL ONT CONCLU À UNE PARALNSIE 

DES CENTRES NERVEUX DU BULBE RACHIDIEN, 

PROVOQUANT LA MORT INSTANTANÉE PAR AR- 

RÊT DE LA RESPIRATION ET DU CŒUR... J'AI 
ICI LE RAPPORT SOUS LES YEUX... JE 

VOUS REMERCIE, MONSIEUR, VOUS 
POUVEZ DISPOSER... 


ee, 


CE SERAIT TROP FACILE... 
JE CONNAISSAIS BIEN NICKEY, JE 
L'AI EXAMINÉ L'AUTRE JOUR, À LA VI- 
SITE, IL ÉTAIT EN PARFAITE SANTÉ, DE 
TOUTE FAÇON, Si LE MALHEUREUX À SUC-| 
COMBÉ NATURELLEMENT, NOUS LE SAU- 
RONS... TRANSPORTEZ-LE À L'INFIR- 
MERIE... 
= 


MISSAIRE FIT ALORS 
APPELER MONROW. CELUI-CI FUT 
INTRODUIT DANS LE BUREAU... 


MONROW, JE CONNAIS À PEU PRÈS TOUT SUR 
CETTE HISTOIRE. VOTRE CAMARADE NICKEY 
-JE VOUS L'APPRENDS S1 VOUS NE LE SAVEZ 
PAS DÉJA- N'EST PAS DÉCÉDÉ NATURELLE- 


MENT. SA MORT DEMEURE SUSPECTE, JE NE 

COMPRENDS PAS GRAND CHOSE DANS LE RAP- 

PORT MÉPICAL, MAIS VOUS, QUI ÊTES ÉTU- 

DIANT EN MÉDECINE, PEUT-ÊTRE ME SEMBLE- 

T-IL INUTILE DE VOUS PRÉCISER COMMENT 

SURVIENT UNE PARALYSIE DES CENTRES 
NERVEUX, 


IL N'EXISTE PAS DE ‘'PARALNSIE‘! DES 
CENTRES NERVEUX, MAIS UNE LÉSION 


J'AI DIT ’'PARALYSIE’’ ! VOUS N'ALLEZ Tour JE N'y COMPRENDS RIEN, DEMANDEZ DONC Ÿ 
DE MÊME PAS EN APPRENDRE AUX EXPERTS DE AUX EXPERTS DE LA COMMISSION DE CON- 
LA COMMISSION DE CONTRÔLE ! DIVERSES RA- TRÔLE. 

DIOGRAPHIES ONT PROUVÉ QUE LE BULBE RACHI- 3 

DIEN PE NICKEY N'AVAIT SUBI Ni COUPS, NI 

PERFORATION, MAIS BIEN UN ‘’ARRÊT BRUSQUE"! 

DE SES FONCTIONS. EXPLIQUEZ-MOI ÇA. 


NE GARDE, MONROW.. JE N'AIME PAS Ÿ? 
UE L'ON SE PAIE MA TÊTE. QUELLE ARME , 
AVEZ-VOUS EMPLOYÉE POUR TUER NICKEY 7 / Don FUN PRE ES FESUER 


UNE ARME Z? VOUS SAVEZ BIEN QUE VOUS 


roue ORSQUE JE VOUS: AI. VOS PRÉSOMPTIONS SONT RIDICULES, 
OUILLE, VOUS AVIEZ DÉJA 
EU TOUT LE TEMPS DE VOUS M. LE COMMISSAIRE. ACTUELLEMENT, IL 
EN DÉBARRASSER N'EXISTE AUCUNE ARME SUSCEPTIBLE DE 
. PARALYSER LES CENTRES NERVEUX. 


JE NE L'AURAI PAS PAR LA VIOLENCE. MIEUX 


VAUT, AU CONTRAIRE, GARPER SON CALME 
ET FAIRE PREUVE DE TACT 


| JE NE VOUS ACCUSE PAS, JE CHERCHE 
SEULEMENT LA VÉRITÉ... À PROPOS, 
C'EST NICKEY QUI A DÉCLENCHÉ LA BA- 
GARRE... 7 


Zn. 


OUt DEPUIS LONGTEMPS, IL ME 


CHERCHAIT, JE N'AIME PAS ÊTRE TRAITÉ 
DE LÉZARD, CAR Si MA PEAU EST VERTE, 
JE N'Y PEUX RIEN. 


MAIS, UN CON- 
SEIL : MÉFIEZ-VOUS DE NOUS, 
SINON VOUS POURRIEZ REGRET- 
TER UN JOUR VOTRE MANQUE 
DE RESPECT. 


DITES DONC, MON CHER, VOUS 
DEVENEZ AGRESSIF... SAVEZ-VOUS QUE 
S1 VOUS MANIFESTEZ DES VELLÉITÉS, JE 
POURRAIS VOUS FAIRE ARRÊTER POUR AT- 
TEINTE À LA SÉCURITÉ INTÉRIEURE DE 
L'ÉTATes 7 


BIEN SÛR... BIEN SÛR... LA COLORATION DE 

VOTRE ÉPIDERME NE JUSTIFIE PAS L'HUMI- 

LIATION DE NICKEY. VOUS ÊTES UN HOMME 
COMME LES AUTRES. 


NON ! JE SAIS TRÈS BIEN QUE J'AP- 

PARTIENS À LA CATÉGORIE DES ANOR- 

MAUX, À CEUX QUE CERTAINS APPEL- 
LENT DES ‘’MONSTRES!! ! 


JE SUPPOSE QUE CELA VOUS DÉPLAIRAIT DE 


JE VOUS SOMME DE VOUS EXPLIQUER, MON- 
SUBIR LE SORT DE NICKEYs.0e ROW.. 


CALMEZ-VOUS, M. LE COMMISSAI- A 
RE. JE DISAIS CELA POUR PLAI- » 


PA D | 


JA SANTERIES NE SONT PAS BONNES À DIRE, 
(À SORTEZ D’ICI ET TÂCHEZ DE NE PAS Y 
Op REMETTRE LES PIEDS, ; 


à _ Ÿ 
7 EH BIEN ! SACHEZ QUE TOUTES PLAI- 


D @ 
D'ACCORD... MAIS, SOUVENEZ-VOUS... Ÿ 
MIEUX VAUT QUE VOUS DEMEURIEZ EN 

BONS TERMES AVEC NOUS, L 
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L'ÉTUDIANT PARTI, MAC _MATISON SE 
TOURNA VERS SON SECRÉTAIRE QUI VE- 
NAIT D'ENREGISTRER L'ENTREVUE. 


LES SOUS-ENTENPUS DE CET INDIVI- 
DU ME PARAISSENT LOUCHES, MAIS NOUS 
NE POUVONS L'ARREÈTER SANS MOTIF, PRA- 
TIQUEMENT, IL N'EST POUR RIEN PANS 
LA MORT DE NICKEY, 


MONROW DÉTIENT À COUP SÛR LA CLÉ DU 

MYSTÈRE. MAIS IL NE VEUT PAS PARLER 

POUR UNE CAUSE QUE NOUS IGNORONS. ET, 

FAUTE DE PREUVES, NOUS LAISSONS PEUT- 
ÊTRE COURIR UN ASSASSINese 


S1 MONROW EST VRAIMENT 4 
COUPABLE, COMMENT A-T-IL DESCENDU 


NICKEY 7 LES MÉDECINS NE PEUVENT 


L'EXPLIQUER, 


BONTÉ DIVINE ! NICKEY 
NE S'EST PAS TUÉ TOUT SEUL ! 


C'EST INEXPLICABLE, EN EFFET, LES CEN- 
TRES NERVEUX, BLOQUÉS PAR UNE FORCE 
MNSTÉRIEUSE, ONT CESSE LEURS FONCTIONS 
BRUSQUEMENT, ENTRAÎNANT LA MORT, 


vous 7 


LES EXPERTS MÉDICAUX SE PENCHENT 
ACTUELLEMENT SUR CE CAS UNIQUE, ILS 
NE DÉSESPÈRENT PAS D'ARRIVER À 

UNE SOLUTION, CETTE FORCE SERAIT 
D'ORIGINE ’’HUMAINE’!, 


UNE NOUVELLE ARME, JE SUPPOSE 7 
: DES ULTRA-SONS. 


DES ULTRA-SONS, PEUT-ÊTRE... EN TOUT 


CAS, JUSQU'À CE JOUR, AUCUNE ARME SEM- } <: 


v… BLABLE N'A ÉTÉ DÉCOUVERTE, 


ALORS, VOUS 
CROYEZ QUE MONROW Au- 
RAIT LA POSSIBILITÉ DE SE PRO- 


MOI 7 JE VIENS 
DE CHEZ LE COMMISSAI- 
RE DE DISTRICT... 


ET S'IL S'AGISSAIT D'UNE INVENTION Ÿ 
SECRÈTE 7 


#) 
\ h 
SALUT, GRISBURY, | 


QUE FAIS-TU PAR 


QUELQUES COURSES, 
ET TOI, MONROW 7 


AH ! POUR L'AFFAIRE 
NICKEY+.e ON TE SOUPÇONNE 7 
Là 


TU PARLES ! MAIS LES PREUVES PLUS TARDese . 
MANQUENT ! - - FRANCHEMENT, 
. À AS-TU UNE IDÉE AU SUJET DE LA 
TU RENTRES 7 ON POURRAIT PRENDRE K N À MORT DE NICKEY 7 
L'AËRO-TROLLEY ENSEMBLE,,, 


BIEN SÛR... 


J'AI TUÉ NICKEY, MAIS JE NE L'AI 

PAS FAIT EXPRÈS. J'AI ÉTÉ LE 

PREMIER ÉTONNÉ... ÉCOUTE COM- 
MENT ÇA S'EST PASSÉ... 


QUELQUES 
JOURS PASSERENT: 


EST-CE QUE PAR HASARD SEULS LES INDIVIDUS À ÉPIDERME 

VERT DISPOSERAIENT DE CETTE NOUVELLE ET TERRIBLE 

FACULTÉ 7 IL N'Y À ÉVIDEMMENT QU'UN MOYEN DE LE 
SAVOIR... MAIS, COMMENT FAIRE Z 
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HÉ | GRISBURY... VIENS PAR ICI EN 
VITESSE. LE PROF TE DEMANDE, DÉ 
PÊCHE-TOI, GRISBURY... 
7 


SOUPAIN, GRISBURY S'ARRÊTA ET SON REGARD Ÿ 
EXTRAORDINAIREMENT PUISSANT DISTINGUA 
N ENDU EN TRAVERS DU COU-AÀ 


OUI, TU NE VOIS RIEN. MAIS 
MOI, JE LE DISTINGUE PARFAITEMENT, 
UNE AUTRE FOIS, CHOISIS MIEUX TES 
FARCES ee. d 


AVANÇANT ENCORE, GRISBURY APERÇUT UN 
GROUPE D'ÉTUPIANTS QUI S'ÉTAIENT TAPIS 
DANS UN COIN POUR JOUIR PU SPECTACLE 
ORGANISÉ EN COMMUNAUTÉ. 


£ TOUT LE MON- 
TU MÉRITERAIS UNE 
BONNE CORRECTION: DE SAIT QUE TU 


ES LE COPAIN DE PRENDS GARDE 
À TES PAROLES ! 


œ oui, MON- ; 
D” ROW EST UN SALAUP. IL A TUÉ NICKEY, 
MAIS, UN JOUR OU L'AUTRE, IL SE FERA 
DESCENDRE, CAR CE N'EST PAS DES TY- 
| PES COMME VOUS, DES PARIAS, QUI FE- 
\N  RONT LA LOI SUR LA PLANÈTE. NOUS 
Q N'AIMONS PAS LES MAL FICHUS. 


ALORS, IL SE PASSA UN ÉVÉNEMENT IMPRÉ- LES ÉTUPIANTS SORTIRENT DE LEUR CACHET- 
Gi ISBURY TE. 9 


VISIBLE, LE ARD EXCITÉ DE GR 
SE POSA AVEC INTENSITÉ SUR BURON. CELUI- Ê 
À REGARDEZ. IL À TUÉ 
BURON ! PAUVRE 

p à ) BURON.. . VEN-| 

dé RD  GEONS-LE ! 
es 

X ; J 

OUI, SUS À L'ASSAS- S 
Sin ! NT #f 
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LE GROUPE S'AVANÇA, 
MENAÇANT ae 


BURON ÉTAIT NOTRE 
MEILLEUR COPAIN, TU VAS 


| NOUS LE PAYER ! 


T 
A AIS 


UN ÉTUDIANT, 

SOUDAIN, TITUBA ET S'EFFONDRA, 
UN SECOND SUIVIT PRESQUE AUSSI- 
TÔT, DES LORS, LA BAGARRE CESSA, 
LE CERCLE S'ÉLARGIT, 


LAISSE-NOUS,.. 


EN UN CLIN 
D'ŒIL, LE MUTÉ FUT ENTOURÉ 
PAR LA BANDE. 


LÂCHES ! VOUS N'AVEZ | 


PAS PEUR DE VOUS METTRE À 
DIX CONTRE UN... EH BIEN ! 
TANT PIS POUR VOUS ! 


a 


7 
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GRISBURY... 2 N Âl 
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LAISSE-NOUS ,.. 
ON T'EN SUPPLIE.,, 


VOUS MÉRITERIEZ TOUS 
SUBIR LE SORT DE BURON ! 


À CE MOMENT, PANS LA COUR, TONNERRE ! IL Y À EU DU GRABUGE,,, COM- 
) ME À GREEN-COLLEGE. 


ON VIENT PE NOUS PRÉVENIR QU'UNE BA- 
GARRE AVAIT ÉCLATÉ ICI, GRISBURY ! VENEZ ICI ET EXPLIQUEZ À 
C'EST EXACT, L'INCIDENT PARAÎT CLOS, CES NESPIEURS CR QUI ART AASSES 
MAIS VENEZ VITE ! 


GRISBURY OBÉIT, 


EMBARQUEZ-MOI CE GAILLARD ! 


CEPENDANT, AU HYDE-PARK HÔPI- 
TAbess 
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VOUS SAVEZ, COMMISSAIRE, 

QUE LA PENSÉE PROVOQUE L'É- 
MISSION D'ONDES CÉRÉBRALES. 
NOUS POUVONS ÉVOQUER PLUS 

OU MOINS FORTEMENT UNE CHO- 
SE, UNE IPÉE, CERTAINS SUJETS 
ÉTENDENT CE POUVOIR JUSQU'À 
INCULQUER LEUR PROPRE VOLONTÉ 
À DES TIERS, ILS AXENT LEURS 
POSSIBILITÉS SUR L'HYPNOTISME, 
MAIS ADMETTONS QUE CES ONDES 
MENTALES, À LA SUITE DE CHAN- 
GEMENTS, SOIENT CAPABLES D'É- 
METTRE UNE INTENSITÉ DIX OU 
VINGT FOIS SUPÉRIEURE À LA NOR- 
MALE, QUE SE PASSE-T-IL PANS 
CE CAS Zoe CES ONDES MENTALES 
ULTRA-PÉNÉTRANTES, PAR LE ME- 
CANISME DE LA RÉCEPTION AUDI- 
TIVE, PRODUISENT UNE TELLE 
EXCITATION DES CELLULES CRÂ- 
NIENNES QU'ELLES ENTRAÎNENT 
LA DESTRUCTION DES CENTRES 
QUI PRODUISENT LES MOUVE- 
MENTS VOLONTAIRES ET SUP- 
PRIMENT LES SENSATIONS. 


EH BIEN ! CE QUE JE CRAIGNAIS S'AVÈRE EXACT : LES 
MUTÉS SONT CAPABLES D'ÉMETTRE DES ONDES MEN- 
TALES COMPARABLES AUX ULTRA-SONS. 


FAÇON, JE M'EN RAPPORTE AUX 
RÉSULTATS DE LA COMMISSION 


ï RE É 
DOCTEUR, JE N'ASSIMILE GUE- sie ar 
RE VOTRE LANGAGE. DE TOUTE sl 
À À 


MÉDICALE, NICKEY, BURON ET 
LES AUTRES SONT MORTS PAR 
PARALYSIE DU BULBE RACHI- 


PAR PARALY- 

SI£ DES CENTRES 
D'ACTES RÉFLEXES, 
EXACTEMENT, CES 
CENTRES SE SITUENT 
PANS LE BULBE. 


VOUS SUIS PAS TRÈS 
BIEN, O’NEIL. VOUS PRÉTENDEZ 
QUE LES ONDES MENTALES DES ANORMAUX 
SONT CAPABLES DE NEUTRALISER LES CENTRES 
QUI PRODUISENT LES MOUVEMENTS VOLONTAI- 
RES, DANS CE CAS, LA PARALYSIE NE DEVRAIT 
AFFECTER QUE L'APPAREIL MUSCULAIRE. OR, LA 
COMMISSION MÉDICALE PARLE DE PARALYSIE 
DES CENTRES D'ACTES RÉFLEXES ; MOUVEMENTS 
RESPIRATOIRES ET BATTEMENTS PU CŒUR, 
VOUS VOILÀ DONC EN CONTRADICTION AVEC 
LA COMMISSION, 


PAS DU TOUT, LES ULTRA- 

SONS PÉNÈTRENT DANS LE CERVEAU PAR 
LE NERF AUDITIF ET Y DÉTRUISENT D'ABORD 
LES CENTRES DES MOUVEMENTS VOLONTAIRES. 
MAIS LE BULBE, PLACÉ À L'ENTRECROISEMENT 
DES EXCITATIONS NERVEUSES, PAIE UN LARGE 
TRIBUT ET, PAR CONTRECOUP, CESSE SES FONC- 
TIONS RÉGULATRICES, C'EST LA MORT INSTAN- 
TANÉE PAR ARRÊT DU CŒUR ET DE LA RESPI- 

RATION se « 


AINSI, 
TOUS LES ANOR- 

MAUX POSSÈDENT CETTE 

NOUVELLE FACULTÉ % 


OU... L'INDICE DE VIBRATION 

DU SUJET À PEAU VERTE QUE 

J'AI EXAMINÉ, DÉTERMINÉ GRÂ- 

CE À UN ÉLECTRO-ENCÉPHALOGRA M- 
ME SPÉCIAL, INDIQUE LA PRÉSEN- 
CE D'ONDES MENTALES ‘’EN PUIS- 
SANCE'!, SUPRA-NORMALES, ET QUI 
NE DEMANDENT QU'À S'INTENSIFIER 
SOUS L'IMPULSION DE LA VOLONTÉ, 
DONC, LES INDIVIDUS À ÉPIDERME 
VERT NE DISPOSENT PAS SEULE- 
MENT D'UNE HYPERESTHÉSIE, 

MAIS D'UNE TERRIBLE ARME 
ULTRA-SONIQUE NATURELLE. 


Si LES ANORMAUX DÉCIDENT UNE INSURREC- IL N'EMPÊCHE QUE NOUS DEMEURONS À 
TION GÉNÉRALE, NOUS SERONS MASSACRÉS 
LE PETIT DOIGT. A 


AVANT D'AVOIR PU LEVER 


VOUS CROYEZ QUE C'EST FACILE, CRESSER. 

EN FRÔLANT UN TYPE À PEAU VERTE OÙ 

AUX YEUX PROÉMINENTS, VOUS NE POURREZ 

GUÈRE VOUS ENLEVER DE L'IDÉE QU'À TOUT 

MOMENT VOUS POUVEZ TOMBER, FOUPROYÉ 

… UNE MENACE CONSTANTE PÈSE SUR LES 
NORMAUX» 


TOUS LES MUTÉS N'ONT PAS UNE ÂME 
D'ASSASSIN, MATISON, Si TOUS LES NOR- 
MAUX SE PROMENAIENT DANS LA RUE AVEC 
UN REVOLVER EN POCHE, CROYEZ-VOUS 
QU'ILS SONGERAIENT À S'EN SERVIR Z NON. 

VOUS EXAGÉREZ VOTRE PESSIMISME ET 
VOTRE INQUIÉTUPE NE SE JUSTIFIE 


‘ 


1 } 


| 


MATISON SORTIT EN KNN 
CLAQUANT LA PORTE, NN 
"a NT 


EH BIEN ! IL N'A 
PAS L'AIR CON- 


JE LE VOUPRAIS BIEN, CRESSER, MAIS ON À 
TUÉ VOLONTAIREMENT, EN PLEINE CONS- 
CIENCE DE SES RESPONSABILITÉS, NICKEY, 
BURON ET DEUX AUTRES INNOCENTS. ET 
VOUS PRÉTENDEZ QUE LES MUTÉS N'ONT 
PAS DES ÂMES D'ASSASSIN 7 ALLEZ RACON- 
TER ÇA À D'AUTRES, MAIS PAS À MOI, UN 
FONCTIONNAIRE DE LA POLICE. GRISBURY, 
À LUI SEUL, À ABATTU TROIS ÉTUPIANTS, 
OR, IL SAVAIT PARFAITEMENT CE QU'IL 
FAISAIT le BIEN LE BONJOUR, MESSIEURS. 


BAH ! IL RAISONNE COMME 
UN POLICIER, TÔT OÙ TARD, 
IL RECONNAÎTRA SON ERREUR 


1 


MAIS, QUELQUES JOURS PLUS TARD; 
DEVANT LA PRISON CENTRALE DE 
WASHINGTON,se 


\ N Aa | 
—$$ NN 
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PiLS VEULENT LA MORT DE GRISBURY ET re. |" 
DE MONROW... MAIS JE NE PENSE PAS 4 
QU'ILS PUISSENT ENFONCER LES PORTES 
DE LA PRISON. NU 


LES MANIFESTANTS RECONNURENT 

BIEN VITE L'INUTILITÉ DE LEURS 

EFFORTS.ILS REFLUÈRENT PU CÔTÉ 
PARK: 


PROVOQUÉS, LES DÉGÉNÉRÉS SE DÉ- 
FENDIRENT, LEURS ONDES MENTA- 
LES ENTRÈRENT EN ACTION... 


Tr ZSSS 
CLLLILLÈ 


MAIS DES MANIFESTANTS AVAIENT AMENÉ 
AVEC EUX DES ARMES ARCHAÏQUES ET DÉ- 
MODÉES, LE COMBAT S'ÉQUILIBRA... LES 
TARÉS, COMPRENANT QU'ON EN VOULAIT À 
LEURS PERSONNES, SE GROUPERENT À LEUR 
TOUR ET TELLE UNE ARMÉE DE FANTAS+ 
SINS, SE RUËRENT SUR LES NORMAUX. 

> — 


DEVANT SON VISIOPHONE, MATI- MA PAROLE, ILS SONT DEVENUS FOUS ! ILS S'ENTRETUENT \| 
SON ÉCUMAIT DE RAGE, vs. ARRÊTEZ-MOI CE CARNAGE ! LÂCHEZ LES GAZ ANESTHÉ- 
SIQUES ! 


NÉE ! ON RENTRE., 


AUSSITÔT, SIX HELICABS VIDÈRENT LEURS RÉ- BIENTÔT... : SNJ 
SERVOIRS, EN PEU DE TEMPS, LE CALME RE- Li OPÉRATION TERMI- 


VINT us D 


LA TÉLECOLORELIEF, DANS SON BULLETIN À PARIS, ON COMPTE UNE CENTAINE DE 
D'INFORMATIONS DU SOIR, APPRIT QUE DES N MORTS, SOIT DU CÔTÉ PES MUTÉS, SOIT 
SCENES SEMBLABLES À CELLES DE WASHING- à DU CÔTÉ DES NORMAUX ee ” 
TON AVAIENT ÉCLATÉ DANS DIFFÉRENTES VIL- D 


() 
AUX 


QUELQUES JOURS PLUS TARD, UN CONSEIL SE- 

CRET RÉUNIT À NEW YORK, AU STADIUM-CENTRAL,| MES AMIS, MON CAMARADE RUTLER ET 

DES DÉLÉGUÉS DES ’’ORGANISATIONS CLANDES- MOI-MÊME AVONS EU LES PREMIERS L'I- 

TINES POUR LE MAINTIEN DE LA RACE'', VENUS DÉE DE CRÉER UN MOUVEMENT INSURREC- 

DE TOUS LES PAYS PU MONDE. TIONNEL POUR LE MAINTIEN DE LA RACE 
SUR LA PLANÈTE... 


ANORMAUX!! SONT UNE RACE DE MU- 
1SSUS DE LA GUERRE ATOMIQUE. LA 
PEAU VERTE, LES OREILLES ÉNORMES, LES REGARDE 

FEUX PROËMINENTS ETC... ILS SONT SOUVENT Fr le 146 

TEUÈTÉS PAR LES NORMAUX. POSSÉPANT CE- | BURON.., VEN 
ES CAPACITÉS SUPÉRIEURES AUX GEONS-LE ! 


use” 
TANTS, 


PENPANT D 
LS SONT PAR EXEMPLE, CAPABLES 
NNER LA MORT, RIEN QUE PAR LA 


HOMMES, ! 
DE LEUR PO 
PENSÉE. 


LA HAINE MONTAIT DES DEUX CÔTÉS : 
CELUI DES HUMAINS ET CELUI DES MU- 
TANTS. ET DES LUTTES S'ENGAGÈRENT... 


CRAIGNANT L'EXTERMINATION DE LA RACE 
HUMAINE PAR LES MUTANTS, UN MOUVE- 
MENT POUR LA SURVIE DE LA RACE FUT 
CRÉÉ. UNE DE SES RÉUNIONS SECRÈTES 
POUR TROUVER DES ‘’SOLUTIONS’'! SE TINT 
À NEW YORK. 


MES AMIS, MON CAMARADE RUTLER ET 

MOI-MÊME AVONS EU LES PREMIERS L'I- 

DÉE DE CRÉER UN MOUVEMENT INSURREC- 

TIONNEL POUR LE MAINTIEN DE LA RACE 
SUR LA PLANÈTE... 


NOTRE ORGANISATION 
S'EST RAPIDEMENT 
ÉTENDUE À LA NATION 


LA NOUVELLE RACE ET L' ANCIENNE -LA NÔ- 
TRE, DONT NOUS NOUS EFFORÇONS DE PORTER 
HAUT LE FLAMBEAU- S'OPPOSENT AUTANT 
PHNSIQUEMENT QUE MORALEMENT. ÉLIMI- 
NONS LE CÔTÉ PHYSIQUE. CES TARÉS N'ONT 
PAS, HÉLAS, DEMANDÉ DE VENIR AU MONDE 
AVEC UNE PEAU VERTE, DES YEUX PROÉMI- 
NENTS, OU DES OREILLES EN FORME D'AN- 
TENNES. NOUS ACCEPTERIONS VOLONTIERS 
LEUR PRÉSENCE À NOS CÔTÉS S'ILS NE POS- 
SÉDAIENT PAS SUR NOUS UNE SUPÉRIORITÉ 
PHYSIOLOGIQUE INCONTESTABLE. LEURS 
SUPER-ORGANES NOUS CONDAMNENT À L'A- 
VERTISSEMENT. NOUS DEVENONS DE ‘'RiDi- 
CULES PETITS ÊTRES TOUT JUSTE BONS À 
SERVIR LES SURHOMMES!!. 


TOUT ENTIÈRE PUIS, GRÂ- 
CE À VOUS, AUX PAYS VOI- 
SINS ET ENFIN AU MONDE 
ENTIER. LORS DE NOTRE DER- 
NIER CONGRÈS INTERNATI0- 
NAL, NOUS AVONS PÉCIDÉ DE 
FRAPPER UN COUP DE PRESTI- 
GE. VOILA POURQUOI, DANS 
LES PRINCIPALES VILLES DE 
LA PLANÈTE, DES MANIFES- 
TATIONS VIENNENT DE SE 
PRODUIRE. NOTRE BUT, VOUS 
LE SAVEZ, EST DE PROVO- 
QUER LA RÉUNION DE LA 
COMMISSION MONDIALE 
AFIN D'ABOUTIR À LA SÉ- 
GRÉGATION ENTRE NOR- 
MAUX ET MUTÉES... 


OUI, MES AMIS, VOILÀ CE QUE PENSENT 
DE NOUS LES ANORMAUX, TROP ÉVOLUÉS. 
ILS S'INDIGNENT DE VOIR LA PLANÈTE 
AUX MAINS D! !!INCAPABLES!!, UN 
JOUR ARRIVERA OÙ LEURS INSTINCTS 
S'ÉVEILLERONT, OÙ NOUS DEVIENDRONS, 
À NOTRE TOUR, DES TARÉS. ALORS, LES 
MUTÉS PRENDRONT DE L'ASCENDANT 
SUR NOUS. DE TROIS CHOSES : OÙ ILS 
NOUS RAVALERONT AU RANG D! AUTOMA- 
TES, OÙ ILS NOUS EXTERMINERONT, OÙ 
ILS NOUS DÉPORTERONT SUR UNE AU- 
TRE PLANÈTE, 


(JE PARLE AU NOM PE LA RACE DES HOM- 
MES -À CELLE QUI À DEPUIS TOUJOURS HABI- Q @} : 
TÉ LA TERRE. DEVONS-NOUS, Oui OU NON, CÉ- e 
e O 
NON 


DER LA PLACE À DES MONSTRES 7 


MERCI, MES AMIS, DE VOTRE RÉ- 
( PONSE. FRAPPONS UN GRAND COUP, 
Ex > ALORS QUE NOUS SOMMES ENCORE 
FORTS. DANS QUELQUES ANNÉES, 
IL SERA TROP TARD. DEPUIS L'A- 
VÈNEMENT DES ANORMAUX, UNE 
DES RACES EST DE TROP SUR LA 
PLANÈTE. MAIS NOUS SOMMES 
AVANT TOUT DES HUMAINS. NOUS 
NE VOULONS PAS EXTERMINER 
LES TARÉS. NOUS LES AIDERONS 
À S'INSTALLER SUR VÉNUS, DÉ - 
POURVUE D'HABITANTS AUTOCH- 
TONES. ILS FORMERONT UNE 
COLONIE INDÉPENDANTE. TELLE 
POIT ÊTRE LA DÉCISION DE 
LA COMMISSION INTERNA- 
TIONALE ! 


DZ 


015 FRIPMAN, LE DÉLÉGUÉ O'NEIL REVINT À LA | VOUS N'y SONGEZ PAS, 


FRAN 

ERANEAIS, DEMANDA LA rs TRIBUNE... MON CHER CONFRÈRE. 

P£ ji SUR VÉNUS, PRÉCISÉMENT 7 PARQUER LES MUTÉS 
ee ES HOMMES ET SUR UN COIN PU GLOBE ÉQUIVAUDRAIT À NOTRE 


S-LES COMME P1 4 
DERLONS-LEUR LA POSSIBILITÉ DE DE” SUICIDE. LES FRONTIÈRES NATURELLES ET PU- 


MEURER SUR TERRE, DANS UN PAYS DE REMENT THÉORIQUES NE SONT PAS DES GARAN- 
LIMITÉe+e TIES. REGARDEZ DONC EN ARRIÈRE ET PRENEZ 
. EXEMPLE SUR NOS ANCÊTRES. LES FRONTIE - 
RES ONT-ELLES EMPÊCHÉ UNE ARMÉE D'ENVA- 
HIR SES VOISINS 7 AU CONTRAIRE, GROUPER 
LES ANORMAUX SUR UN MÊME ÉTAT SERAIT 
LEUR DONNER LA POSSIBILITÉ DE CONCEN- 
TRER LEURS FORCES, DU RESTE, IL DEVIEN- 
DRAIT DIFFICILE D'ÉVITER LES INFILTRA- 
TIONS. TANDIS QUE SUR VÉNUS, À 40 MIL- 
LIONS DE KILOMÈTRES, LE PROBLÈME SE 
POSE DIFFÉREMMENT. 


77 FRANCHEMENT, JE NE VOIS PAS LA DIFFÉ - 
RENCE. 51 LES MUTÉS VONT SUR VÉNUS, ILS 
POURRONT EN REVENIR AVEC AUTANT DE 
FACILITÉ. 
4 


CROYEZ-VOUS LES HOMMES 4 
ASSEZ STUPIDES POUR LAISSER W, 
AUX TARÉS LA POSSIBILITÉ DE 
REVENIR SUR TERRE 7 LES DÉ - 

PORTÉS N'ENVISAGERONT AU- 
CUN RETOUR POUR LA BONNE 

RAISON QU'ILS NE DISPOSERONT 
PAS D'ASTRONEFS SUSCEPTI- 

BLES DE LES RAMENER. LES 
TERRIENS GARDERONT POUR 

UX LE MONOPOLE DES AS- 

CS 


TROJETS. 


ES 
RAA 
a SK 


Z LT 


LIVRÉE À ELLE-MÊME, CETTE COLONIE 
POURRA-T-ELLE VIVRE SUR VÉNUS 7 


VÉNUS POSSÈDE UNE VÉGÉTATION 
PENSE, UN SOUS-SOL RICHE ET UNE AT- 
MOSPHÈRE RESPIRABLE À LA SURFACE 
Py SOL. À L'ALTITUDE DE CINQ MILLE 
MÈTRES, LA COUCHE D'OZONAL QUI EN- 
TOURE COMPLÈTEMENT LA PLANÈTE 
CONSTITUE UNE LIGNE DE DÉMARCATION. 
AU-DESSUS DE CETTE COUCHE PROTEC- 
TRICE, TOUTE VIE EST IMPOSSIBLE, PAR 
SUITE D'UNE FORTE CONCENTRATION DE 
GAZ CARBONIQUE, UNE CITÉ Y À VU LE 
JOUR PEU APRÈS LA VENUE DES PRE- 


MIERS EXPLORATEURS, SAVANTS ET PROS 


PECTEURS CONSTITUENT LA MAJORITÉ 


DES HABITANTS DE VENUSTOWN. CROYEZ- 


MOI, CETTE PLANÈTE, Si ELLE N'EQUI- 


VAUT PAS À UN EDEN, ELLE N'EN DEMEU- 


RE PAS MOINS UNE TERRE VIVABLE où 
UNE COLONIE PEUT SE DÉVELOPPER. 


ALORS, IL FAUDRA RENONCER À VENUS- 
TOWN... 


Q 
DES SACRIFICES DOIVENT srimrosce. N 
DE PART ET D'AUTRE. RIEN N'EMPÊCHE 
D'ENTRETENIR DE BONNES RELATIONS 
AVEC NOS ‘FRÈRES '!, MAIS JE CROIS 
QUE NOUS DEVONS DONNER L'EXEMPLE 
EN RETIRANT LES MEMBRES DE NOTRE 
BASE VÉNUSIENNE ET EN LES RE- 

PLIANT SUR MARS. 

S ù 


NS NT | 


N 


À L'ISSUE PU CONGRÈS, UNE MOTION DE RÉ- 
SOLUTION FUT VOTÉE À LA MAJORITÉ ABS5O- 
LUE. LE MOUVEMENT DECIDA D'APPARAÎTRE 
AU GRANP JOUR SOUS LE NOM DE ! ‘ MOUVE- 
MENT MONPIAL POUR LA SAUVEGARDE DE 
L'ESPECE' ! 


LES DÉLÉGUÉS QUITTÈRENT LE STADIUM CEN- 
TRAL ET SE DISPERSERENT. RUTLER ET 
O'NEIL RENTRERENT ENSEMBLE.….. 

JE ME DEMANDE CE QUE VA PENSER 
CRESSER LORSQU'IL APPRENDRA QUE NOUS 
SOMMES À LA TÊTE DU MOUVEMENT INSUR- 
RECTIONNEL. PROBABLEMENT VA-T-IL NOUS 

FLANQUER À LA PORTE. 

 — 


LES DERNIERS IN- 
CIDENTS ONT FAIT 
DES MORTS. CE N'EST 
PEUT-ÊTRE PAS LA 
BONNE SOLUTION. 


JE REGRETTE 
CES ÉMEUTES, MAIS JE 
NE CONNAIS PAS D'AUTRE 
MOYEN POUR FLÉCHIR LA 
COMMISSION INTERNATIONA- 
LE. IL FAUT QUE TOUT LE MON- 
DE COMPRENNE LA NÉCESSITÉ 
D'AGIR AVANT QU'IL NE SOIT 
TROP TARD. LE MOUVEMENT NE 
SE DISSOUDRA QU'APRES AVOIR 
OBTENU SATISFACTION. CHA- 
QUE JOUR, NOUS ENREGIS- 
TRONS DES RALLIEMENTS. 
NOUS GAGNERONS LA PAR- 

TIE, RUTLER. 


BAH ! NOUS VERRONS BIEN. MAIS JE NE 
CROIS PAS CRESSER CAPABLE DE NOUS LICEN- 
CIER. IL À TROP BESOIN DE NOUS. ET PUIS, NO- 
TRE MOUVEMENT DEVIENT DE SALUT PUBLIC. 
LES GOUVERNEMENTS NE PEUVENT DEMEURER 
INSENSIBLES À NOS APPELS RÉITÉRES. 


EN GÉNÉRAL, LES MUTÉS SE MONTRERENT RAI- 13} 
SONNABLES. LORSQU'ON LEUR APPRIT -CHACUN 


LES PARENTS DES —— 
PÉPORTÉS NE GOÛTERENT PAS PRÉCISÉMENT 
LES MESURES GOUVERNEMENTALES. ILS DÉ- 
CLENCHÈRENT PES MANIFESTATIONS, D'AIL- 
LEURS VITE RÉPRIMÉES. 


ss I 
LA LOI SUR LA SÉGRÉGATION AVAIT ÉTÉ VO- { BRAVO, MES AMIS... VOUS AVEZ TRAVAIL- 
TÉE, À UNE FAIBLE MAJORITÉ, IL EST VRAI. | LÉ POUR L'AVENIR. OH ! JE SAIS .… JE 
DES LORS, LE MOUVEMENT INSURRECTION- N'ÉTAIS PAS TOUJOURS D' ACCORD AVEC 
NEL S'ÉTAIT DISLOQUÉ. O’NEIL ET RUTLER | VOUS. MAIS, MAINTENANT, JE RECONNAIS 
VIRENT UN REFLET DE LA SATISFACTION GÉ- À MES TORTS. METTONS QUE JE N'OSAIS 
NÉRALE DANS LES FÉLICITATIONS QU'ILS PRENDRE AUCUNE INITIATIVE, PAR CRAINTE 
REÇURENT DE CRESSER. DES REPRÉSAILLES... 


F DÉS LA PROMULGATION DE LA LOI, LA PLA- 


NÈTE VENUS CONNUT UNE INTENSE ACTIVI- 
TÉ. DE NOUVELLES CITÉS FURENT CONS- 


TRUITES ET VENUSTOWN FUT AGRANDIE. DE‘. : 
bot: ri 


ET, UN BEAU JOUR, LES SERVICES ADMINISTRA- 
TIFS DE L'ÉMIGRATION ENVOYÈRENT LES CON- 
VOCATIONS À TOUS LES ANORMAUX DE LA TER- 

RE. LES PREMIERS, LES AÎNÉS QUITTÈRENT LA 
TERRE. DES SCÈNES DÉCHIRANTES ÉCLATÈRENT. 
ENTRE PARENTS ET ENFANTS, BRUTALEMENT SÉ- 
PARÈÉS. À PLUSIEURS REPRISES, LA POLICE DÜT ,r"'* 
INTERVENIR, MAIS, DANS L'ENSEMBLE, TOUT SE 
PASSA BIEN. 


ALORS, LA GRANDE 
FOULE RESPIRA. 


QUELQUES ANNÉES PLUS TARD, À PARIS, LE VOUS ICI Z QUELLE SURPRISE... 
ENTREZ DONC. 


ET MADAME l A AA ELLE SE REPOSE Sur LA CÔTE, 
FRIDMAN 7 <\4 ÉD | AVEC THÉRÈSE. 


VOTRE FILLE DOIT sn, - ON ÉVIDEMMENT, ÇA POUS- 
ÊTRE BELLE À PRÉ- 4 SE... ET ÇA NE NOUS RAJEU- 
N È NIT PAS ! 


‘a 


À VRAI DIRE, JE SUIS 
VENU SPÉCIALEMENT 


À PARIS POUR VOUS 

be voir. 

J'AI APPRIS QUE VOUS AVIEZ 
APPARTENU AU ! ‘ MOUVEMENT MON- 
PIAL POUR LA SAUVEGARDE DE L'ES- 
PÈCE''. J'AI NÉGLIGÉ DE VENIR 
VOUS FÉLICITER ET, AUJOURD'HUI, 
JE TIENS À RÉPARER MA NÉGLIGEN- 
CE. TOUS MES COMPLIMENTS. 


mn. 


MON MÉRITE EST 
MINIME. IL FAUT PLUTÔT 
FÉLICITER LES INSTIGA- 
TEURS DU MOUVEMENT,LES 


CE COMMANPAIT DE 
LES ÉLIMINER, 


ÎN AMÉRICAINS O'NEIL ET 


FRANCHE- 
MENT, ÊTES-VOUS 
SATISFAIT Z 


_D'UNE MANIÈRE 
, . GÉNÉRALE, OUI. LA SÉ- 
GRÉGATION S'AVÉRAIT INDISPENSABLE. 
MAIS JE TROUVE QUE CETTE DÉPORTATION 
MASSIVE SUR VÉNUS NE SE JUSTIFIE PAS. 


LA COMMISSION, EN VOULANT TROP BIEN 
FAIRE, À AGI DUREMENT. QU'ON LE VEUIL- 
LE OU NON, LES MUTÉS SONT DES HOM- 
MES. ILS POSSÈDENT LES MÊMES 

DROITS QUE NOUS. 


RUTLER. 


DES TARÉS, 
CERTES... MAIS DES INDIVIDUS 
ISSUS DES HOMMES. JE COMPRENDS 
TRÈS BIEN LES CRAINTES DES PHY- 
SIOLOGISTES ET J'AI APPROUVÉ LA 
LOI SUR LES MARIAGES. MAIS NOUS | 
AVONS VOULU ALLER TROP LOIN. EN DÉ - 
PORTANT LES DÉGÉNÉRES SUR VENUS, 
NOUS CRÉONS, ENTRE LES DEUX RACES, 
UN FOSSÉ IRRÉPARABLE QUI N'IRA 
QU'EN S'AGRANDISSANT. 


JE M'ÉTONNE QUE VOUS PARLIEZ 

AINSI, FRIDMAN. VOUS ALLEZ À 

L'ENCONTRE PU MOUVEMENT AU- 
QUEL VOUS APPARTENIEZ. 


VOICI MON GRAND-PÈRE ... 
IL AVAIT PRÉVU LES CON- 
SÉQUENCES DRAMATIQUES 
DE LA GUERRE ATOMIQUE. 
J'AI TOUJOURS EU UN 
GRAND RESPECT POUR 


VOUS VOUS PEMANDEZ. 
POURQUOI JE PRENDS À 
TÉMOIN MON GRAND - 
PÈRE... EH BIEN ! COM- 
ME LUI, JE LANCE UN 
CRI D'ALARME. NOTRE 
MAUVAISE DIPLOMATIE, 
ENVERS LES TARÉS, 
NOUS JOUERA UN MAU- 
VAIS TOUR. 


QUARANTE MIL- 
LIONS DE KILOME- 
TRES NOUS SÉPA- 
RENT DES DÉPOR- 
TÉS. JAMAIS ILS 
NE POURRONT FRAN- 
CHIR CETTE DIS- 
TANCE. ILS NE 
POSSÈDENT AUCUN 
ASTROJET. 


LIVRÉS À EUX-MÊMES, ILS 
EN CONSTRUIRONT. LEUR IN- 
TELLIGENCE ÉQUIVAUT LA 
NÔTRE, NE L'OUBLIEZ PAS, 
EN LES RELÉGUANT SUR VÉ- 
NUS, NOUS LEUR DONNONS 
AU CONTRAIRE LA POSSIBI- 
LITÉ DE SE VENGER TERRI- 
BLEMENT. SUR TERRE, PAR 
CONTRE, NOUS AURIONS 
EXERCÉ UN CONTRÔLE SÉVE - 
RE. TOUTE TENTATIVE D'É - 
MEUTE AURAIT ÉTÉ IMMÉ - 
DIATEMENT ÉTOUFFÉE. MAIS, 
SUR LEUR PLANÈTE LOINTAI- 
NE, ILS ÉCHAPPENT À TOUTE 
SURVEILLANCE. 


VOUS MÉSESTIMEZ NO- | 


TRE FORCE, FRIDMAN. UNE 
ATTAQUE VENANT DE VÉ- 
NUS ÉCHOUERAIT LAMEN- 


D. TABLEMENT. 
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DANS LE STRATOJET Qui FRIDMAN VIEILLIT. DANS LEUR FAMILLE, ILS ONT TOU- 

LE RAMENAIT À BORDEAUX, JOURS VU LES CHOSES EN NOIR. J'ESTIME QU'ENFIN LIBÉRÉS 

LE POCTEUR DUFOUR GROM- F DE LA PRÉSENCE DES TARÉS -CES PARIAS DE L'ATOME- NOUS 
2 


MELA POUVONS RESPIRER... 


À L'HÔPITAL, UNE INFIRMIÈRE LUI PRÉ - 

SENTA DES SON ARRIVÉE, UNE FICHE S1- 

GNALÉTIQUE. D'ADMISSION DANS LE PROCHAIN DÉPART POUR 
VÉNUS. DANS 10 JOURS, NOUS EN SERONS DÉBA 


ALLONS, PETITE, DU COURAGE... NOUS EN 

AVONS VU D'AUTRES. BIENTÔT, LES NAIS- 

SANCES DE TARÉS SERONT EN RÉGRESSION, 

GRÂCE AU MAINTIEN DE LA LOI SUR LES 

MARIAGES. LA TERRE, PEU À PEU, REPREND 
SA PHYSIONOMIE HABITUELLE. 


FIQUES SENTIMENTS, MADEMOISELLE. 
MAIS, VOYEZ-VOUS, CE QUE VOUS SUGGÉ - 
REZ S'AVÈRE IMPOSSIBLE. LES PA- 
RENTS SONT TROP NOMBREUX. DE PLUS, 
LE VOYAGE COÛTE CHER. ET PUIS, IL SEM- 
BLE BIEN INUTILE DE RECRÉER DES SCE- 

> NES DÉCHIRANTES... 


DU RESTE, CES PETITS INNOCENTS DÉPOR- 
TÉS SUR VÉNUS, SONT PRIS EN CHARGE PAR 
LA CROIX-ROUGE AU DÉPART DE LA TERRE. 
ILS NE MANQUENT DONC DE RIEN. DES 
L'ARRIVÉE À VENUSTOWN, ILS SONT REMIS 
À DES ASSISTANTES SOCIALES COLONIALES 
QUI LES PIRIGENT SUR DES MAISONS SPÉ- 
CIALISÉES. LÀ, ILS SONT ÉLEVÉS ET RE- 
ÇOIVENT UNE ÉPUCATION, JUSQU'À L'ÂGE 
OÙ ILS SONT CAPABLES D'EXERCER 
UN MÉTIER... 


VOUS ME RASSUREZ, DOCTEUR... 
MAIS IL N'EMPÊCHE QUE CES PAUVRES 
MALHEUREUX NE REVERRONT PLUS LEURS 
PARENTS. NE POURRAIT-ON ORGANISER 
DES VOYAGES PÉRIODIQUES, AU MOINS, 

POUR LE PÈRE ET LA MÈRE 7 


ÉVIDEMMENT, DOC- 
TEUR, VOUS DEVEZ AVOIR RAI- 


L'INFIRMIÈRE SORTIT, EMME- | 
ANT LA FICHE. 
NANT LR FICR MAUVAI- 


SE DIPLOMATIE Z ALLONS DONC... IL N'EXIS7 
TE PAS PLUSIEURS SOLUTIONS : OU LES TARES 
DEVIENNENT MAÎTRES DE LA PLANETE, OÙ LES 
NORMAUX ÉLIMINENT LES ULTIMES GERMES 
DE LA GUERRE ATOMIQUE DU SIECLE PERNIER 
… EXISTE-T-IL UNE SOLUTION INTERMÉPIAIRE 
COMME LE PRÉTEND FRIDMAN Z JE N'Y CROIS 
PAS... PAS PLUS D'AILLEURS QU'A UNE PRE 

TENDUE VENGEANCE DES TARÉS ! 

d 


a 


AU CONTACT DE LA SOLUTION, LA PEAU 
RUGUEUSE FRISSONNA. LES GROS YEUX 
TRAHIRENT UNE VIVE INQUIÉTUDE, PUIS 
LE RANIDE DEMEURA PARFAITEMENT 
IMMOBILE. 


À [1 , 


[e) 


MAIS, PENDANT CE TEMPS, À VENUSTOWN, 
GREGORY LANGSON S'APPRÉTAIT À RÉUS- 
SIR UNE EXPÉRIENCE HISTORIQUE. IL S'AP- 
PROCHA DU BOCAL DANS LEQUEL CROASSAIT 
LA GRENOUILLE VENUSIENNE. IL OUVRIT LE 
COUVERCLE, PRIT LE BATRACIEN, PUIS... 


ALORS, GREGORY PRIT UNE SERINGUE REM- IL QUITTA SES GANTS DE CAOUTCHOUC ET SE 
PLIE D'UN SOLUTE AQUEUX ET INJECTA LE PRÉCIPITA VERS LE VISIOPHONE. 
A PI L 1 …. W 7 Z 
, g L 
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C'EST FORMIDABLE, MONROW... 


JE... J'AI REUSSI ! 


Ui... DU RESTE, Ÿ FE 
REGARDEZ ! L MAIS DITES-MOI ! CE... EUH.<. 


£ CETTE MUTATION SERAIT-ELLE DÉ - 
FINITIVE 2 


f NON. VOUS SAVEZ QUE SOUS LA COU- 
CHE CORNÉE EXISTE UNE COUCHE VIVANTE, 
L'ASSISE FORMATRICE, QUI ENGENDRE 


CONSTAMMENT DE NOUVELLES CELLULES. 
SEULE, LA COUCHE CORNÉE DE CETTE GRE- 
NOUILLE EST AMBRÉE. JE N'AI PU, MAL- 
GRÈ MES EFFORTS, EFFECTUER UNE 
MUTATION DÉFINITIVE, 


VOUS AVEZ DÉJA ACQUIS UN SÉRIEUX RÉSUL: 
TAT, PROFESSEUR, ET JE NE VOUS EN PEMAN- 
DE PAS DAVANTAGE. CE ! ‘REVÊTEMENT! 
SUFFIRA AMPLEMENT. MAIS COMBIEN DE 

TEMPS TIENDRA-T-IL Z 


EH BIEN ! PARFAIT. NOUS NOUS CONTEN- 
TERONS DE CE LAPS DE TEMPS. DU RESTE, SI 
ELLE EST BIEN MENÉE, ‘’L'OPÉRATION'' NE 
DOIT PAS DURER DAVANTAGE... MAIS, MON 
CHER, JE M'EXCUSE D'INTERROMPRE CETTE 
INTÉRESSANTE COMMUNICATION. UN MINISTRE 
DEMANDE UNE AUDIENCE. VENEZ DONC CE 
SOIR. JE VOUS INVITE À DÎNER. NOUS PAR- 

LERONS DE TOUT CELA. 
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VS 
PLUSIEURS JOURS, EN TOUT CAS, L'ASSISE Ÿ 
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FORMATRICE PRODUIRA DE NOUVELLES CEL- 

LULES QUI REMPLACERONT CELLES QUE PER- 

DRA LA COUCHE CORNÉE, AINSI, L'ÉPIDER- 

ME REPRENDRA SA COUCHE VERDÂTRE PRIMI- 4 
« DISONS, AU BOUT D'UNE SEMAINE, 
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D'ACCORD, MONROW. À CE SOIR. à 
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QUELQUES HEURES PLUS TARD 


NOS FRÈRES DE LA TERRE SE MÉFIENT 
ONT CHASSÉS, COMME DES PARIAS, ET 


ILS NOUS 
INTENANT, 


ILS ONT PEUR D'UNE EXPÉDITION PUNITIVE. EN SE 

RÉSERVANT LE MONOPOLE DES ASTROJETS, 1LS 

NOUS TIENNENT À LEUR MERCI. RIEN NE LES EM- 
PÊCHE DE SURVOLER VÉNUS ET DE NOUS EXTER- 


CERTES, LES NORMAUX ONT INSTALLÉ ICI 
DES USINES, DÉFRICHÉ DU TERRAIN ET CONS- 
TRUIT DES CITÉS, AFIN QUE NOUS PUISSIONS 
NOUS SUFFIRE À NOUS-MÊMES. MAIS ILS 
NOUS CONSIDÈRENT COMME DES PARASITES 
DE LA SOCIÉTÉ. ILS NOUS ONT REJETÉS ICI 
COMME DES PARIAS, ET CELA, NOUS NE 
LEUR PARDONNERONS JAMAIS. J'AI ENCORE 
À L'ESPRIT TOUTES LES HUMILIATIONS SU- 
BIES AU COURS DE MON SÉJOUR SUR LA 
TERRE. IL Y À DES CHOSES QUE L'ON N'Ou- 
BLIE PAS. OÙ EST CETTE ‘'FRATERNITÉ 
HUMAINE’? QUI, PARAÎT-IL, EST L'APA- 
NAGE D'UNE RACE SAGE ET CIVILISÉE 7 
LAISSEZ-MOI RIRE. CES PROPOS, JE NE 
VEUX ABSOLUMENT PLUS LES ENTENDRE... 


MINER JUSQU AU DERNIER S'ILS LE DÉSIRENT... 


FRANCHEMENT, Si LES NORMAUX 


/Ÿ AVAIENT VOULU NOUS EXTERMINER, 1LS 


N'AURAIENT PAS PRIS LA PEINE DE NOUS 
DÉPORTER ICI. 


SOIT. NOUS ACCEPTONS DE VIVRE SUR VÉNUS. 
MAIS NOTRE DIGNITÉ, CRUELLE MENT OFFEN- 
SÉE, NE DEMANDE QUE RÉPARATION. NOUS 
PROUVERONS QUE NOUS SOMMES AVANT TOUT 
DES HOMMES, ET QUE LA TERRE EST NOTRE 
SEULE PATRIE. NOUS FERONS TRIOMPHER NO- 
TRE SENTIMENT DE L'HONNEUR ! 


GRISBURY À RAISON. ET IL N'EXISTE 
QU'UN MOYEN POUR PROUVER À NOS SEM- 
BLABLES QUE CE QU'ILS ONT FAIT, NOUS 
POUVONS LE FAIRE AUSSI. NOTRE INTEL- 
LIGENCE ÉQUIVAUT À LA LEUR, VOILA 

POURQUOI, MON CHER LANGSON, JE 
VOUS A1 CONFIÉ DES TRAVAUX 
PRÉCIS. 
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J'AI ENTENDU DIRE, DU CÔTÉ PU LABORATOI- 
RE DE PHYSIQUE, QUE DES SPÉCIALISTES 
METTENT AU POINT UN ÉLECTRO-MIROIR... 


EH BIEN ! ON VOUS À MAL RENSEI- 
GNÉ. NON SEULEMENT L'ÉLECTRO-MI- 
ROIR À ÉTÉ EXPÉRIMENTÉ, MAIS PLU- 
SIEURS DE CES ENGINS SONT DÉJA RÉ- 
PARTIS SUR L'ENSEMBLE DE LA PLANE- 
TE ET MONTÉS SUR DES PLATE-FORMES 

AÉRIENNES. DE CE CÔTÉ, LA SÉCU- 

RITÉ AÉRIENNE SEMBLE AS- 


EZEZEZEZpLÈXXT | vous êres pré - ù 
VOYANT: 
EE SRE) s 


IL LE FAUT, MON CHER. 
NOUS DEVONS METTRE TOUS 
LES ATOUTS DANS NOTRE JEU CAR 
JE SONGE AUX CONSÉQUENCES 
INÉVITABLES DE ! 'NOTRE!'! 
OPERATION... 


NE") 


VOUS CROYEZ QUE... a ainsi, VOUS ÊTES BIEN DÉCIDÉ 7 n* 
QUI. JE SA- 


ÉVIDEMMENT. ILS REGRETTE" CRIFIERAI MA VIE, S'IL LE FAUT, POUR 
RONT ALORS DE HE PAS NOUS AVOIR PARVENIR À MON BUT, MAIS J'Y PARVIENDRAI! 
EXTERMINÉS: D re Gr ILS EN MOINS DE HUIT JOURS, LA TERRE DEVRA 
pes MONENS PUIS rat EMPLOYER CHANGER SON MODE D'EXISTENCE ET NOUS AS- 

N'HÉSITERONT PA | SISTERONS ALORS À NOTRE TRIOMPHE ET À 


CE DR TIOUS ua LA DÉCHÉANCE D'UNE CIVILISATION. 


VÉRENT DONC INDISPENSABLES. 
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VOTRE VEN- 
GEANCE ME PARAÎT 
BIEN EXCESSIVE... 


IL N'Y À RIEN D'EXCESSIF POUR 
CEUX QUI NOUS ONT BANNIS ! JE VEUX 
QUE LA TERRE CHANGE DE VISAGE. 
QUEL PLUS BEAU RAFFINEMENT PUIS- 
JE SOUHAITER Z LA DESTRUCTION TO- 
TALE 7 NON, CE SERAIT VRAIMENT 

TROP DOUX, 


AU MILIEU DE CES DEUX HOMMES QUI DE- 
TENAIENT LE POUVOIR SUR VÉNUS, LANG- 
SON EUT PEUR. DE GRANDS BOULEVERSE- Ÿ 
MENTS GUETTAIENT LA TERRE... 
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LE BIOLOGISTE OBÉIT. UN À UN, LES 
HOMMES EN VERT SUBIRENT LA PIQÜRE. 
PROGRESSIVEMENT, ILS SE TRANSFOR- 
MEÉRENT EN ‘ ’ BLANCS'!. ALORS... 


ny G 


À 


QN 


ET, PLUS 
TARP, DANS LE LABO- 
RATOIRE DE BIOLOGIE... 


VOUS ÊTES FOU, MONROW, 

JE VOUS LE RÉPÈTE. VOUS 

COUREZ D’ INVRAISEMBLA- 
BLES DANGERS. 


MAINTENANT, 
A MON TOUR. 


: TL NE S'AGIT PAS DE CELA. LE PRODUIT EST TOTA 
LP 
VOTRE SOCUTENE SAR IL PAS LEMENT INOFFENSIF... MAIS LES DANGERS COM- 
- MENCERONT LA-BAS ! 


PEU BIEN ! DÉPÊCHEZ-VOUS, SINON, 
VOUS SEREZ OBLIGÉ DE ME PORTER. OR, 
JE VOUS PRÉCISE, JE PÈSE QUATRE- 

KILOS, BON POIDS... 
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S1 JE ME SUIS HISSÉ AU POUVOIR -PAR LA 
VOIE DÉMOCRATIQUE, D'AILLEURS- C'EST 
POUR MIEUX PRÉPARER ! 'L'OPÉRATION'!, 
J'AI AXÉ TOUTE MA VIE LA-DESSUS. APRÈS, 
JE POURRAI ME RETIRER. MAIS JE VÊUX 
ASSISTER, DE MES PROPRES YEUX, À LA 
DÉCHÉANCE DE NOS SEMBLABLES. JE VEUX 
LES VOIR COURIR, AFFOLÉS, COMME DES 
FOURMIS SURPRISES DANS LEUR NID. AH ! 
AH! VRAIMENT, QUEL BEAU SPECTACLE 
EN PERSPECTIVE ! 


| JE POURRAIS NE PAS LUI 
FAIRE D'INJECTION... MAIS 
LES CHOSES POURRAIENT EN - 
SUITE TOURNER MAL POUR MOI. 
JE SERAIS RÉVOQUÉ IMMÉ- 
PIATEMENT ET PEUT-ÊTRE TRA- 
DUIT DEVANT UN TRIBUNAL POUR 
REFUS P'OBÉISSANCE AU PRÉ- 
SIDENT DU CONSEIL... JE N'AI 
PAS LE CHOIX... ET PUIS, IL ., 

L'A VOULU... 12 


SOUTENU PAR LANGSON, MONROW QUITTA LA 
BAIGNOIRE ET GAGNA UNE TABLE SUR LA- 
QUELLE IL S'ÉTENDIT. LENTEMENT, IL SEN- 
TAIT SES MUSCLES SE RAIDIR... 


JE NE COMPRENDS PAS, LANGSON, LE BE- 
SOIN DE... D'INSENSIBILISER LE CORPS. 
UNE PIQÜRE N'EST PAS LE DIABLE... 


IL NE S'AGIT PAS D'UNE QUESTION 
D'ANESTHÉSIE, MAIS LE PRODUIT CO- 
LORANT, INJECTÉ SOUS LA PEAU, NE 
PEUT AGIR QUE Si LE SUJET DEMEURE 
DANS UNE IMMOBILITÉ ABSOLUE. LE 
MOINDRE TRESSAILLEMENT DE L'ÉPI- 
DERME CONTRARIERAIT LA REACTION 
CHIMIQUE DE LA PIGMENTATION 
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l'a UNE ERREUR DE PARN 
COURS Du CÔTÉ DE LA 
# LUNE À FAILLI NOUS RE- 
TARDER, MAIS À PART 
ÇA; TOUT À BIEN MAR- 

: CHÉ. 


PRESSÉS DE PRENDRE PÉPORTÉS SUR VÉNUS. 
LIVRAISON DE LEUR 


AH ! LES VOICI ILS NE SONT GUÈRE BAH ! ILS NOUS EN VEULENT DE LES 0 
CARGAISON.. 


NOUS N'AVONS PLUS CETTE SALOPERIE 


SUR TERRE. ET, CROYEZ-MOI, ON RESPI- 
RE DE NE PLUS VOIR CES TYPES MAL Fi- 


NT COURIR DANS LES RUES... 
À À 1 | 


7 OUAIS... CHAQUE 
FOIS, C'EST PAREIL, 


AVEZ-VOUS LA VOILÀ... VOUS POU- 
LISTE 7 À VEZ COMMENCER LE- 
DÉCHARGE MENT. 


VOUS NE RE- 
PARTEZ PAS 
TOUT DE SUI- 


D PROBABLEMENT DANS \] 
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LA NUIT, LE TEMPS QUE 
LES ‘’COLIS'! SOIENT 
DÉBARQUÉS. LA DIREC- 
TION PE LA COMPAGNIE 
NOUS À RECOMMANDÉ DE 
NE PAS NOUS ATTARDER 
À VENUSTOWN. 


AUDIT 
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SuiviS À DISTANCE PAR LES HOMMES D’ ÉQUI- 
PAGE, LE PILOTE DE LA FUSÉE ET L'OFFI- 
CIER D'ACCUEIL SE DIRIGERENT VERS LES 
BÂTIMENTS DE L'AMBASSADE OÙ UN SOLDAT, 
ARMÉ D'UN FUSIL ATOMIQUE, PRÉSENTA LES 


ARMES. 
PPOURAUO! LA COMPA- V/” LA DIRECTION À 
GNIE VOUS AT-ELLE PEUR QU'UN ASTRO- 
RECOMMANDÉ D'ÉCOUR-/ JET TOMBE AUX 


TER VOS SÉJOURS MAINS DES ANOR- 


LES DEUX 
HOMMES SE RENDI- 
RENT AU BAR ET POURSUIVIRENT 
LEUR CONVERSATION DEVANT DEUX 
REAMSODS GLACÉS 


JE COMPRENDS MAINTENANT POUR- 
QUOI NOUS DEVONS MONTER UNE GAR- 
DE VIGILANTE AUPRÈS DES ASTROJETS. 
SITÔT LE DÉCHARGEMENT TERMINÉ, 
J'ENVERRAI UN DÉTACHEMENT. JE 
VOUS ASSURE QUE PERSONNE NE TOu- 
CHERA À VOTRE FUSÉE. 


TOUTES CES PRÉCAUTIONS ME PA- 
RAISSENT INUTILES. AUCUN ANORMAL 
NE SAIT PILOTER UN ASTROJET. 


À MON AVIS, ON REDOUTE SURTOUT L'IN- <€ 


VESTISSEMENT DE L'AMBASSADE ET DE 

NOTRE BATAILLON. MAÎTRES DE L'ASTRO- 

GARE, LES ANORMAUX POURRAIENT OBLI- 
GER L'UN DES PILOTES À CONPUIRE 


PEUT-ÊTRE POSSEDE-T-ON ICI DES 
MOYENS PERSUASIFS. J'AI ENTENPU 
DIRE QUE MONROW... 


EH BIEN ! JE NE MARCHE- 
RAIS PAS ! 


7” = 
JE ME MOQUE DE CE QU'ON DIT ! VOILA UN 
TYPE QU'ON AURAIT DÙÜ ÉLECTROCUTER SUR TER- 


AU FOND, JE ME DEMANDE CE QUE FE- 
RAIENT LES ANORMAUX AVEC UN SEUL _AS- 
TROJET.. ILS N'AURAIENT TOUT PE MÊME 
PAS LA PRÉTENTION D'ENVAHIR LA TERRE 


NOUS NE RISQUONS PAS GRAND-CHOSE. MÉ- 
ME 51 MONROW DISPOSAIT D'UNE FLOTTE 
INTERSPATIALE, SON ATTAQUE SERAIT 
VOUÉE À L'ÉCHEC. LES RADARS ET LES ON- 
DES CHERCHEUSES, INSTALLÉES SUR LES 
SATELLITES ARTIFICIELS, -SANS COMPTER 
LES INSTRUMENTS DÉTECTEURS DE LUNA- 
TOWN- AURAIENT VITE FAIT DE REPÉRER 
L'ESCADRE ENNEMIE. NOS INTERCEPTEURS 
AUTOGUIDÉS PRENPRAIENT AUSSITÔT LES 
ASTROJETS PANS LEURS VISIONNEURS 

DE TIRS. 


JE NE LE PENSE PAS ! EN ADMETTANT 
QUE LA FUSÉE ATTEIGNE NOTRE PLANÈTE 
ET C'EST UNE HYPOTHÈSE PUREMENT GRA- 
TUITE- ELLE SERAIT AUSSITÔT INVESTIE 
PAR NOS FORCES DE SÉCURITÉ. UN SEUL 
OBUS ATOMIQUE, TÉLÉGUIDÉ PAR DES CAL- 
CULATRICES ÉLECTRONIQUES, PULVÉRISE- 

RAIT L'ASTROJET ET SES OCCUPANTS, 


QUAND MÊME, PAR PRÉCAUTION, JE VAIS 
ENVOYER QUELQUES SENTINELLES AUTOUR 
DE LA FUSÉE. APRÈS TOUT, NOUS SOMMES 
CHEZ NOUS, ICI, SUR CETTE PORTION DE 
VÉNUS, ET JE ME MOQUE DE CE QUE PEU- 
VENT PENSER MONROW ET SES SBIRES ! 


FT à Î PEPUIS NOTRE DÉPART DE LA TERRE, LES 
2000 pe LAMENT À | ASTRODROMES NE SONT PLUS GARDÉS. IL 
NOUS SERA FACILE DE NOUS GLISSER 
HORS DE LA FUSÉE. 
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QUE NOUS APPRÉHENDER COM- RATER 
NOUS AVONS LA PI 
ME PASSAGERS CLANDES- tee ne 


=SSS 


Y 
ET $1 NOUS SOMMES 
PRIS 7 


LA PORTE DE LA CABINE S'OUVRIT SOUPAIN 


ALORS, LE PUISSANT ENGIN S'ARRACHA 


0. K. ILS N'ONT RIEN OUBLIÉ. 
VOUS POUVEZ PARTIR... 


N 


N 


L' ÉQUIPAGE DE LA FUSÉE ÉTAIT DÉJÀ À SON 
POSTE. 
AU REVOIR: CAPI TAIE BON VOYAGE, LE 


3 ô BONJOUR AUX CO- 
NE. À BIENTOT. PAINS ! 


DESTINATION 
TERRE ! 


TROIS JOURS PLUS TARD, À DIX 
MILLE METRES D'ALTITUDE AU- 


DESSUS DE VENUS... 


M ESSAI DE L'ÉLECTRO-MIROIR. ENREGIS- 
TREMENT DE LA PORTÉE MAXIMUM ET IN- 
DICE THERMIQUE PU FOYER DE CONCEN- 
TRATION. VOUS ME RAPPELLEREZ POUR 

ME DONNER LES RÉSULTATS. 
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TU AS ENTENDU, BILL Z ESSAI MOUVEMENT D'ORIENTATION 
DE L'ÉLECTRO-MIROIR. IMPECCABLE. 


DIS DONC, VIEUX, JE ME DEMANDE 
CE QUE VONT PENSER LES GARS DE 
L'AMBASSADE DE CES MANŒUVRES 
MANIFESTEMENT MILITAIRES. LE 
BATAILLON DE SURVEILLANCE SPA- 

TIALE VA S'INQUIÉTER... 


BAH ! ILS NE PEUVENT PAS 
NOUS VOIR... 


ALORS Z NOUS FAISONS CE QUE . 
. ET LES APPAREILS NOUS VOULONS, ET Si ÇA NOUS PLAÎT DE 
DÉTECTEURS DE L'ASTRO- NOUS BALADER À DIX MILLE MÈTRES D'AL- 
DROME 7 ho); TITUDE, PERSONNE NE POURRA NOUS L'IN- 
\ sl d | TERDIRE... ESSAYONS PLUTÔT L'ÉLECTRO- 


SOIR À } 
TI TÉSSE 


TU AS RAISON... APRÈS TOUT, 
NOUS EXÉCUTONS LES ORDRES. LE 
RESTE N'EST QUE LITTÉRATURE... 


PORTÉS À INCANDESCENCE, DES COUPLES DE CEL- À 
LULES THERMIQUES LIBÉRERENT LA QUANTITÉ DE 
CHALEUR INDISPENSABLE À LA PRODUCTION DU 
RAYON CALORIFIQUE. BILL ENFONÇA UN BOUTON 
ET LE RAYON SE HEURTA AUX DIFFÉRENTES FA - 
CETTES DU MIROIR QUI LE RÉFLÉCHIT VERS UN 
FOYER CENTRAL OÙ SA PUISSANCE SE CONCENTRA. 
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DES CELLULES PHOTO-ÉLECTRIQUES MESU- © - 
RÉRENT L'INTENSITÉ D’ ÉLOIGNEMENT DU RUE nee Eté à 
RAYON... MOUSSER VERS 70 000 

- z MÈTRES. 
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OR, NOUS PLANONS À DIX MILLE. NOUS CON- 
TRÔLONS DONC L'ESPACE JUSQU'À 70 KILO- 
MÈTRES. LA DISTANCE SEMBLE MINCE, MAIS 
Si L’ON CONSIDÈRE QU'IL N'EXISTE PRATI- 
QUEMENT AUCUNE PARADE, L'ÉLECTRO-MI- 
ROIR CONSTITUE UNE PROTECTION À PEU 
PRÈS ABSOLUE. 


POURQUOI PIS-TU ’ ‘À PEU PRÈS'! 2 


PARCE QU'UN INCIDENT PEUT SURVENIR 
DANS L'ÉMISSION DES ONDES CALORIFI- 
QUES. 


ÉVIDEMMENT... MAIS NOUS NE 
SOMMES PAS LA SEULE PLAQUE VOLAN- 
TE À PATROUILLER DANS LE CIEL DE VÉNUS. 
MONROW À FAIT CONSTRUIRE UNE CENTAI- 
NE D'ÉLECTRO-MIROIRS. LA GRANDE MOBI- 
LITÉ DES PLATES-FORMES AÉRIENNES PER- 

MET DE SE TRANSPORTER AUX POINTS 

STRATÉGIQUES EN UN MINIMUM DE TEMPS. 

NOS APPAREILS DÉTECTENT UN ASTROJET À 
PLUS PE 50 000 KILOMÈTRES. 


DES ÉTINCELLES BLEUES CRÉPITERENT UN ENGIN SE DIRIGE VERS 


SOUPAIN SUR UNE SORTE D’ ÉCRAN- 
RADAR... 
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NOUS... 


PLATE-FORME VO- 
LANTE Z L 
CELA M'ÉTON- 
NERAIT, SINON ELLE SERAIT ENTRÉE EN 
CONTACT AVEC NOUS. CET APPAREIL NE 
CONNAÏT PAS NOTRE LONGUEUR D’ ONDES 


LAISSE ÇA TRANQUILLE, IDIOT ! TU L'HÉLICAB DE LA SURVEILLANCE SPA- 
SAIS CE QUE NOUS DEVONS FAIRE TIALE PLAFONNAIT AU-DESSUS DE LA 
DANS CE CAS... COUCHE D'OZONAL QUAND... 
ÇA AURAIT QUAND MÊME FAIT UNE P ALLO + LA TOUR DE CONTRÔLE 7 ICI 
! HÉLICAB H 12, NOUS N'APERCEVONS 
PAS L'ENGIN SIGNALE. SANS DOUTE 
AVEZ-VOUS FAIT ERREUR. 


IMPOSSIBLE. NOS ONDES CHERCHEU- 
SES SONT FORMELLES. MAIS LE VÉ- 

HICULE À CHANGÉ SA POSITION. #/ 
NOUS POUVONS LE SUIVRE SUR N0S #7) 


ver ÉCRANS «» « 


ÿ IL SE DÉPLACE 


PANS UNE DIRECTION 
NORD-EST, À UNE VITESSE VOI- 
SINE DE TROIS MILLE KILO- 
METRES-HEURE... RENTRONS IMMÉ- 
" DIATEMENT. 


CET ENGIN VOLE PLUS 
VITE QUE NOUS. NOUS NE LE 
RATTRAPERONS JAMAIS. MAIS JE VAIS 
DEMANDER DES EXPLICATIONS À MON- 
ROW. JE TIENS À ÉCLAIRCIR CETTE 
HISTOIRE. 


MOINS D'UNE HEURE PLUS TARD, L'OF-È LE PRÉSIDENT EST EN VOYAGE OFFICIEL QUELQUE PART 
FICIER DEMANDAIT À ÊTRE REÇU D'UR- À SUR LA PLANÈTE. MAIS LE VICE-PRÉSIDENT, M. GRIS- 
GENCE PAR LE PRÉSIDENT MONROW... BURY, VA VOUS RECEVOIR À L'INSTANT. PAR ICI, 

L JE VOUS PRIE... 


= 


LE 


DONC, CAPITAINE, 


PEU APRÈS... 4 r MONSIEUR LE VICE-PRÉSIDENT, S'IL 
VOUS PLAÎT. MAIS ASSEYEZ-VOUS 
D 


Z 


POUR MOI, VOUS DEMEUREREZ TOUJOURS 
GRISBURY, L'ASSASSIN DE BURON ET DE 
DEUX AUTRES ÉTUDIANTS. « 


_JE CONSTATE LA FIDÉLITÉ DE VOTRE 
MÉMOIRE... MAIS, À PROPOS 7 ÊTES- 
VOUS ICI POUR OUVRIR UNE INFORMATION 
JUPICIAIRE CONTRE MOI 7 JE VOUS PRÉ- 

VIENS CHARITABLEMENT. S1 VOUS DEVE- 
NEZ AGRESSIF, JE VOUS FERAI EXPULSER. 


RANGER. VOUS NE VOYEZ DONC PAS 
QUE JE SuiS OCCUPE ! 


RASSUREZ-VOUS, C'EST MONROW QUE JE DÉ- 
SIRAIS RENCONTRER. MAIS VOUS FEREZ 
L'AFFAIRE AUSSI BIEN QUE LUI... 


NOUS VENONS DE RECEVOIR UN MICROTÉLE - | | JE VOUS DEMANDE ENCORE QUELQUES INS- 
FILM QUI COMPORTE UN MESSAGE D'UN CA- TANTS, CAPITAINE... JE DOIS EXAMINER 
RACTÈRE TRÈS IMPORTANT ÉMANANT DE LA UN MICROTÉLÉFILM. 
PLATE-FORME N° 28. IL EST NÉCESSAIRE 

QUE VOUS L'EXAMINIEZ IMMÉDIATEMENT 


C'EST BIEN. 
J'ARRIVE. 
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ICI LA PLATE-FORME N° 28. NOUS VENONS 
DE DÉTECTER L'APPROCHE D'UN ENGIN, 
PROBABLEMENT OZIGINAIRE DE L'AMBAS- 
SADE. COMME IL SE DIRIGE VERS NOUS, ET 
APPLIQUANT D'AUTRE PART LES INSTRUC- 
TIONS PRÉVUES DANS CE CAS, NOUS MET- 
TONS EN ACTION NOS PROPULSEURS DE 
ROUTE, DE FAÇON À NOUS ÉLOIGNER LE . 
PLUS RAPIDEMENT POSSIBLE. TERMINÉ. 


QUELQUES INSTANTS PLUS TARD... 


HUM !... CLÉRY À DÙ ENVOYER UN HÉLICAB GRISBURY REGAGNA SON BU- 
DE RECONNAISSANCE VERS LA PLATE-FOR- REAU... 
ME N° 28. JE PARIE QU'IL VIENT M'EN-4 | 
| | JE VOUS ÉCOUTE, CAPI- 
Fi NS TAINE. 
RU 7 EH BIEN, 
VOILÀ... LA TOUR 
DE CONTRÔLE À SIGNALÉ LA PRÉSEN" 
CE D'UN ENGIN INCONNU DANS L'AT- 
MOSPHÈRE VÉNUSIENNE. À BORD 
D'UN HÉLICAB, JE ME SUIS PORTE 
À L'ENDROIT INPIQUÉ, MAIS L'AE ” 
RONEF AVAIT DISPARU. 


BIZARRE ! VOS ONDES CHERCHEUSES ONT OH ! RASSUREZ-VOUS. LA CONSTRUCTION D'UN 
PEUT-ÊTRE ÊTE VICTIMES D'UNE HALLU- ASTRONEF DEMANDE DES ANNÉES D'ÉTUDES. 
D CINATION 7 K NOUS NE POSSÉDONS AUCUN TECHNICIEN QUA- 
NE FAITES PAS L'ÉTONNÉ. DITES PLU- LIFIÉ, VOUS LE SAVEZ BIEN. TANDIS QU'UNE 
TÔT QUE VOUS AVEZ RÉUSSI À FA- PLATEFORME VOLANTE 
F ! 


QUI, CAPITAINE... UNE PLATE-FORME 

SEMBLABLE À CELLES QUI RÉGLENT LA 

CIRCULATION AÉRIENNE... ENFIN, MODI- 
FIÉE POUR LA CIRCONSTANCE... u/} 


OUAIS ! UNE PLATE-FORME QUI 


VOLE À TROIS MILLE KILOME- 
TRES À L'HEURE !... a 


SANS DOUTE, MAIS QUI PEUT ÉCHAP- 
PER À L'ATTRACTION VÉNUSIENNE.. 


JE NE SUIS GUÈRE QUALIFIÉ POUR RÉVÉLER Ÿ VRAIMENT 7 VOUS N'ALLEZ PAS ME FAIRE 
LES SECRETS DE L'ÉTAT. TOUTEFOIS, À TI- | CROIRE QUE VOUS ÉTUPIEZ LES RAYONS 
TRE EXCEPTIONNEL, JE TIENS À VOUS S1- ï COSMIQUES ! 
GNALER QUE CET ENGIN EST ÉQUIPÉ D'’'INS- Q 

TRUMENTS SCIENTIFIQUES. 


À QUINZE MILLE. 
s | LA VITESSE DE TROIS MILLE 
; À L'HEURE EST PUREMENT CONVENTIONNEL- 
OIL 222 SESTIMEZ NOTRE LE. VOUS VOYEZ QUE NOUS NOUS LIVRONS À | 
INTELLIGENCE, MON CHER... DES TRAVAUX EXCLUSIVEMENT SCIENTIFI- 
NOUS NOUS OCCUPONS D’ ASTRONOMIE. AU- QUES. VOUS NE SAURIEZ NOUS EN TENIR 
CUNE OBSERVATION NE POUVAIT SE PRATI- GRIEF.. 
QUER PU SOL, NOUS AVONS EU L'IDÉE DE  DENNESE 
CONSTRUIRE UNE PLAQUE VOLANTE SUSCEP- DEUX MAINS À VOS SUCCÈSe, UN 
TIBLE D'EVOLUER AU-DESSUS DE LA L aa 
COUCHE D'OZONAL ! 


s.. SCIENTIFIQUES, 


L'OFFICIER PRIT CONGÉ ET REGA- 
GNA L'AMBASSADE À BORD D'UN 
HÉLITANE 


NON. MONROW VISE 
PLUS LOIN, VERS LA TERRE... NUL 
DOUTE QU'IL DISPOSE DE PLUSIEURS DE 
CES PLAQUES VOLANTES, ÉQUIPÉES D'UN 
ARMEMENT NOUVEAU. MAIS COMMENT 
ESPÈRE-T-IL UTILISER CE MATÉRIEL Z 
.… BONTÉ DIVINE ! QUELQUE CHOSE SE 
PRÉPARE. MAIS QUOI Z ET QUE POUVONS- 
NOUS FAIRE POUR L'EN EMPÊCHER 7 


UN TÉLESCOPE, MÊME MONTÉ SUR UNE PLATE- 
FORME, NE NÉCESSITE PAS DE DÉPLACEMENT À 
3 000 KM/H, AVEC POSSIBILITÉ DE POINTE À 
15 000 !... QUE DIABLE TRAMENT MONROW ET 
SON ÂME DAMNÉE, GRISBURY Z UN COUP DE MAIN 
CONTRE L'ASTRODROME 7 CET INVESTISSE- 
MENT NE SERVIRAIT À RIEN... 


UN HÉLICAB VOLAIT AU-DESSUS DE (* JE NE TIENS GUÈRE À M'ÉGARER 
LA JUNGLE VÉNUSIENNE... DANS CETTE PARTIE NON EXPLORÉE 
DE LA PLANETE ! 


BIENTÔT, IL ATTEIGNAIT DES BÂ- 
TIMENTS ET SE POSAIT, PUIS... 


MONROW EST 


PARTI, 


MON CHER LANGSON... 


QUE ME VAUT L'HON- 
NEUR DE VOTRE VISITE Z 
ICI, JE N'AI GUERE 


L'HABITUDE DE RECE- 
VOIR DU MONDE. 


AH ! VOUS N'ÊTES DONC PAS 


PARVENU À LE DISSUADER 7 £ 
è TROP À SON 


! OPÉRATION '!, 
JE ME DEMANDE COMMENT 
IL FERA POUR PRÉVENIR.. 


IL RÉUSSIRA. 
MONROW EST UN TYPE FORMIDABLE. ; 


= 
CITE 


UN FRAGMENT DE NEUTRATOM, LANGSON... 

IL À FALLU PLUSIEURS ANNÉES DE RECHER- 

CHES POUR DECUPLER SES POSSIBILITÉS 
IRRADIANTES. 


POSSIBLE. DANS CE CAS, IL NE 
DOIT SE TROUVER QU'EN FAIBLE QUAN- 
TITÉ ET PROFONDÉMENT ENFOUI DANS 
LE SOL. SINON, DEPUIS LA NAISSANCE 
DE L'ÂGE ATOMIQUE, LES HOMMES AU- 
RAIENT DÉCELÉ LES PERTURBATIONS 

INÉVITABLES. 


1 


JE LE COMPARE UN PEU À UNE BARRE DE 

FER AIMANTÉE. LES ONDES MAGNÉTIQUES PEU 

VENT PERTURBER, DANS UN RAYON BIEN DÉLI- 
MITÉ, UNE FOULE D'APPAREILS QUI ONT POUR 
BASE LES ÉLECTRO-AIMANTS. LE NEUTRATOW 
POSSÈDE, LUI AUSSI, DES PROPRIÉTÉS PERTUR- 
BANTES -NEUTRALISANTES- DANS UN RAYON 
BEAUCOUP PLUS VASTE. C'EST POURQUOI MON- 
ROW À INSTALLÉ ICI CES LABORATOIRES ET 
M'A CONFIÉ LA TÂCHE DE TRAITER LE MINE- 
RAI BLEU, DE FAÇON À STIMULER SES PRO- 
PRIÉTÉS NATURELLES. APRÈS DE LONGUES 

ET MINUTIEUSES RECHERCHES, JE SUIS 
PARVENU AUX RÉSULTATS SPECTACU- 

| _ LAIRES QUE VOUS CONNAISSEZ. 

= 


EN SOUMETTANT LE MINERAI À EXACTEMENT... CER- 
UN BOMBARDEMENT DE PROTONS 7 TAINS PROTONS AGISSENT 
A SUR LE NEUTRATOM ET LUI 


CONFERENT DE FANTASTIQUES 
POSSIBILITÉS. MAIS MON TRA- 
VAIL NE S'ARRÉTAIT PAS LÀ. 
IL S'AGISSAIT DE RENDRE 
*!TRANSPORTABLE!! UN MI: 
NERAI QUI NE L'ETAIT 
PAS. 


DEVENUS GÉNANTS SUR TERRE , LE 
GOUVERNEMENT CES NORMAUX DÉCIDA 
D'EXPÉDIER LES ''ANORMAUX !! SUR 
VÉNUS AVEC POUR MISSION,LEUR DIT-IL, 
DE COLONISER CETTE PLANÈTE . EN GÉ- 
NÉRAL , LES MUTÉS SE MONTRÈRENT 
RAISONNABLES ET ILS ACCEPTERENT 
LEUR SORT SANS SOURCILLER . ILS 
N'ÉTAIENT EN FAIT PAS ENCORE ASSEZ 
NOMBREUX POUR FAIRE FACE AUX NOR- 
MAUX . MAIS QUELQUES ANNÉES PLUS 
TARD SUR VÉNUS 


ILS REGRETTERONT 
DE NE PAS NOUS 
AVOIR EXTERMINÉS ! 


À 


Ce récit est une vivante 
adaptation en bandes dessinées 
DU ROMAN DE 
M.A. RAYJEAN 
PARU AUX ÉDITIONS FLEUVE NOIR 
DANS LA COLLECTION ANTICIPATION 

A we 


VO niNSI , VOUS ÊTES 


OUI, JE SACRIFIERAI MA 

VIE , S'IL LE FAUT , POUR 
PARVENIR À MON BUT ! J'IRAI 
SUR TERRE ET EN MOINS DE 
HUIT JOURS , CELLE-CI DEVRA 
CHANGER SON MODE D'EXISTENCE. 
NOUS ASSISTERONS ALORS À NO- 
TRE TRIOMPHE ET À LA DÉCHÉAN- 
CE D'UNE CIVILISATION . 


BIEN DÉCIDÉ 
MONROW 7 


VOTRE VENGEANCE 
ME PARAIT BIEN 


EXCESSIVE . .. 
IL N'Y À RIEN D'EXCESSIF POUR ail 
CEUX QUI NOUS ONT BANNIS ! JE 
VEUX QUE LA TERRE CHANGE DE VISAGE ! 
QUEL PLUS BEAU RAFFINEMENT PUIS-JE 
SOUHAITER Z LA DESTRUCTION TOTALE Z 
NON , CE SERAIT TROP DOUX ! 


{ 


FR— 
(al anenns) 


ET QUELQUES 
INSTANTS PLUS 
TARD, DEUX 
HOMMES DISCU- 
TAIENT DES 
ÉVÉNEMENTS 
RÉCENTS... 


© MONROW EST PARTI POUR LA TERRE . IL S'EST 
GLISSÉ AVEC QUELQUES HOMMES DANS UNE 
NAVETTE QUI RAMENAIT DE NOUVEAUX VENUS . IL 
M'A DEMANDÉ DE LUI INJECTER, AINSI QU'À SES 
COMPAGNONS, UN SOLUTÉ QUE J'AVAIS DÉCOU- 


& 

AINSI , VOUS N'ÊTES NON. IL TENAIT DES QU'IL AURA INTRODUIT UN FRAGMENT 
PAS PARVENU À LE TROP À SON ‘'OPÉ- DE NEUTRATOM DANS LE SOL DE LA TERRE, 

PISSUADER 7 RATION ‘’ . JE ME CELLE-CI SE TROUVERA ENTIÈREMENT PARA- 

G LYSÉE ! EN EFFET , CE BLOC IRRADIE DES 

ONDES NEUTRALISANTES QUI PERTURBENT 
MONROW EST UN = . TOUS LES APPAREILS QUI ONT POUR BASE 
TYPE FORMIPABLE. q GR N LES ÉLECTRO-AIMANTS . DE L'ÂGE ATOMI- 
QUE , LA TERRE PASSERA À L'ÂGE DE 


PIERRE .. SANS POSSIBILITÉ D'Y CHANGER 
QUOI QUE CE SOIT. 


ll 7) A à 


(} 
L 
2 


DES EXPÉRIENCES M'APPRIRENT QUE LE NEU- 
TRATOM, ENFOUI À PLUS DE CENT MÈTRES SOUS 
TERRE, PERDAIT SES PROPRIÉTÉES. VOILA POUR 
QUOI JE SUPPOSE QUE S'IL EXISTE SUR NOTRE 
PLANETE D'ORIGINE PU MINERAI BLEU, IL SE TROU- 
VE ENFOLUI PROFONDÉMENT DANS LE SOL. MAIS SI, 
À LA SUITE D'UN PHENOMÈNE NATUREL, IL PARVE- 
NAIT EN SURFACE, SES POSSIBILITÉS SE MANIFES- 
TERAIENT... IL RESTAIT DONC À DÉCOUVRIR UNE 
GANGUE SUSCEPTIBLE DE RETENIR LES ONDES NEU- 
TRALISANTES, TOUT COMME UN MOTEUR ATOMI- 
QUE NE SE CONÇOIT PAS SANS REVÊTEMENT PRO- 
TECTEUR CONTRE LES RADIATIONS... J' OBTINS 
RAPIDEMENT LA SOLUTION DU PROBLEME. UNE 
MINCE COUCHE DE VERROPLEX SUFFISAIT À 
NEUTRALISER LE MINERAI. 


MONROW 

A DÉPENSÉ UN 

ARGENT FOU POUR 
SA VENGEANCE, 


; 
LAINATORE LR A SANS DOUTE. 


LE NEUTRATOM 
SE TROUVE ICI À FLEUR 
DE TERRE. NOUS AVONS PU L'EX- 
PLOITER SANS TROP DE DIFFICULTE. 
MAIS NOS SEMBLABLES ONT TELLE” 
MENT MAL AGI ENVERS NOUS QU'ILS 
MÉRITENT UNE BONNE LEÇON. CENDAIT SUR LA 
VALLÉE BLEUE. MO- 
RALES APPUYA SUR 
UN COMMUTATEUR. 


[/ nu FOND, ON S'ÉCLAIRE AUSSI BIEN 
AVEC UN GÉNÉRATEUR ÉLECTROGENE... JE 
NE VOIS PAS POURQUOI LES HOMMES SE 
SONT OBSTINÉS À CONSTRUIRE DES PILES 


UN GÉNÉRATEUR ÉLECTROGÈNE À 
L'ÂGE ATOMIQUE... ! ÇA FAIT 
DRÔLE, VOILA TOUT. 


7 


BAH ! ILS EN VERRONT D'AUTRES SUR TERRE.{] | AU MÊME MOMENT, SUR TERRE, À BORD 
A JE ME DEMANDE MÊME COMMENT ILS PREN- 1 | D'UN HÉLICAB SURVOLANT UNE PARTIE DÉ- 

5 PRONT LA CHOSE. 4 SOLÉE PU COLORAPO... 
EX QG Tour EST PRÉVU. LES ÉLECTRO-MIROIRS = = 
RS ASSURERONT NOTRE SÉCURITÉ. 7 DEONSENQUS: KES 
CE N'EST PAS CE QUE JE VOULAIS DIRE... 

JE SONGE AUX CONSÉQUENCES DE ‘'L'OPÉ- W) 
L RATION' "une , 

, 


D'ACCORD. 


227772 î 
rô| 


BRRR... IL NE 
FERAIT PAS BON 
S'ÉCRASER ICI... 


PUIS, ÇA | 
RAPPELLE LA VALLEE 
BLEUE ! 


LES DEUX HOMMES ATTERRIRENT ET SE ÇA SUFFIT AMPLEMENT , HOWARD. 
MIRENT AUSSITOT AU TRAVAIL . MAINTENANT , ATTENDONS L'HEURE 
H... 


L À SEIZE HEURES , 


HOWARD...LA TERRE S'AR- 
RÉTERA . MA VENGEANCE 
SERA ASSOUVIE . 


SONGEZ À TOUS LES 
ACCIDENTS QUI VONT 
SE PRODUIRE .… 


NOUS NE POUVONS DEMEURER ICI . PERSONNE AU MÊME MOMENT , SUR TOUS LES POINTS 
NE DOIT SAVOIR QU'UN FRAGMENT DE MINERAI DU GLOBE … 


EN PROVENANCE DE VÉNUS À ÉTÉ ENFOUI SUR 


LES GENS COURAIENT , AFFOLÉS . LES MOTEURS ATOMIQUES 
NE FONCTIONNAIENT PLUS . ET , CHOSE ENCORE PLUS SPEC- F 
TACULAIRE, UNE PLANÈTE ENTIÈRE ÉTAIT PRIVÉE D'ÉLECTRICITÉ. 


creer, CE QUI ARRIVE EST EFFRAYANT.. À PEINE AI-JE 
PU DÉNICHER UN HÉLITAXI À HYDROGÈNE LIQUIDE POUR VE - 
NIR JUSQU'ICI. ON S'ARRACHE TOUS LES MOYENS DE LOCO- 
MOTION QUI NE SONT PAS ATOMIQUES ! 


VOUS PENSEZ BIEN QUE 51 J'AVAIS PU FAIRE QUELQUE 
CHOSE , JE L'AURAIS FAIT . ON EST VENU ME CHERCHER 
HIER SOIR , POUR ME CONPUIRE À LOS ALAMOS. J'AI EXA: 

MINÉ LA PILE ...£H BIEN, MON CHER TOUTE MA SCIEN- 


SUR CE PHÉNOMÈRKE 2 


Le LS SS 
ENFIN .… VOUS = 
AVEZ BIEN UNE IDÉE K 


JE L'AI RÉPÉTÉ CENT S 
FOIS . NON ! ... 

ALORS , JE VOUS EN 

PRIE , AYEZ PITIÉ 

DE MOI. JE SUIS 


MAIS D'OÙ PROVIENDRAIT 
CETTE FORCE INCONNUE 7 


ÉVIDEMMENT ...CROYEZ-VOUS QUE CETTE 
CARENCE TOTALE NE PRENDRA PAS FIN UN 
JOUR 7 LE PHÉNOMÈNE S'EST DÉCLENCHÉ 
BRUTALEMENT . IL PEUT CESSER D'UNE 

p FAÇON AUSSI INATTENDUE . 


SOUHAITONS-LE . MAIS , À MON AVIS ; 
LES INSTIGATEURS DE CETTE CATASTROPHE 


POURSUIVENT UN BUT BIEN DÉTERMINÉ. ILS, 


VOYONS , MON AMI .…. Si JE LE 
SAVAIS , NOUS AURIONS , DU MÊME 
COWP , DÉCOUVERT LA SOLUTION! 


CETTE FORCE INCONNUE N'AURAIT DONC PAS 
UNE ORIGINE NATURELLE 7 ] 


JE N'EN DOUTE PAS UNE SECONDE . UN 

PHÉNOMÈNE DE CETTE AMPLEUR N'A PU 

ETRE CONÇU QUE PAR UN CERVEAU 
INTELLIGENT . 


QUI DONC OSERAIT PRIVER LA TERRE 
D'ÉLECTRICITÉ 7 


O'NEIL RÉFLÉCHIT PROFONDÉMENT .…. 
— = tes 
Fos 


= 4 
PROBABLEMENT QUELQU'UN QUI NOUS à 
VEUT DU MAL : CET ENNEMI POURSUIT UN ÿ 

BUT .… S'IL DÉSIRAIT PRIVER NOTRE PLA- 


HONROW EST CAPABLE PE SE VENGER\ 
TERRIBLEMENT . IL AURA DÉCOUVERT UN 
APPAREIL CAPABLE DE NEUTRALISER 

LES FISSIONS . 


VOUS N'y PENSEZ PAS, O'NEIL ...LES 
NORMAUX SONT DES HOMMES . EN QUEL- 
QUES ANNÉES , JE CERTIFIE QU'UN CER- 
VEAU HUMAIN » S1 INTELLIGENT SOIT-IL , 
N'A PU DÉCOUVRIR UN NEUTRALISATEUR 
D'ÉNERGIE ATOMIQUE . EN ADMETTANT MÉ- 
ME CETTE POSSIBILITÉ , VÉNUS GRAVITE 
À QUARANTE MILLIONS DE KILOMÈTRES . 


JE CHERCHE...MAIS 
Cd JE NE TROUVE PAS . 
EL 
EN TOUT CAS , IL FAUT PRENDRE 
DES DÉCISIONS. LA TERRE NE PEUT, 
\INDÉFINIMENT , DEMEURER SANS 
? ÉLECTRICITÉ . 


LES ONDES FRANCHISSENT CETTE DISTANCE . 


DES RAYONS NEUTRALISANTS 7 N'EXAGÉREZ 
PAS . VOTRE HYPOTHÈSE SUPPOSE LA CONS- 
TRUCTION D'UN APPAREIL GIGANTESQUE, IRRÉA- 
LISABLE DEPUIS L'INSTALLATION DES ANOR- 
MAUX SUR VÉNUS . EN OUTRE , UN TEL RAYON, 
S'IL EXISTAIT, NE FRAPPERAIT QU'UNE PAR> 
TIE DU GLOBE . OR, LA CARENCE EST) 

TOTALE . qe 


LES ANCIENS BARRAGES . 


LA HOUILLE Oui, MON CHER , LA HOUILLE BLANCHE 
NOUS RÉTROGRADONS , MAIS LA REMISE EN 

ÉTAT DES BARRAGES EST LE PLUS SÛR 

-__MOYEN DE NOUS DÉPANNER . 


BLANCHE 7 


CREEK ... NOUS MARCHONS VERS LA DÉCADENCE. \ 
LES CHUTES D'EAU ACTUELLES NE POURRONT 
SUFFIRE À L'ÉNORME CONSOMMATION EXIGÉE PAR 
NOTRE VIE MODERNE . LES PUITS PE PÉTROLE SE 
TARISSENT . LES MINES DE CHARBON NE SONT QUE 

DES SOUVENIRS. COMMENT FONCTIONNERONT LES BA- 
TEAUX, LES AVIONS , LES STRATOBUS, BREF, TOUS À 
LES MOYENS DE COMMUNICATION 7 N 


COMMENT FONCTIONNATENT-ILS AVANT L'APPLI- 
CATION INDUSTRIELLE DE L'ÉNERGIE ATOMIQUE 7 
NOUS AVONS EU TORT DE GÉNÉRALISER CETTE ÉNER- 
GIE. MAINTENANT , NOUS VOILÀ AU BORD DU GOUFFRE. 
DANS L'IMPOSSIBILITÉ D'AVANCER AU RISQUE DE 


ET C'EST VOUS , UN SAVANT 
ATOMISTE , QUI PARLEZ AINSI Z 


q 
f 
| 
| 


fin 


LAISSONS DE CÔTÉ LES MOYENS DE TRANSPORT. 


MAIS TOURNONS-NOUS VERS LA PRODUCTION 
ÉLECTRIQUE . NOTRE CONSOMMATION À QUA- 
DRUPLÉ DEPUIS QUE LE DERNIER BARRAGE À 
CESSÉ DE FONCTIONNER. LA REMISE EN ÉTAT 
DES CENTRALES HYDRO-ÉLECTRIQUES NE PER- 
METTRA PAS DE SOUTENIR LE RYTHME ACTUEL: 
NOTRE ACTIVITÉ INDUSTRIELLE EXIGE UNE 
NOUVELLE ENERGIE . OH ! CERTES , IL NE 
MANQUE PAS DE FORCE D'ÉNERGIE . NOUS 
POUVONS UTILISER LA FORCE DES MARÉES, 
PAR EXEMPLE , OU CELLE DES GEYSERS , 
VOIRE CELLE DES VOLCANS . LE SOLEIL 


LUI-MÊME CONSTITUE UNE SOURCE INÉ- 
PUISABLE .… 


Oui, C'EST MOI ...S1 VOUS ÊTES PLUS 
MALIN ; TROUVEZ DONC UNE AUTRE 
. SOLUTION ! 


EN EFFET , O'NEIL . DÉJÀ AU SIÈCLE DER- 
NIER , DES TECHNICIENS S'ATTAQUAIENT À 
CE PROBLÈME . LA FRANCE ÉTAIT L'UN DES 
PAYS LES PLUS EN AVANCE POUR LES RE- 
CHERCHES SUR L'ÉNERGIE SOLAIRE . MAIS, 
DEPUIS , Si LES TRAVAUX SE POURSUIVI- 
RENT , ILS NE SE GÉNÉRALISERENT PAS ET 
NE DÉPASSÈRENT GUÈRE LE STADE EXPÉRI- 
MENTAL . LES USINES FONCTIONNANT À 
L'ÉNERGIE SOLAIRE SE COMPTENT SUR LES 
DOIGTS ... L'ATOME , AU CONTRAIRE , PRE- 
NAIT UNE PLACE PRÉPONDÉLRANTE . LES CEN- 
TRALES NUCLÉAIRES SE DÉVELOPPÈRENT À 
UN RYTHME TOUJOURS CROISSANT ET NOUS 
EN SOMMES ARRIVÉS À UTILISER EXCLUSIVE- 
MENT - À QUELQUES EXCEPTIONS PRÈS - 
L'ÉLECTRICITÉ FOURNIE PAR LES PILES 
ATOMIQUES . 


Si CETTE FORCE INCONNUE Qui ù LE LENDEMAIN SOIR ; DANS UN BAR VOUS AVEZ 
PARALYSE NOTRE ÉNERGIE , NE DE WASHINGTON, MONROW ET ÉCOUTÉ LA TÉLÉ 7 
VIENT NI DE LA TERRE , NI DE HOWARD ACHEVAIENT LEURS 

ÉNUS , D'OÙ JAILLIT-ELLE 7 DES CREAMSODS. HOWARD APPELA LE 
ESPACES INFINIS DU CIEL 7 GARÇON . 


# EN TOUT CAS , 51 L'ON 
ÉCARTE LA THÈSE D'UN PHÉ- 
NOMÈNE NATUREL , IL FAUT QUE 
H [” L'AUTEUR DE CETTE FORCE NEU- 
> TRALISANTE POSSÈDE DES FACUL- f 
TÉS SUPÉRIEURES À CELLES DES À 
HOMMES . SEUL UN SUPER-CER- 
N VEAU À PU EMPÊCHER LA PROPUC- À 
NŸ. TION DES FISSIONS SUR UNE PLA- 
y NÈTE ENTIÈRE , ET CECI À LA 


MÊME HEURE le L So ANNE A 


OUI. UN BARRAGE À ÉTÉ REMIS EN SERVICE 
ET DONNE DE L'ÉLECTRICITÉ . RADIO- 
WASHINGTON VIENT DE DIFFUSER SON BULLE- 
TIN D'INFORMATIONS . ON PARLE 
D'ENVOYER UNE PÉLÉ GATION À VÉNUSTOWN. 


Pour Quoi 
FAIRE 7 


CE SONT LES ANOZMAUX = 
QUI ONT FAIT LE COUP , J'EN SUIS 
SÛR . IL N'EXISTE PAS D'AUTRES 
HYPOTHÈSES . ILS ONT DÙÜ INVEN- E 
TER UN APPAREIL POUR NEUTRALI- 
SER L'ÉNERGIE ATOMIQUE . À LA 
PLACE DU GOUVERNEMENT, J'EN- 
VERRAIS UNE EXPÉDITION 

PUNITIVE . 


ON SOUPÇONNE LE PRÉSIDENT DU CONSEIL 


INTERVÉNUSIEN . DE TOUTE FAÇON , LA DÉLÉ 


GATION COMPTE LUI DEMANDER DES EX- 
> PLICATIONS . F 


ET VOUS CROYEZ QU'IL 
EN PONNERA ?7 


VOUS OUBLIEZ UNE CHOSE, 
MON AMI ...AUCUN ASTRONEF NE 
POURRA ATTEINDRE VÉNUS . .. 4, 


LES DEUX HOMMES LES FUSÉES DÉCOLLERONT QUAND ELLES COMPRENDRONT QUE 
S'ÉLOIGNERENT . LE NEUTRATOM N'A QU'UN CHAMP D'ACTION LIMITÉ , ELLES 
UTILISERONT D'ABORD LEURS MOTEURS À HYPROGÈNE, PUIS 
ELLES UTILISERONT LEURS RÉACTEURS NUCLÉAIRES... MAIS 
GARE AUX ÉLECTRO-MIROIRS ! 


rt d 


MAIS , À L'ASTRODROME , UNE Suepeise M JE REGRETTE BEAUCOUP , CHER MONSIEUR,  Ÿ 

PESAGREABLE ATTENDAIT MONROW ET MAIS UNE NOTE DU GOUVERNEMENT INTERDIT LE À 

SON COMPAGNON … A DÉPART DE TOUS LES ASTRONEFS . 277 
ÿ D 


2 
Y MÊME POUR 
LUNATOWN 7 


Out , MÊME POUR LA LUNE . DU RESTE DEPUIS 
LA NEUTRALISATION DE L'ÉNERGIE ATOMIQUE, 
COMMENT VOUDRIEZ-VOUS QU'UNE FUSÉE PUIS- 
SE DÉCOLLER , 51 SES MOTEURS NUCLÉAIRES 4 


MAIS ... D'ORDINAIRE , LES ASTRONEFS 

UTILISENT LEURS RÉACTEURS AUXILIAIRES 

À HYDROGÈNE LIQUIDE . RIEN N'EMPÊCHE 
DE QUITTER LA TERRE ! 


Fe 


SANS DOUTE . VOUS OUBLIEZ QUE LES MO- 
TEURS AUXILIAIRES À LIQUIDE FONCTION- 
NENT UNIQUEMENT PENDANT LA TRAVERSÉE 
DE L'ATMOSPHÈRE , CECI AFIN D'EMPÊCHER 
UNE TROP GRANDE POLLUTION DE L'AIR PAR 
LES PARTICULES RADIOACTIVES. VOUS 
N'IGNOREZ PAS QUE SEULS LES RÉACTEURS 
DES ASTRONEFS UTILISENT DIRECTEMENT 
L'ÉNERGIE CINÉTIQUE DES FRAGMENTS NU- 
CLÉAIRES . L'AUTO-PROPULSEUR SE COM- 
POSE SIMPLEMENT D'UN BLOC MASSIF , LIÉ 
À LA FUSÉE , ET Qui REÇOIT SUR SA FACE 
ARRIÈRE ,UNE PARTIE DES ÉCLATS D'UNE 
SÉRIE DE MICRO-BOMBES EXPLOSANT SUC- 
CESSIVEMENT . AUSSI . . 


HÉ ! 
(S MONSIEUR . .. CES IDIOTS CROIENT LEURS _ 
Fr FUSÉES INUTILISABLES. TOUT DEPART NOUS N'AVIONS PAS 
POUR LA LUNE , MARS OÙ VÉNUS SONGÉ À CETTE 


ÉVENTUALITÉ . COM- 
MENT ALLONS-NOUS RE- 
GAGNER VÉNUSTOWN Z St 

SEULEMENT L'UN DE 

NOUS SAVAIT PILOTER 
UN ASTRONEF .… 


C'EST LE PILOTE QUI NOUS À ]J BÊTE .…. J'AURAIS DU Y . 
AMERNÉS . M, PENSER PLUS TÔT … 


NS 


"VOUS VOYEZ CE TYPE, \ 
LA-BAS, AU FOND DU BAR... MARSHAL 7 SUIS-JE d 


ILS S'APPROCHÈRENT DU GROUPE. PROBABLEMENT . OR, NOUS AVIONS 
F PRÉVU UNE TELLE ÉVENTUALITÉ, DANS, 
MES AMIS , J'AI BIEN PEUR QUE . CE CAS... q 
LES CAMARADES NE REVIENNENT af, ALORS , NOUS LES ABAN° 
a M PONNONS 7_n 
LE DÉLAI EST PASSÉ DEPUIS SEPT NOUS NE POUVONS PLUS RETARDER NOTRE 
HEURES . TOUT LE MONDE DEVRAIT ÊTRE DÉPART , SINON , NOUS COURONS LE RIS- 


ICI . SANS DOUTE LES AUTRES ONT-ILS QUE D'ÊTRE IMPITOYABLEMENT ABATTUS . 


EU DES PIFFICULTÉS POUR DÉCOUVRIR 
UN MOYEN DE TRANSPORT . 


J'AI UNE IDÉE .… IL FAIT NUIT . GLISSEZ- 
VOUS SUR L'AIRE D'ENVOL . JE ME CHAR- 
7 


S=_ GE DU RESTE . 
6 À CS AN . 


IL ME SEMBLE VOUS CONNAÎTRE ...NE MOI-MÊME . . .« SUIS-JE DONC 
SERIEZ-VOUS PAS KID MARSHAL , LE Si POPULAIRE 7 
PILOTE DE FUSÉES 7 


ASSEZ. PUIS-JE ME PER- 
METTRE DE VOUS DEMAN- 


DITES TOUJOURS , JE VOUS 
DER UNE FAVEUR 7 


FERAI PLAISIR DANS LA ME- 
SURE DE MES POSSIBILITÉS. 


MON DOCTEUR M'A FORMELLEMENT IN- 


TERDIT LES VOYAGES EN ASTRONEF ...JE 


N'AI MÊME JAMAIS EU L'OCCASION DE 
VISITER UNE FUSÉE INTERPLANÉTAIRE. 
ALORS , SOYEZ GENTIL , M. MARSHAL ..… 
TOUS LES VOLS ÉTANT SUSPENDUS , VOUS 
POUVEZ SANS DOUTE ME FAIRE VISITER 


VOTRE APPAREIL 7 


EN GÉNÉRAL , LE PUBLIC N'EST PAS ADMIS 
SUR L'AIRE D'ENVOL . MAIS , VU LES CIiR- 
CONSTANCES ACTUELLES , AUCUNE FUSÉE 
NE PEUT PÉCOLLER . DU RESTE , PERSONNE 
NE S'Y HASARDERAIT , DE CRAINTE DE SE 
CASSER LA FIGURE...£H BIEN , SUI- 
VEZ-MOI ! 


C'EST BIZARRE , MAIS VOUS RESSEMBLEZ 
À MONROW . JE L'AI APERÇU QUELQUE- 
FOIS , SUR VÉNUS. . . IL POSSÈDE LES 
MÊMES TRAITS QUE VOUS . SEULEMENT , 
IL A LA PEAU VERTE, VOILX LA 
DIFFÉRENCE ! 


L'AIRE D'ENVOL ÉTAIT SILEN- 
CIEUSE ET DÉSERTE . 


| POURVU QU'UN JOUR NO 
PUISSIONS REVOLER ! 


ALLONS , TOUT S'AR- 
RANGERA . CETTE CAREN- 
CE PRENDRA FIN . DU 
MOINS , IL FAUT L'ESPÉRER. 
DE TOUTE MANIÈRE , AVEC 


sk ES COMBUSTIBLES LIQUI- 


NON . SEULE LA PROPULSION NUCLÉAIRE 
PERMET DE DÉVELOPPER UNE POUSSÉE 
SUFFISANTE POUR ÉCHAPPER À L'ATTRAC- 
TION TERRESTRE . JE SONGE AUX MALHEU- 
REUX SUR LA LUNE , VÉNUS OU MARS . ILS 
SONT IRRÉMÉDIABLEMENT CONDAMNÉS , 
COUPÉS DE TOUS MOYENS DE RETOUR . 
QUEL MALHEUR ! 


BRUSQUEMENT , MARSHAL 
PIVOTA SUR LUI-MÊME . 


MAIS QU'EST-CE ..: 
QUE FAITES-VOUS ICI ET 
COMMENT ÊTES-VOUS 

ENTRÉS 7 


VOUS N'Y 
PENSEZ PAS ! ÊTES- 
VOUS DEVENUS FOUS 7 


TIENS ...JE CROYAIS QUE L'ÉLECTRICITÉ 
PROVENAIT D'UNE PILE ATOMIQUE . 


NON . ELLE EST PRODUITE PAR DES 
ACCUMULATEURS INDÉPENDANTS . LES 
ASTRONEFS S'AGRANDISSENT DE PLUS 


LA PLAISANTERIE À AS- 

SEZ DURÉE , MARSHAL.VOUS 
ALLEZ NOUS CONDUIRE 
IMMÉDIATEMENT SUR 


MALGRÉ TOUTE MA VOLONTÉ , JE NE POUR” 
RAIS VOUS OBÉIR . Si VOUS ÊTES PLUS 
MALIN JE VOUS CÈDE LA PLACE AUX COM- 

MANDES. MAIS VOUS 
N'IRIEZ PAS LOIN 
SANS LES MOTEURS 

ATOMIQUES . 


COURANT . PEUT-ETRE , PAR HASARD, POUR- 
RIEZ-VOUS ME DIRE QUEL PHENOMENE NEUTRA= 
LISE LES FISSIONS Z 


ÉCOUTEZ, MARSHAL , NOUS SOMMES PRES- 
SÉS . JE VOUS ASSURE QUE LES MOTEURS 
ATOMIQUES FONCTIONNERONT À UNE CERTAINE 
ALTITUDE, LORSQUE L'ASTRONEF AURA DÉ- 
PASSÉ L'EXOSPHÈRE 


EN EFFET . JE CONNAIS LES RAISONS QUI 
PERTURBENT L'ÉNERGIE VITALE DE LA PLA- 
NETE ...MAIS JAMAIS JE NE LES DÉVOILERAI. 
MAINTENANT , DÉPÉCHEZ-VOUS DE PRENDRE 
LES COMMANDES - 


VOUS CROYEZ M'INTIMIDER. OR, VOUS AVEZ 
TROP BESOIN DE MOI POUR ME SUPPRIMER. 
BRAVO POUR L'HISTOIRE DE LA VISITE ,; MAIS 
JE NE TIENS PAS À ME CASSER LA FIGURE. 
J'AI UNE FEMME ET UN GOSSE . 


AH ! VOUS ÊTES 
sc ER se 


VOTRE PEAU . .. + 


DES HOMMES À 
PEAU VERTE ! 


ÆX 


ARRE- 


VITE ! NE RES 
TONS PAS ICI 


LS 


AAAH ! LES ANORMAUX SONT * 


— REVENUS SUR LA TERRE ! .… 


V2 TEZ-LES ! ILS 
Xl, 


CET IDIOT 


VA DONNER L'ALERTE 
ET JE NE PEUX PAS UTILI- 


SER CETTE ARME , ELLE 
à FERAIT TROP DE BRUIT 


I 
2” , 
4 


ALERTE ! DES HOM- 
MES À PEAU VERTE ! 
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SS 
CEPENDANT , PANS UN {VOUS AVEZ ENTENDU , LES GARS 7 JUSTEMENT ,; JE L'AI APERÇU 


HANGAR ON DIRAIT LA VOIX DE MARSHAL.../ TOUT À L'HEURE EN COMPAGNIE 
D'UN HOMME . IL SE DIRIGEAIT 


VERS SON ASTRONEF . 


LES CRIS PROVENAIENT 
DE CE CÔTÉ . ALLONS VOIR ! 


IL M'A BIEN SEMBLÉ QUE MARSHAL PARLAIT 
DES ANORMAUX ET DES TYPES À PEAU VERTE. 


C'EST MARSHAL . IL EST MORT ET 
NOUS N'AVONS PERÇU AUCUN COUP CA POLICE EN VITESSE. 
UN DRAME S'EST DÉROULÉ ICI . 


L'ALERTE FUT DONNÉE ET 
BIENTÔT. . . 


DAMNEP ! SANS CES MAUDITES LUMIÈRES 1 | LES FUGITIFS CONCENTRÈRENT LEURS ONDES 
IL Y À LONGTEMPS QUE NOUS SERIONS MENTALES . LES HOMMES EN UNIFORME N'EU- 
LOIN ! à oo ver Al) RENT PAS LE TEMPS DE SE REPLIER. 
1 


RENDEZ-VOUS . . . VOUS 
ÊTES PRIS ! 


! 1 
L'UN D'EUX CEPENDANT , ÉCHAPPA AU 5 


CRIE ENS 
= C ef TAC Es É 
MASSACRE . IL TIRA . MONROW ET E TA TAC Eh TAG 


\2 S 
277111 ZA 


27711 
LL éthete te 


CT 38 
up 
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NOUS EXÉCUTONS LE PLAN ÉTABLI . 
AUCUN DE NOUS NE POIT TOMBER 
ENTRE LES MAINS DES NORMAUX .… 


LES PROJECTEURS REPÉRÈRENT FINALE- 
MENT LES FUGITIFS 
JAMAIS ! VOUS POUVEZ NOUS 
ABATTRE , MAIS CELA N'A PLUS 
D'IMPORTANCE . NOTRE BUT EST 
ATTEINT . 


MORTELLEMENT ATTEINT ; HOWARD AC 2 
1! ! 


S'ÉCROULA. MONROW S'ARRÉTA... 5% JE PEUX 


DC TA — — iW 726 + Qi MOURIR . JE 
(TAC_ TAC TAC 5 AGIT ke SUIS VENGÉ ! ; 


A ON, 


RAPPELEZ-VOUS UNE CHOSE .… VOUS NOUS 
D AVEZ DÉPORTÉS SUR VÉNUS . VOUS N'AVEZ 
OUI , C'EST MOI .… “x PAS VOULU NOUS INTÉGRER À VOTRE 50- 
JAMAIS VOUS NE CON- Ÿ CIÉTÉ . DES BANNIS ! DES PARIAS ! VOILÀ 
NAÎTREZ L'EXPLICATION CE QUE NOUS SOMMES POUR VOUS .….JAMAIS 
À DU PHÉNOMENE QUI FRAPPE NOUS NE VOUS PARDONNERONS CETTE INDIF- 
À LA TERRE . C'EST MON FÉRENCE ...ENSEMBLE , NOUS AURIONS PU 
SA SECRET. JE L'EMPORTE VIVRE .… MAIS , VOUS N'AVEZ PAS VOULU... 
DRNELA TOMBE 37 TANT PIS POUR VOUS...CET ATOME , QUI À 
ENGENDRE NOTRE RACE ...JE «J'AI VOULU 


| @! 
XE +. LE PROSCRIRE À JAMAIS . VOILÀ MA 
ee VENGEANCE . ET JE MEURS HEUREUX .… 
: t 


Se 


Ve e 


Sr $ 


FU 


# 4 
PUIS IL RETOMBA, MORT. 
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C \ NS )) : E , 
me) \ LS b 
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PLUS TARD, (/CELA FAIT EXACTEMENT QUATORZE souresŸ” JE ME RENDS COMPTE 
VÉNUS ... QUE MONROW EST PARTI. JE NE SAIS SURTOUT QUE NOTRE 
PAS Si VOUS VOUS RENDEZ COMPTE DE PRÉSIDENT N’EST PAS 
RENTRÉ . SON ABSENCE 
SUSCITE DE L'INQUIÉ- 
TUPE . LA MISSION NE DE- 
VAIT PAS EXCÉDER 


HUIT JOURS . 


ESPIONNAGE PRÉCI - | 
SENT QU'AUCUN ASTRONEF N'A ATTERRI DE REVOIR NOTRE PRÉSIDENT ...EH BIEN , 
SUR VÉNUS DEPUIS LE DÉPART DE LANGSON , VOUS N'AVEZ PAS L'AIR CONVAINCU 7 
MARSHAL . 


TT 
& _ 


= V4 
LE SOLUTÉ AQUEUX DOIT CESSER TOUT EFFET UN MIRACLE Z CELA N'EN EST-IL PAS UN 
AU BOUT D'UNE SEMAINE . VOUS PARAISSEZ DE RENDRE BLANCHE UNE PEAU VERTE 7 
L'IGNORER , MON CHER . ; 

Évi T, PROF! ae 
NON , JE NE L'OUBLIAIS PAS . MAIS PRAMENT ; PROAASSRUR se NQUS 


AVEZ DROIT À DE CHALEUREUSES FÉLI- 


J'ESPÉRAIS UN MIRACLE DE VOTRE CITATIONS POUR VOS RÉSULTATS MERVEIL- 
DÉCOUVERTE . 1 LEUX . J'ESPÉRAIS DAVANTAGE. VOILÀ . 


BIOLOGIE EST 
UNE SCIENCE . LA 
NATURE EN EST UNE AUTRE. 
ELLES NE POURRONT JAMAIS SE 
REJOINDRE, MALGRÉ LES PROGRÈS 
DE LA PREMIÈRE . 
ALORS , À L'HEURE ACTUELLE , MONROW 
ET SES COMPAGNONS ONT REPRIS LEUR 
ASPECT VERDÂTRE 7 
7 


— n = C'EST VRAI . LA RÉUSSITE DE L'OPÉ 
HÉLAS ! VOILÀ SURTOUT LA VÉRITABLE —/ DÉPENDAIT DU PLUS STRICT SECRET guUn 
SOURCE D'INQUIÉTUPE . NOS MALHEUREUX HOMMES ONT DÜ CEPENDANT SE DÉFENDRE, 
AMIS ONT ÉTÉ CAPTURÉS OU... ABATTUS. AVANT DE SUCCOMBER 
.ILS N'AURONT PU DISSIMULER LONGTEMPS 2 

LEUR PIGMENTATION VERTE. DE PLUS , 

JE CONNAIS TRÈS BIEN LES HOMMES DU 

COMMANDO . CE SONT DES GAILLARDS 

DÉVOUÉS À NOTRE CAUSE. ENFIN , VOUS 

N'IGNOREZ PAS LES CONSIGNES FORMEL- 

LES ..… AUCUN VOLONTAIRE NE DEVAIT 

TOMBER VIVANT AUX MAINS DE LA 


PAUVRE MONROW … J'AVAIS TOUT 
TENTE POUR LE DISSUADER . 


MENTS TRÈS POUSSÉS DE PATRIOTISME. 
ILS AURONT LUTTÉ JUSQU'À L'ULTIME 
LIMITE DE LEURS FORCES . DEVANT LEUR 
HÉROÏQUE RÉSISTANCE , LEURS ADVERSAI- 
RES N'ONT PU QUE LES ABATTRE . NOS 
COMPAGNONS RECHERCHAIENT , DU RESTE , 
A CETTE MORT GLORIEUSE . AU DÉPART DE 
VÉNUS , ILS AVAIENT FAIT LE SACRI- 
FICE DE LEUR VIE. 


MOI AUSSI . JE LUI AVAIS MONTRÉ LES DAN- 
GERS QUE PRÉSENTAIT L'OPÉRATION . IL N'A 
RIEN VOULU ENTENDRE ENFIN ,; Si LA MIS- 
SION À RÉUSSI , CE SERA UNE CONSOLATION. 


.fELLE N'A PU QUE RÉUSSIR . LA DIFFICULTÉ 
N'ÉTAIT PAS DE PLACER LE NEUTRATOM 
AUX POINTS STRATÉGIQUES , MAIS BIEN DE 

REVENIR SUR VÉNUS . . . 


VOUS SAVEZ QU'UNE SIMPLE ENVELOPPE, 
PARFAITEMENT HERMÉTIQUE,. DE VERRO- 
PLEX, NEUTRALISE LE MINERAI BLEU … 
JE SUIS EN TRAIN DE RÉFLÉCHIR À LA 
QUESTION … SUPPOSEZ QUE NOS SEMBLA- 
BLES DE LA TERRE AIENT L'IDÉE D'ENTOU- 
RER LEURS PILES ATOMIQUES DE CETTE 


SUBSTANCE . 
MONROW N'A PROBA- 


BLEMENT PAS ENVISAGÉ CETTE 
ÉVENTUALITÉ 


MAIS COMMENT VOULEZ-VOUS QU'ILS PEN- \ 
SENT À ENTOURER LEURS RÉACTEURS ALORS 
QU'ILS IGNORENT TOTALEMENT D'OÙ PROVIENT 
LE PHÉNOMÈNE 7 OR , ILS L'IGNORERONT EN- 

CORE LONGTEMPS . MORALES S'EST PENCHÉ SUR 
LE SUJET . LES ONDES IRRADIANTES DU 
NEUTRATOM N'ONT JAMAIS PU ÊTRE CAPTÉES 

SUR AUCUN APPAREIL . ILS NE SERONT PAS 
PLUS MALINS, SUR TERRE. 


SANS DOUTE . MAIS 
LES SAVANTS ESSAIE- 
RONT DIVERSES MÉTHODES 
DE PROTECTION . UN JOUR 
OÙ L'AUTRE , ILS DÉCOU- 
VRIRONT QUE LE VERROPLEX 
S'AVÈRE UN MOYEN 
EFFICACE . 


LE VERROPLEX NE S'EMPLOIE PAS EN GRAN- 
DES SURFACES. AUTANT IL EST RÉSISTANT 
EN PLAQUES N'EXCÉDANT PAS DIX MÈTRES 
CARRÉS, AUTANT IL DEVIENT FRAGILE S'IL 
DÉPASSE CES DIMENSIONS . OR, IL NE NEU- 
TRALISE LES EFFETS PU MINERAI BLEU 
QU'EN ENVELOPPE ABSOLUMENT HERMÉTI- 
QUE . EN SOMME ,IL FAUT QU'IL SOIT COu- 
LÉ D'UN BLOC, CE QUI ME PARAIT IMPOS- 
SIBLE À RÉALISER AUTOUR D'UNE PILE OÙ 
D'UN MOTEUR ATOMIQUE NÉCESSITANT DE 
NOMBREUX APPAREILS DE CONTRÔLE . 


VOUS ME RASSUREZ … 
PRATIQUEMENT , IL N'EXIS- 
E PONC AUCUNE PARADE AU 
NEUTRATOM . 


ILS ALLAIENT CONTINUER SUR CE CHAPITRE , 
LORSQU'UN VOYANT ROUGE S'ALLUMA SUR LE 
BUREAU DE GRISBURY . 


ALLO .…. ICI ,LA VICE-PRÉSIDENCE 
DU CONSEIL . J'ÉCOUTE .… 


Te 
à EXCUSEZ-MOI , MAIS J'AI CRU 


BIEN FAIRE EN ME BRANCHANT DIREC-} 
TEMENT SUR VOTRE LONGUEUR D'ON- 
| DES . ICI, PLATE-FORME N°28. , 


NOUS ÉVOLUONS À QUINZE : 
MILLE MÈTRES D'ALTITUDE 
AU-DESSUS DE LA MER DE 
NESSOR . NOUS SOMMES EN RELA- 
TIONS PERMANENTES AVEC LA PLATE- 
FORME N°19. 


où 
ÉTES-VOUS 7 


UN SEUL ASTROJET 
DITES-VOUS 7 


O.K. MAINTENANT , QUE 
SE PASSE-T-IL 7 


VÉNUS . IL NE TARDERA PAS À PÉNÉ- 
TRER DANS LA ZONE D'ATTRACTION DE 
LA PLANÈTE . DÉTRUISONS-NOUS CET 
ENGIN 7 NOS ÉLECTRO-MIROIRS LE Sui-t- 
VENT DANS SA COURSE . LORSQU'IL SERA 
b. À PORTÉE , NOUS POUVONS LE 

PULVÉRISER , 


OUI , PROFESSEUR . Si PLUSIEURS 
ENGINS FONÇAIENT SUR VÉNUS , 
NOUS LES AURIONS DÉTECTÉS . 


VQUE FAISONS-NOUS 7 DANS QUELQUES = LAISSEZ ATTERRIR CET ASTRONEF ET REJOI- £ 
MINUTES , LA FUSÉE SERA À PORTÉE À  GNEZ LA BASE . PASSEZ CES CONSIGNES À LA M 
PE NOS ÉLECTRO-MIROIRS .… > 


SAS) = 


LE CONTACT FUT COUPÉ ENTRE LA VICE- 
PRÉSIDENCE ET LA PLATE-FORME N°28. 


/cresr ÉGAL , JE N'Y COMPRENDS RIEN ! NOUS 
À é SOMMES ICI , PARAÎT-IL , POUR DÉTRUIRE LES 
à , [|| ASTRONEFS EN PROVENANCE DE LA TERRE ET LORS- 
QU'IL S'EN PRÉSENTE UN , ON NOUS ORDONNE DE 
REJOINDRE LA BASE . z 


BAH ! IL FAUT EN PRENDRE SON PARTI . NE 

CHERCHONS PAS À APPROFONDIR LA COMPLEXITÉ 

+ PES ORDRES . NOTRE MISSION CONSISTE À ‘'PRO- 
TÉGER L'ESPACE AÉRIEN ‘’ . NOUS JOUONS LE 
RÔLE DE SATELLITES ARTIFICIELS 


rt c. 


WZZZ> 
= 


CG 


| 


LP call 


CL 


L 


ALORS, POURQUOI AVOIR ADAPTÉ 
DES ÉLECTRO-MIROIRS SUR NOS PLATES- 
FORMES SI CE N'EST PAS POUR NOUS 
EN SERVIR 7 


QUE MONROW …. 


DU MOINS ,JE L'ESPÈRE. = 
LE COMMANDO À PEUT-ÊTRE RÉUSSI À 
SE PROCURER UN ASTROJET , MALGRÉ 
LES PIFFICULTÉS . DE TOUTE FAÇON, 
LES CHANCES DE REVOIR MONROW SUBSIS 
TENT GRÂCE À CETTE FUSÉE, ET NOUS 
N'AVONS PAS LE DROIT DE LES NÉGLI- 
GER EN ORPONNANT L'INTERVENTION 
DES ÉLECTRO-MIROIRS . 


ÇA , MON 
VIEUX ! … 


ÉVIDEMMENT .. NOTRE PRÉSIDENT SE TROUVE 
PEUT-ÈTRE À L'INTÉRIEUR DE CE VÉHICULE . DU 
RESTE , LA PRÉSENCE D'UN SEUL ENGIN EXCLUT 
TOUTE POSSIBILITÉ D'EXPÉDITION PUNITIVE . JE 
SAIS QUE NOS SEMBLABLES DISPOSENT DE FAN- 
TASTIQUES MOYENS DE DESTRUCTION ET 

QU'UN SEUL ASTRONEF SUFFIRAIT À ANÉANTIR 
UNE CITÉ COMME VÉNUSTOWN . MAIS TANT QUE 
L'AMBASSADE N'A PAS EFFECTUÉ UN REPLI 
STRATÉGIQUE, INDISPENSABLE POUR ÉVITER 
LE CONTRE-COUP RADIOACTIF, NOUS NE RIS- 
QUONS PAS GRAND-CHOSE … 


: : SE 77 
L'OFFICIER , QUI PENSAIT ASSISTER AU DÉBAR- N) i 1 
QUEMENT D'UNE NOUVELLE CARGAISON DE NOu- Ldh PU 
VEAU -NÉS , FUT PASSABLEMENT ÉTONNÉ EN RE-|[| Q 
CONNAISSANT LA SILHOUETTE CARACTÉRISTIQUE | ] [l 
POPULARISÉE PAR LES JOURNAUX ET LA réLéco-[[ "à 
LORELIEF D'EPWARD CREEK . . à 

MES HOMMAGES , PROFESSEUR 

C'EST UN HONNEUR , POUR L'AMBASSADE 

DE RECEVOIR UN AUSSI ILLUSTRE 
———— VISITEUR . 


TAISEZ-VOUS , BAVARD... 
Si VOUS SAVIEZ CE QUI 
NOUS AMÈNE , VOUS NE 
PENSERIEZ GUÈRE À 

ME FLATTER . 


IL SE PASSE QUE PLUS RIEN NE FONC- 

TIONNE SUR TERRE . L'ÉNERGIE ATOMI- 

QUE EST NEUTRALISÉE PAR UN PHÉNO- 
MÈNE QUI ÉCHAPPE À NOTRE 


QUE SE 
PASSE-T-IL DONC 7 


EN QUELQUES MOTS , CREEK MIT L'OFFICIER 
AU COURANT . 
F 


MAIS QUI VOUS FAIT CROIRE QUE LES Ÿ 
î COLONS Y SOIENT POUR QUELQUE CHOSE Z 


UN HOMME À LA PEAU VERTE GISAIT DANS LE 
SAC . 


RECONNAISSEZ-VOUS J MAIS ...C'EST 
CELUI-CI 7 ü 


\ 
| jt \ | 
e | 


vi 


OUI, LE PRÉSIDENT DU CONSEIL LUI-MÊME, 
ET QUINZE DE SES SBIRES. PAR UN STRATA- 
GEME QUE J'IGNORE , ILS ONT RÉUSSI À 

QUITTER VÉNUS . JE NE M'EXPLIQUE PAS 
DAVANTAGE COMMENT SUR TERRE , ILS 
ÉCHAPPÈRENT AUX REGARDS PENDANT UN 
CERTAIN TEMPS . SIX D'ENTRE EUX - DONT 
MONROW - ONT ÉTÉ ABATTUS SUR L'ASTRO- 
DROME DE WASHINGTON . LES AUTRES FU- 
RENT DÉCOUVERTS UN PEU PARTOUT, 

DANS LE MONDE, ET , DEVANT LEUR RÉ- 
SISTANCE , LES POLICIERS DURENT 


TIRER SUR EUX. AUCUN NE SEMBLAIT 
DÉSIREUX D'ÊTRE CAPTURÉ VIVANT. 


se COMPRENDS POURQUOI , À LA PRÉSIDENCE, JUSTEMENT , NOUS VOUPRIONS BIEN 

ON M'ANNONÇA QUE MONROW ‘’ ÉTAIT EN VOYA- ÉTABLIR LA CORRÉLATION ENTRE LA PRÉ- 
GE OFFICIEL QUELQUE PART SUR LA PLANÈTE ’! SENCE DE MONROW SUR TERRE ET LA 
MAIS JE NE VOIS AUCUN RAPPORT AVEC LA NEUTRALISATION DES FISSIONS. 

A NEUTRALISATION DE L'ÉNERGIE ATOMIQUE. G 


(AL 
Al 


UT cesr BIZARRE , , . GRISBURY 
M'A PARLÉ DE LA CRÉATION D'UNE 
PLATE-FORME VOLANTE ‘‘EXCLUSIVE- 
MENT DESTINÉE À DES FINS SCIEN- 
TIFIQUES ‘' . JE NE L'AI PAS CRU UN 
SEUL MOMENT , ET MAINTENANT QUE 
JE CONNAIS L'HISTOIRE DE CETTE 
NEUTRALISATION DE L'ATOME , JE NE 
M'ÉTONNE PLUS GUÈRE . CETTE PLATE- 
FORME N'ÉTAIT AUTRE QU'UN ENGIN 
INTERPLANÉTAIRE . 


VOTRE AFFIRMATION NE TIENT 
PAS DEBOUT . LA PRÉSENCE D'UN 
ENGIN INTERSPATIAL AURAIT ÉTÉ 
IMMÉDIATEMENT DÉCELÉE , SOIT 
PAR LES SATELLITES ARTIFICIELS , 
SOIT PAR LES POSTES DÉTECTEURS 
DU SOL . À MON AVIS ; MONROW À 
TROUVÉ LE MOYEN DE SE GLISSER / 
À BORD DE LA DERNIÈRE FUSÉE. #7 


[| 


ILS VONT EN FAIRE UNE TÊTE EN PRE- 
NANT LIVRAISON DE LEURS ‘COLIS!!! 


ON NE VOUS REPROCHE RIEN .… 
DUISEZ-MOI DONC AUPRÈS DE \ 
\ 


> 
VISIBLEMENT , GRISBURY ATTENDAIT | ASSEYEZ-VOUS . ON M'A 3 
LES DEUX HOMMES . [ SIGNALE L'APPROCHE DE VOTRE VOUS CONNNAIS 


G SEZ SANS DOUTE 
L . 
Mn HÉLICAB -+ VOUS VONEZ QUE JE EN aoD CREEKZ 


UIS BIEN RENSEIGNÉ . 
MT 


LL , PT = 
DE RÉPUTATION, Z FORT BIEN . LE PROFESSEUR EST VENU <} 
EN EFFET ZA TOUT EXPRÈES DE LA TERRE . VOUS N'EN 

: IGNOREZ PROBABLEMENT PAS LES RAISONS. 


æ 71 NTIIPP TITR 7 
IN) LULU 
JE LES DEVINE . MAIS LAISSEZ® IP 4 
MOI VOUS DIRE QUE JE NE PEUX ee VUE S1 J'EN JUGE PAR VOTRE ATTITUDE, Ÿ 
SOLUMENT RIEN POUR VOUS . VOUS ÊTES AU COURANT . : 
dé TTL) 
W 
Z 1 


L'HÉLICAB SE POSA DIX MINUTES PLUS Ex =, CE SUBIT DÉPLOIEMENT DE FOR |] 
TARD SUR L'ESPLANADE , DEVANT LE CES NE M'INSPIRE AUCUNE CONFIAN- 
PALAIS PRÉSIDENTIEL . QUE DIABLE MANIGANCE 


î pq 


ANNONCEZ-MOI À À VRAI DIRE , LES SOLDATS PÉNÉTRÈRENT AUPRÈS DE 
GRISBURY . NOUS VOUS LE = L'HÉLICAB. 
a ATTENDIONS .…. HUM ! GRISBURY S'ENTOURE N°7 £ 
LT \* À DE PRÉCAUTIONS . LA PARTIE a 
JE M'EN APERÇOIS ! S'ANNONCE DURE . Fans 


JAMAIS ACCUEIL NE FUT PAR ICI ÆRX 


AUSSI CHALEUREUX JE VOUS PRE. 


ÉVIDEMMENT . JE SAIS QU'ACTUELLE- 
MENT , SUR TERRE , L'ÉNERGIE ATOMIQUE 
EST NEUTRALISÉE . J'EN SUIS HEUREUX, 

CAR CELA PROUVE QUE MONROW A 

RÉUSS1 . = 


VOUS AVEZ 
MÊME RAMENÉ SON 
CADAVRE ET CEUX DE SES 
COMPAGNONS . JE NE ME BER- 
FAIS D'AUCUNE ILLUSION SUR LE SORT 
DE NOTRE COMMANDO . JE ME DOUTAIS QUE 
CELUI-CI NE REVIENDRAIT PAS ... VIVANT... 
TROP DE DIFFICULTÉS L'ATTENDAIENT. 


AUTOS 


LA TERRE À 
ABSOLUMENT BESOIN 
DE SON ÉNERGIE VITALE . NOUS 
VOUS FERONS DES CONCESSIONS. MAIS 


FACESSEZ DE NEUTRALISER LES FISSIONS . 


DES CONCESSIONS ! VOUS N'y SON- 
GEZ PAS . . . JE NE SUIS PAS DE CEUX 
QUE L'ON ACHÈTE . DU RESTE , EN ADMET- 
TANT MÊME MON BON VOULOIR , JE SERAIS 
PANS L'INCAPACITÉ ABSOLUE DE VOUS AIDER. 


J'IGNORE LES ‘’ CHOSES !’ ESSENTIELLES. 


DEMANDEZ DONC À MONROW... 


Ÿ NE FAITES PAS LE MALIN , GRISBURY . 
N'ALLEZ PAS SOUTENIR QUE MONROW NE VOUS 


GIE ATOMIQUE CELA NE VOUS AVANCERAIT 
PAS À GRAND-CHOSE . Si QUINZE HOMMES 
EXACTEMENT ONT PRIS PART À L'OPÉRATION, 
CHACUN D'EUX AVAIT UNE MISSION BIEN DÉ- 
TERMINÉE ; EN UN COIN DE LA PLANÈTE . 
MÊME MONROW IGNORAIT À L'AVANCE L'EN- 

DROIT EXACT OÙ SES HOMMES DEVAIENT 

SE RENDRE . CHACUN DES ‘! QUINZE ‘’ A 

PRIS UNE INITIATIVE INDIVIDUELLE, LIMI- 

TÉE , CERTES , NÉANMOINS INCONTROLA- 
BLE . ALORS, COMMENT VOULEZ-VOUS 
QU'EN DEMEURANT SUR VÉNUS, JE S01S 
À MÊME DE VOUS RÉVÉLER DES 
SECRETS QUE J'IGNORE 7 
\ 
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JE VOUS SOMME DE PARLER, 
GRISBURY . 


VOUS AGISSEZ COMME UN 
ENFANT ,; CAPITAINE . VOUS VOYEZ 
CE BOUTON ROUGE 7 EH BIEN, UN 

SEUL GESTE DÉCLENCHE UN SIGNAL 

D'ALARME, BLOQUANT TOUTES LES 1S- 

SUES . vous NE POURRIEZ PLUS SORTIR 
D'ici. 


VOUS ÊTES 


FOu !..,. 
LAISSEZ CETTE 
ARME TRANQUILLE. 
VOUS N'ESPÉREZ 
TOUT DE MÊME 
PAS .… 


'e 


D 


SOUPAIN « « « 


CLÉRY N'HÉSITA PAS . LA BALLE 
ATOMIQUE ATTEIGNIT SON BUT . 


C'ÉTAIT LUI 
. OÙ MOI ! 


MALHEUREUX ! 
QU'AVEZ-VOUS 


/ YŸ ; 
A ILTESS 


/0 


N DES SOLDATS SE RUÈRENT 
DANS LA PIÈCE . LES DEUX 
VISITEURS SE LAISSÈRENT 

APPRÉHENDER . 


CAPITAINE ; EN SUPPRI- 
MANT NOTRE VICE-PRÉSI- 
DENT ,; VOUS NOUS AVEZ 
PEUT-ÉTRE RENDU SERVICE. 
MONROW SOUTENAIT UNE 
POLITIQUE TROP TYRANNIQUE.' 
UN JOUR OÙ L'AUTRE, DES TROU- 
BLES AURAIENT ÉCLATÉ , D'ABORD 

N AU SEIN DU GOUVERNEMENT, EN- 
SUITE DANS LE PAYS . J'ESPÈRE 
QUE L'ÈRE DE LA VENGEANCE EST 
ACHEVÉE . CELLE DE LA PAIX ET 
DE LA PROSPÉRITÉ COMMEN- 


es 


CERTES , NOUS POURRIONS VOUS CON- 


MORALES ET GREGORY LANGSON RECEVAIENT é 
É DAMNER POUR MEURTRE D'UN CHEF D'ÉTAT . 


LES DEUX ‘’ PRISONNIERS ‘’ QUI NE S'É- à 
TAIENT GUÈRE ATTENDUS À ÊTRE TRAITÉSAUS- | VOUS N'Y COUPERIEZ PAS DE LA CHAISE ÉLEC- 
S1 MAGNANIMEMENT . | TRIQUE . EH BIEN ! NOUS SOMMES TOUT D1S- 
ê : POSÉS À VOUS LIBÉRER . NOUS TENONS ,AVANT 
TOUT , À ÉVITER LA RUPTURE DES RELATIONS 
DIPLOMATIQUES . NOUS DEMANDONS À VIVRE 
EN BONS TERMES AVEC VOUS . OUBLIONS 
LE PASSÉ , VOULEZ-VOUS 7 


IL EST DIFFICILE D'OUBLIER 
LE PASSÉ . LA TERRE , PRIVÉE 
D'ÉNERGIE ATOMIQUE , EST UNE 

PLANÈTE MORTE . 


IL EXISTE D'AU- 
TRES FORMES D'ÉNERGIE , 
BEAUCOUP PLUS ‘’ COMMERCIALES ‘! 
QUE L'ATOME . TOURNEZ-VOUS PONC 
VERS LE SOLEIL , PROFESSEUR ..… NE 
A £ CONSTI TUE TER ” eee dE vs 
? N RÉSERVE INÉPUISABLE 7 
VOIR EN QUATIER BRILLERA , IL NOUS FOURNIRA DE 
CATIF BIEN EXCESSIF. Je FEURNS 
’ L'ÉNERGIE. LORSQU'IL S'ÉTEINDRA, 
EARCONS PRANCHENENT 5 ALORS L'HUMANITÉ CROULERA AVEC 
ENTRE SAVANTS , PROFES- 
SEUR .… CROYEZ-VOUS 
QU'AVANT LA DÉCOUVERTE 
DE L'ATOME, LES GENS N'E- 
PnTAIENT PAS AUSSI HEUREUX 7 


SANS DOUTE , MAIS LE MON- 

DE MODERNE EXIGE UN BESOIN 
TOUJOURS CROISSANT D'ÉNERGIE. 
L'ATOME REPRÉSENTE UNE SOUR- 
CE INÉPUISABLE , ALORS QUE 
LES PUITS DE PÉTROLE TARISSENT 
ET LES MINES DE CHARBON S'É- 


ÿ PUISENT . 
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EH BIEN ! QUELQUES PAYS ONT DÉJÀ INDUSTRIALISÉ 

L'ÉNERGIE SOLAIRE . CONTINUEZ DANS CETTE VOIE 

QUI S'OUVRE SUR UN AVENIR PROSPÈRE. L'IDÉAL D'UNE 
CIVILISATION NE CONSISTE PAS À APPLIQUER UNE DÉ- 
COUVERTE QUI PEUT, À TOUT INSTANT , PAR MANQUE 


DE VIGILANCE , ANÉANTIR LA PLANÈTE . 


LES ARMES 


NUCLÉAIRES Z C'EST TOUT SIMPLEMENT LE DÉBUT DE LA 


FOLIE DES HOMMES . L'ATOME PACIFIQUE 7 C'EST MIEUX, 
CERTES. MAIS LE DANGER SUBSISTE DERRIÈRE LES ÉCRANS 
DE PLOMB. QU'UNE CENTRALE SAUTE, ET L'ÉNERGIE LIBÉ 

RÉE POLLUE L'ATMOSPHÈRE D'UN POISON MORTEL ! 


DU RESTE , 

NOUS EN SERIONS IN- 

CAPABLES . LE PHÉNOMÈNE QUE 

NOUS AVONS DÉCLENCHÉ ÉCHAPPE DÉSOR- 
MAIS À NOTRE CONTRÔLE . MONROW, CERTES, 
ÉTAIT UN AMBITIEUX. DE SON PASSAGE AU 
GOUVERNEMENT , NOUS CONSERVERONS AU 
MOINS L'EXEMPLE DE SA TÉNACITÉ , DE SA 
VOLONTÉ . LE PREMIER , IL NOUS À MONTRÉ 
QUE L'IDÉAL NE SE BORNAIT PAS À L'ÉNER- 


GIE ATOMIQUE . TOUS, UNANIMES, NOUS 
AVONS APPROUVÉ SON INITIATIVE . 


NON, PROFESSEUR , REGARDEZ - 
NOUS POUR VOUS CONVAINCRE . VOUS FRÉ- 
MISSEZ DEVANT NOS PEAUX VERTES , NOS 
YEUX DE CRAPAUP , NOS OREILLES D'INSECTES, 
NOTRE ODORAT DE CHIEN DE CHASSE . NOUS 
SOMMES DEVENUS, GRÂCE À L'ATOME , LES RE- 
BUTS DE LA SOCIÉTÉ . NOUS NOUS EN RENDONS 
COMPTE ET NOUS EN SOUFFRONS TERRIBLEMENT, 
PLUS QUE DE NOTRE DÉPORTATION. ALORS, JE 
VOUS EN PRIE, NE NOUS DEMANDEZ PAS DE VOUS 
M RENDRE VOTRE ÉNERGIE VITALE. 


— 


SJ 
MAINTENANT ,; MESSIEURS , 


VOUS ÊTES LIBRES . 


CREEK , LES AUTRES DÉLÉGUÉS 
TÉRRIENS ET L'OFFICIER FU- 
RENT EMBARQUÉS QUASIMENT 
DE FORCE À BORD DE LA FUSÉE. 


PLUS TARD , SUR L'ASTRO- 
DROME DE VÉNUSTOWN... 


VOUS ACCEPTEZ LES 
ÉVÉNEMENTS AVEC RÉSI 
GNATION , PROFESSEUR, 
ALORS QUE NOUS DE- 
VRIONS DÉCLENCHER DES] 
REPRÉSAILLES CONTRE 
TOUS CES ANORMAUX QUI 
SE GAUSSENT DE NOTRE 
DÉCHÉANCE ! 


VOUS RAISONNEZ 

N MILITAIRE, CAPITAI- 
NE. CROYEZ-VOUS QU'UNE 
POLITIQUE DE FORCE 
NOUS RENDRA LA LIBER- 
TÉ DES FISSIONS ? JE 
PENSE, AU CONTRAIRE , 
QUE NOUS DEVONS FAIRE 
FACE À LA NOUVELLE Si- 
TUATION. CERTES , NOUS 
SOMMES BATTUS, THÉO- 
RIQUEMENT DU MOINS , 
MAIS NOTRE PLUS SÛRE 
REVANCHE CONSISTE À 
NOUS TOURNER AVEC AR- 
DEUR VERS UNE NOUVELLE] 

ÉNERGIE . 


PARFAITEMENT . SES 
RESSOURCES SONT AUSSI 
INÉPUISABLES QUE CELLES 
DE L'ATOME . EN DÉVELOP- 
PANT CETTE NOUVELLE IN- 
DUSTRIE , ET EN ACCÉLÉRANT 
LA CONSTRUCTION DE GRAN- 
DES CENTRALES SOLAIRES , 
JE VOUS PRÉDIS QUE DANS 
DIX ANS NOUS AURONS AT- 
TEINT À NOUVEAU NOTRE PO- 
TENTIEL ACTUEL . L'ATOME 
NE SERA PLUS ALORS QU'UN 
SOUVENIR ET NOUS SERONS 
DÉLIVRÉS DE SA HANTISE . 
JE COMMENCE À CROIRE QUE 
MORALES NOUS AIDE À EN- 
TRER DANS LA VOIE DE LA SA- 
GESSE. ET NOUS AVONS MIS 
PLUS D'UN SIÈCLE À NOUS 
APERCEVOIR QUE NOUS FAI- 
SIONS FAUSSE ROUTE.C'EST 

IMPARDONNABLE. IL À FALLU 
QUE LA LEÇON VIENNE D'UN 


*! ANORMAL ‘!. 49 


QUELQUES INSTANTS PLUS TARD, LA 


LA PROPULSION DES FUSÉES NE POSE- = 
FUSÉE DÉCOLLAIT 


T-ELLE PAS DE GRAVES DIFFICULTÉS 7 
IL ME SEMBLE QUE SANS LES MOTEURS, 
NUCLÉAIRES... 


NON. À TRÈS HAUTE ALTITUDE, LES 
RÉACTEURS NUCLÉAIRES ÉCHAPPENT À 
LA NEUTRALISATION . NOUS AVONS TEN- È 
TÉ L'EXPÉRIENCE AVANT D'ENTREPREN 
DRE NOTRE VOYAGE. DU RESTE,51 

NOUS SOMMES PARVENUS 

JUSQU'À VÉNUS, C'EST 

BIEN GRÂCE AUX MO- 

TEURS ATOMIQUES . 


JE N'Y AVAIS PAS SONGÉ. VOUS M'AP- 
PORTIEZ DES NOUVELLES TELLEMENT 
BOULEVERSANTES . EN SOMME, RIEN NE 
S'OPPOSE AUX VOYAGES INTERPLANÉTAI- 
RES. C'EST DÉJÀ UNE CONSOLATION. 


VOUS CROYEZ ! .… NOUS UTILISERONS 
LES RÉACTEURS NUCLÉAIRES EN ATTEN- 
PANT DE LEUR SUBSTITUER DES MO- 

TEURS À ÉNERGIE SOLAIRE . 
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Mas aiaster 
EH BIEN , VOILA ! ... 
L'ÈRE ATOMIQUE 


MÉTÉER 


EDITEUR : ARÉDIT 
COLLECTION : COURAGE & EXPLOIT 
SCANNÉ PAR : BARON 
RETOUCHES : ALBERT 
COMPILÉ FAR : ANACHO 


L5 


099 - 15 -4,00 F 


ISSN 0762-672X 


Î MENSUEL 
L-4,00F- 


Fr 
mn 
=] 
er 
| 
: 
4 
C2] 
! 
le 
e 
e 
n 


MENSUEL 


…, Editions 


Fleuve 


# 


SJIMMYGUIEUS 


LES MAÏTRES FRANÇAIS DE LA S:F 


LES PARIAS DE L’ATOME 


Grand Prix du Roman Science-Fiction 1957 


M.-A. Rayjean 


PSEUDONYME DE JEAN LOMBARD QUI A AUSSI ÉCRIT 
SOUS SON PATRONYME. - AUTEUR DE ROMANS 
POLICIERS ET DE SCIENCE-FICTION, ET SCÉNARISTE DE 
BANDES DESSINÉES, - LAURÉAT DU GRAND PRK DE 
SCIENCE-FICTION EN 1457 ET 1474, 


JEAN LOMBARD EST NÉ EN 1424 À VALENCE DANS LA 
DRÔME. AU COURS DE SON ADOLESCENCE, IL DÉCOUVRE 
LE ROMAN D'AVENTURES POPULAIRE TEL QUE LE 
PUBLIAIENT LES MYTHIQUES ÉDITIONS FERENCZI, ET TOUT 
PARTICULIÈREMENT L'ŒUVRE MULTIFORME DE MAx- 
ANDRÉ DAZERGUES. 


LA FASCINATION DU JEUNE JEAN LOMBARD POUR CET 


ÉCRWVAIN EST TELLE QU'IL SE JURE DE DEVENIR LUI AUSSI 
AUTEUR DE ROMANS POPLLAIRES. 


LA PASSION DE JEAN LOMBARD POUR L'AUTEUR MAX- 
ANDRÉ DAZERGUES L'AMÈNE À L'ÉCRITURE DÈS SON 
Le ADOLESCENCE, ET LU SUGGÈRERA PLUS TARD LE 
chog 7) se Min PRÉNOM DE SON PSEUDONYME, MAX-ANDRÉ, 

ŒQUANT AU NOM MÊME DE RAYJEAN, IL RÉSULTE DE LA 
COMBINAISON DE LA PREMIÈRE SYLLABE DU PRÉNOM DE 
SON ÉPOUSE, RAYMONLE, ET DU SIEN. 


'ann020 ur 
des LWVIRCIOS venait 


Ë 


Soleils: || 
EchelleZer [% 


